
Le train Elisabethville- Kamina
est le plus dangereux du monde

Chaque voyage : une aventure dans le style de la diligence
des westerns classiques

Au dernier voyage, 260 passagers sur 300 auraient disparu
dans la zone occupée p a r  les rebelles balubas

LEOPOLDVILLE (AFP). — Parti avec trois cents passa-
gers, un train est arrivé à son terminus, quarante-huit heures-
plus tard, avec une quarantaine de voyageurs . Deux cent soixante!
passagers ont disparu. On ignore ce qu'ils sont devenus.

Ce train, c'est celui nui relie Elisa-
bethville, capitale du Katanga à Kami-
na, six cents kilomètres plus à l'ouest.
C'est le train le plus dangereux du
monde. Il traverse durant trois cents
kilomètres, à vingt ou trente à l'heure,
la zone des rebelles balubas. Chaque
voyage est une aventure dans le style
de l'attaque de la diligence des wes-
terns classiques. Des hordes de guer-
riers armés de fusils à piston , ou sim-
plement d'arcs et de flèches, harcèlent
le convoi qui gravit les pentes à l'al-
lure d'un homme au pas, et viennent

detier les mitrailleuses des soldats do
l'ONU.

L'histoire du train de Kamina se ré»
pète toutes 'les semaines. Chaque fois

^il ne franchit le secteur critique qu'au
risque d'être attaqué par des hordes dà,
Balubas, avides de meurtre. Déjà précé»!
demment , des voyageurs ont été égorW
gés ou enlevés, dans une gare ou lors)]
d'un arrêt imprévu devant un rail dé^
boulonné. Cette fois-ci : deux cenfli
soixante disparitions en un seul voyagea
Le train le mieux déf endu
Le train de Kamina est donc le plu»

menacé, mais aussi le mieux défendu
du monde. Chaque convoi est un vérw
table fortin roulant. Au départ d'Elisa*
bethviille, des vagons blindés y sont ac«
croches. Sur les plates-formes, derrière
des saos de sable, les « casques bleus »
installent des mitrailleuses. Un vagonç
est transformé en poste de commanV
dément, et l'officier responsable est en
constante liaison téléphonique avec tous)
les postes de garde, répartis de l'avarm
à Fairrière du convoi. Les soldat s son*
accompagnés de chiens-loups.

Dans la zone critique
A l'ent rée de la zone Critique, au^

environs de la- localit é de Liibudl, ;\
trois cents kilomètres d'F' xibethville»
le dispositif est encore renl  é. On faite
précéder la locomotive d'un vagon , su,r
lequel un fusil mitrailleur est mis en»
batterie, tandis que les sentinelles sonit''
doublées d'un bout à loutre du train»

(Lire la suite en 13me page}

Le (langer communiste
n'a guère disparu au Laos

Au cours des trois derniers mois, des
révolutions, des soulèvements et des
troubles de gravité diverse ont eu lieu
au Salvador, au Guatemala, au Nica-
ragua, au Costa-Rica, au Venezuela et
en Equateur, en Amérique latine ; en
Ethiopie — sans parler du Congo" —^
en Afrique ; au Viêt-nam et au Laos,
en Asie. Bref , dans huit pays sur trois
continents. Ils avaient deux traits en
commun : tous étaient d'inspiration
marxiste et aucun ne se solda par un
succès.

C'est encourageant pour l'Ouest, mais
cela oblige aussi les dirigeants de l'Est
à remporter quelque part une victoire
évidente. Cet état de choses aggrave le
danger au Laos, où la situation de-
meure des plus complexes. Trois forces
— très inégales d'ailleurs — y existent:
le Pathet Lao, dirigé par le prince Sou-
phan Ouvong et appuyé efficacement
par Pékin , qui agit par l'entremise du
Nord-Viet-nam, le groupe du prince
Souvanna Phouma, neutraliste, mais re-
gardant volontiers vers Moscou, et, fi-
nalement, les contre-révolutionnaires de
droite du général Phoumi Novasan, en-
tretenant de proches rapports avec ¦ le
gouvernement thaïlandais et, depuis peu,
jouissant du soutien ouvert et décidé
des Etats-Unis.

Après que le prince Souvanna Phou-
ma se fut réfugié au Cambodge, seules
l'extrême-gauche et l'extrême-droite res-
tèrent pratiquement en présence. La pre-
mière dispose d'atouts valables. Le Pa-
thet Lao ne domine sans conteste que
le nord du pays ; pourtant ses guéril-
leros infestent toutes les régions et re-
prennent périodiquement leur activité
pour se tapir ensuite dans la jungle.
En outre, les paysans laotiens ne se-
raient nullement opposés à une révolu-
tion du type chinois qui s'appuierait
sur .les masses rurales.

De l'un et de l'autre côté de la bar-
ricade, il s'agit , en réalité, de forces
militaires. Ce sont elles qui décident.
Les rouges reçoivent équipements et
renforts de la Chine communiste, leurs
adversaires de l'Amérique. Bien qu'on
refuse de l'admettre, c'est une lutte
entre les puissances pour s'assurer des
influences dominantes en Asie du sud-

Le fait que Pékin, et non Moscou,
entre ici directement en jeu , augmente
les périls ; car Mao-Tsé-toung — pour
des raisons de prestige interne et exté-
rieur — n'a pas de choix. Il lui faut ,
à tout prix, un triomphe spectaculaire.

Surtout à l'heure présente. Selon des
informations de source diplomatique, en
échange de la reconnaissance, appa-
rente du moins, du rôle primordial de
l'Union soviétique dans le monde com-
muniste, les Chinois auraient obtenu de
l'URSS une pleine « liberté d'expan-
sion » vers le sud et le sud-est de l'Asie.

Ils ont donc repris pratiquement ltes
anciens plans de Staline. De fait, déjà
en 1948 Je dictateur du Kremlin avait
fait organiser à Calcutta une réunion
clandestine des agents et leaders com-
munistes , où avaient été tracées les
grandes lignes de l'offensive marxiste
contre ce secteur. Ces lignes furent évi-
demment modifiées. Pourtant, les mo-
tifs de l'attaque demeurent les mêmes.

M. I. CORY.

(Lire la suite en 4me page )

Déposition pathétique
du colonel Debrosse

1 . . . *

AU PROCÈS DES BARRICADES D'ALGER

Témoin cap ital, celui qui commandait les gendarmes sur
le f orum au moment de la f usillade, accuse Ortiz et

Lâgaillarde d'avoir tiré sur les f orces de l 'ordre
Par Jean-Bernard Derosne , envoyé spécial de l'agence UPI :

C'est un peu ici comme au théâtre. Que le troisième acte soil de qualité
exceptionnelle et les deux autres sont aussitôt oubliés. C'est ce qui s'est passé
hier au cours d'une audience pathétique.

Nou s passerons raptoement sur la
déposition du général Morin, comman-
dant de la gendarmerie en Algérie. Il a
vu l'événement die très haut, mais il
s'est informé à force de rapports. Sa
conclusion est formelle :

« La responsabilité de l'ordre appar-
tenait à l'armée dont dépendait la gen-
darmerie. Celle-ci n 'avait pas été re-
quise pour user de ses armes. Ce sont
les civils qui ont titré les premiers.
Les gendarmes étaient légalement en
état de « légitime défense collective».
Bien avant leur marche en avant, il y
avait déjà des blessés dans leurs mangs.
Quant aux sommations d'usage, elles dé-
pendaient de deux commissaires de po-
lice qui ont disparu dan s la nature.
Aucune faute n 'est donc imputable à
la gendarmerie. »

On avait fait venir, hier, le général
Weygand avec ses 94 ans dont il ne
paraît pas peu fier. Quand ce person-

nage très noble est ne, les drapeaux de
Napoléon III flottaient «er Alger. H a
plus tard commandé en chef , et ainjduir-
d'hui il ne s'y rètroonvè- pas- très bien.
Il ne croit pas à l'autodétermination.
(Lire la suite en 13me page)
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DEUX MUSULMANS TUÉS Â ORÂN
PAR LES FORCES DE L'ORDRE

U agitation se p oursuit en Algérie

ORAN (UPI). — Au cours de la conférence de presse tenue hier mati n
à la préfecture d'Oran , les autorités ont annoncé que deux « agitateurs »
musulmans qui avaient pris la fuite mercredi soir , ont élé tués par les
forces de l'ordre. (Lire la sni«e en I S m e  page)

La campagp .e du référendum bat son p lein en Algérie. Notre p hoto
montre des panca rtes invitant les A lgérois à voter «pour de Gaulle et

la paix ».

La diffusion
de la culture

On écrit beaucoup sur la d i f f u -
sion de la culture et en mêmA
temps , en divers lieux et sous main*
tes formes , elle s'opère.

Deux articles récents, parus dans
!.€ Figaro, l' un de M. Jean Schluiri-
berger , l'autre de M. Jean Guehenno,
me semblent , chacun , jeter une vive
lumière sur la question.

. M. Jean Guehenno raconte com-
ment , tout rempli de Tolstoï , dont U
avait relu le pamphlet : « Qu'est-ce
que l' art ? », et visitant l' exposition
de l'Art modern e sur les sources du
X X e  siècle , il en vint à penser, en
voyant les champs de blé de Van
Gogh , ' que si Tolstoï en arriva A ne
plus  pouvoir supporter que l'art
soit aussi un p laisir et à le mépriser
comme un luxe et un jeu de riches,
c'est qu 'il n'avait pas guéri de sa
richesse , c 'est qu 'un grand seigneïi r
qni fa i t  vœu de pauvreté ne fai t  ja-
mais qu un f a u x  pauvre et qu 'un
« vra i pauvr e est p lus à l'aise dans
sa peau ».

M. Guehenno, poursuivant , dit
que , rentré chez lui , il a cherché ce
que Van Gogh pensait de Tolstoï , il
l'a trouvé , il voit que Van Gogh
attendait du grand Russe une ré-
volution intime. Finalement , après
avoir écrit que l' on voudra vivre
plus musicalement , Van Gogh évo-
que le sage Japonais qui passe son
lemps à étudier un brin d'herbe,
qu 'il dessine. Ce dessin le porte
beaucoup p lus loin ensuite , à dessi-
ner toutes les p lantes , les saisons,
les paysages et les hommes...

Et M.  Guehenno de conclure que
l'étude et l'amour d'un seul brin
d'herbe peuvent conduire les artis-
tes et , à leur suite , tous les hommes
« à la rencontre et à la possession
du monde ».

Lucien MABSATJX.
(Lire la suite en 13me page )

Onze enfants
et leur mère

périssent
dans un incendie

Terrible drame au Canada

LACOLLE (UPI). — Un incendie *dévoré en quarante minutes une petite
baraque construite en bois et tôle pa»
M. Abel Vosburg pour abriter sa fa«
mille. Cette baraque se trouvait com-
plètement Isolée à plus d'un kilomètre
du village de Noyan (Canada). Il y
vivait avec sa femme et onze de ses
quinze enfants. L'accident a été pro-
voqué, pensent les pompiers, par urt
poêle à pétrole que M. Vosburg voulait
recharger sans l'éteindre.

M. Vosburg réussit à se réfugier dans
la cour couverte de 30 centimètres dé
neige. Sa femme put sortir aussi, mais
revint sur ses pas pour essayer de sau-
ver ses enfants et périt dans le brasier
ainsi que onze de ses enfants. Ceux qui
ont échappé à la mort ne se trouvaient
pas à la maison car ils couchaient
chez leurs employeurs dans le village
voisin.

APRÈS LES CONFÉRENCES FAITES PAR LE DIRECTEUR
DU MUSÉE D'ETHNOGRAPHIE DE NEUCHÂTEL AU MAROC

Le ministre de l'information et du
tourisme du gouvernement marocain , M.
Allaoui, a invité M. Jean Gabus, direc-
teur du Musée d'ethnographie, profes-
seul à l'Université de Neuchâtel , à faire
une tournée de conférences au Maroc
pour traiter les sujets suivants : « Rôle
social et culturel des musées » et « Eth-
nographie du Sahara ». l' actualité mau-
ritanienne étant naturellement la toile
de fond de ce dernier sujet.

Après les prises de position catégo-
riques du gouvernement marocain , ' M.
Gabus pouvait-il encore exposer ses
vues d'homme de science ? Le ministre
Allaoui donna des garanties et il eut
même le courage intellectuel et poli-
tique d'introduire personnellement le
conférencier. Il voulait qu 'un étranger ,
un technicien du Sahara, pût carier de
ces problèmes en dehors des préoccu-
pations du temps présent. A son retour ,
M. Gabus a accenté de réréte- pour
not'e joirn al ce qu 'il a dit concernant
la Mauritanie.

Trois courants d'opinion existent ac-
tuellement :

• Celui qui est satisfait de la Mauri-
tan ie dans sa forme actuelle.

• Celui en faveur d'un rattacl ement
au Mali ou au Sénégal. (Le chef des
guerrie-s du Hodh a déplacé sa c' ef-
ferie au Mali. Il représente 40.000
guerriers.)

• Celui enfin qui désire un rattache-
ment au Maroc. (Le chef général des
guerriers du Trarza . Ould Orner, de la
tribu des Oulad Ahmed ben D?man.
fils du dernier émir du Trarza , "homme
considéré et influent , s'est fixé au Ma-
roc depuis quatre ans. Il est actuelle-
ment ministre chargé des questions mau-
ritaniennes. Il a été représentant du
Maroc à l'ONU.)

Maur i tan iens  typiques.

Qui a raison ? La question est de
savoir si les Mauntan.ens appartiennent
an monde nègre ou ¦ arabe , ou encore
«ils forment une entité particulière.

Pour essayer d'y répondre, faisons d'a-
bord appel à l'histoire.

B. F.
(Lire la suite en 4me page)

La Mauritanie, un pays neuf
entre les deux Afriques

Le roi Baudouin a regagné Bruxelles
où de nouvelles manifestations ont eu lieu

• —

La lune de miel des souverains belges interrompue brutalement

L 'épreuve de force entre le gouvernement belge
et les syndicats se transforme en guerre d'usure

Incidents dans toutes les grandes cités flamandes et wallonnes
BRUXELLES (UPI). — Le métier de roi comporte des obli-

gations auxquelles il est d if f i c i l e  d 'échapper, même en voyage
de noces. Baudouin et Fabiola, qui coulaient des jours heureux
en Espagne, l'ont constaté à leurs dépens. La grave crise que tra-
verse leur pays a mis brutalement f i n  à leur lune de miel. Un
avion militaire belge les a ramenés hier soir à Bruxelles.

Il y a moins de deux semaines, les ville en liesse, parée pour la fête. Ils
nouveaux mariés avaient quitté une ont retrouvé une ville sombre, livrée

Un manifestant et un gendarme
aux prises à Bruxelles.

Lettre d'un Belge
à un Neuchàtelois

L'un àe nos abonnés a reçu d'un
ami habitant la région de Namur les
lignes suivantes :

« Nous vivons une période de révo-
lution. Nos socialistes et communis-
tes qui se disent toujours les dé-
fenseurs des petits n'hésitent pas
& enlever des rails aux chemins de fer
et à déposer de gros blocs de béton
sur les voles. Ce qu 'Us vont dépenser
va dépasser ce qu 'Us reprochent au
gouvernement. Un petit autobus, avec
des enfants, ne trouve même pas grâ-
ce devant eux. C'est une anarchie
complète. Depuis quelques jours déjà,
nous ne saurions plus nous déplacer :
plus de trains, plus d'autobus. »

à la colère des manifestants, le jour, et
qui prend le deuil , dès la nuit tombée.

Mercredi, les grévistes étaient une
dizaine die miiliems à manifester dans
le centre de Bruxelles. Hier, 15,000 peut-
être. Comme mercredi, Ils ont brisé des
vitres, attaqué des véhicuil'es, lancé des
pierres. Devant les gendarmes à che-
val qui avançaient vers eux sabre au
clair, les manifestants se sont finale-
ment dispersés, non sans s'être dit
« à demain » en partant.

(Lire la suite en ISme page)



QÎ^«L| VILLE

^P̂ | Neuchâtel
Un poste de

gardienne
remplaçante

des W.-C. de la place
Pury, 'est à repourvoir.
Entrée, immédiate.

Adresser offres au plus
tôt , à la direction de la
Police, qui donnera tous
renseignements utiles sur
demande.
La direction de la Police.

Pas de véritable f estin sans nos f ameuses ., . „; (_ .-fc #¦¦ • _I fll •

Bouchées à la reine «w» ~M ' *î£!& Champigiions de Pans r r:;; lM
paquet de S pièces Bmm

m M &

servies bien entendu avec notre excellente C01*IlicllOIIS «««, verres de 100 g —.75

Fcsrce pour vol-au-vent « 8 0̂ 1̂1» bOÎ»e 45o g i.60
préparée au vin blanc et au bouillon de viande 1 boîie pour 4 à 5 vol-au-vent l̂ r̂ ^̂ ^^̂ ^̂ ^B̂ ^̂ ^̂^ l̂ ^̂ ^̂ r ^̂ â

| û imPT-VOLIS travailler dans un climat agréa-

1 pouvez-vous S"* leB resp°nBaM11 *éB

j secrétaire de direction ?
. connaissez-vous £ande ?tement ta lMlgue aUe
| cherchez-vous Ŝf  ̂

dlgne de vos
voulez-vous êXiatë ?bénénce d,uae f? ?e
appréciez-vous joiu5Tlne de travaU de ctoq
déSireZ-VOUS une place stable i

<• • Alors, n'hésitez pas à nous soumettre vos offres ma-
.' nuscrlcrltes avec curriculum vitae, Mê ME SI VOUS

N'ÊTES PAS LIBRE IMMÉDIATEMENT.
Nous répondrons à toutes les offres et garantissons une
DISCRÉTION ABSOLUE.

Ftc H Tomrip lhnf fabrl<ïue de vêtements de protection, . " , t (*•
LI! H, IKI I i |J t ; i l l UI , SERRIÈRES-Neucnâtel y> . ; >'

(Nous cherchons également une

aide de bureau
( éventuellement à la demi-Journée.) . \f I1 : i _ ^ aH

COMMERÇANTS,
ARTISANS,

confiez vos bouclemente de fin d'année ou la
liquidation de toutes questions administratives ou
de contentieux à comptable Indépendant et expé-
rimenté. Adresser offres écrites à A. V. 5383 au
bureau de la Feuille d'avis.

Je cherche pour un client, dans la région
de Neuchâtel (endroit retiré et tranquille), jj

PETITE MAISON
avec terrain

Prix maximum Fr. 30,000.—.
Agence immobilière Claude Butty
Estavayer-le-Lac. Tél. (037) 6 32 19.

Placement de gros rapport :
Environ 8% du capital investi

A vendire, dans important centre industriel
et commercial, 7000 habitants (VD),

BEL IMMEUBLE
de 26 appartements

touit confort, frigo, machine à laver, central ,
au mazout . Beaux appartements iluimineux 2
et 3 pièces , cuisine, bains, balcon.. Construc-
tion 1955-1956. Vue magnifique. Près de la
gare et des usines. — En S. A. Pour traiter
Fr. 150.000.— à 200.000.— après hypothèques.

Agence Immobilière Claude BUTTY,
Estavayer Tle-Lac. Tél. (037) 6 32 19.

A louer

VILLA FAMILIALE
meublée ou non, 6 pièces avec tout confort,
jardin. ?¦£*% 5 11 04 entre 12 h. et 13 h.

Gouttes d'Or
A louer pour le 24

janvier 1961, apparte-
ment de

trois chambres
salle die badins et chauf-
fage central .

S'adresser à {L'ÉTUDE
WAVRE, notaires. '

—i -i—-—' 1— •* •" - 1

On cherche à louer,
du 20 janvier au 6 fé-
vrier 1961,. ... .. i - .- •¦-

appartement
die vacances, 4 ' Hits. De
préférence à Verbler ou
au col dies Mosses. Offres
â Eugène Hotz , pasteur,
Corcelles/NE. Tél. 8 11 18.

I'ESQO
Chambre meublée el

chauffée à louer tout d*
suite. Tél . 5 80 26.

A louer deux beUes
chambres meublées à 10
minutes de la gare. —
Tél. 5 89 89.

CHAMBRE
indépendante, moderne ,
eau chaude et froide,
avec pension. — Tél.
S 88 55.

A louer au centre, à
Jeune fille, Jolie

CHAMBRE
avec bonne pension, —
Tél. 5 61 91.

GARAGE HIRONDELLE Pierre Senn

NEUCHATEL
Agence VW, Porsche, Chrysler

• ,'' engagerait :

vendeurs dynamiques et capables
pour compléter son équipe de vente.
Faire offres ou se présenter au garage.

% -y '

Nous cherchons une

, ; secrétaire sténodactylo
J£. >f  ¦"-

¦
qualifiée , possédant à fond le français et ayant de bonnes

V*'; connaissances de l'allemand, habile sténodactylographe
jV rdans  ces deux langues.
'-< /"Conditions de travail agréables, semaine de 5 jours¦ 

J '{; ̂alternative.
Faire, offres au Service technique militaire, Hallwyl-
stràsse 4, Berne.

» 
\ 

¦ y-  '

" ¦ i

-I\ Entreprise métallurgique au bord du Léman * .1
. '

' " 
y"

cherche .,¦¦ '¦ [  \

un agent d'acheminement
-
<
¦
¦

pour unie usine de 160 hommes eurviron :,

Candidat expérimenté serait responsable du planning. -̂ -, ' •'-' <Faire offres sous chiffres PR 82031 L à Publicitas, Lausanne, '.i l

,; » ' L'Imprimerie centrale et de la Feuille d'avis de Neuchâtel cherche
pour son secrétariat de direction un (ou une)

secrétaire
sténodactylographe ayant une bonne instructi on secondaire etCapable de travailler de manière indépendante. Eventuellement
poste partiel. Date d'entrée à convenir. Offres manuscrites avec
phofo ef curriculum vitae à la direction de l'Imprimerie centrale,
Neuchâtel.

Fabrique de pierres fines au Tessin

cherche creuseur
sérieux, avec grande pratique et con-
naissance dans le creusage, biseaux et
bombés dé pienres d'horlogerie et in-• ï, ¦ dustriielles, avec machines automatiques

:• ' •'"• pour qualités soignée et courante." ¦ Place stable. On offre 5 f r. l'heure à. - ' ¦;. personne très capable pouvant fcravail-¦ 
|er de façon, indépendante. Faire offres
avec' curricuflunr .vitae sous ' chiffres
AS 13625 Lo Annonces Suisses « ASSA »,Locarno.

Boulangerie cherche

porteur
pour le début die janvier.
Tél. 5 34 65.

Importante maison cherclie

collaborateur interne
. pour sion service d'adiministnaition, ex-
pédition,, stock, etc.
Connaissances des textiles souhaitées,
mais pas indispensables.
Place stable et bien rétribuée.
Les candidats capables et de toute con-¦ fiance sont priés d'adresser leurs of-
fres détaillées sous chiffres PC 82044 L
à Publicitas, Lausanne.

'
y
' ' '

fx : 'On demande personne pour

nettoyages
le matin.  — S'adresser au restaurant
du Théâtre.

-x ."

Médecin-dentiste de la Chaux-de-Fonds
cherche

demoiselle de réception
expérimentée de préférence. Entrée au plus
tôt. — Faire offres sous chiffres P 12040 N
à Publicitas, la Chaux-de-Fonds.

ÉTUDE DE NOTAIRES à Neuchâtel
engagerait immédiatement ou pour

date à convenir :

STÉNODACTYLOGRAPHE
et -

JEUNE EMPLOYÉ DE BUREAU
Places stables et bien rétribuées,
assurances retraite. — Adresser of-
fres écrites, avec curriculum vitae
et certificats, à K. E. 5380 au bureau

de la Feuille d'avis.

Café - bar MALOJA cherche gentille

SOMMELIÈRE
connaissant les 2 services. — Tél. 5 66 15.

Corcelles-
Cormondrèche

A louer pour tin. lé-
vrier, dans villa, appar-
tement die 4 Va pièces,
cheminée de salon, ter-
rasse, vue, Jardin, 250 fr.
plus chauffage et éven-
tuellement garage. Ecrire
sous chiffres B. W. 6384
au bureau de la Feuille
d'avis.

Monsieur seul cherche
chambre meublée si pos-
sible Indépendante, avec
confort , au centre ou à
proximité, pour , le. 15
jaàiivier ou avant. —
Adresser offres écrites à
3012 - 855 au bureau de
la Pexùllile d'avis.

liés Marbreries E. Rus-
conl, à ÎTeuchaliel, cher-
chent pouf ' ouvrier spé-
cialisé

chambre à 2 lits
avec part à ta. cuisine,
quartier centre ou ouest
de préférence, disponible
dès le ler février 1961.
Cas échéant, logement. 2;
pièces à loyer modeste.
Tél. 5 19 55.

2112-84 9
Appartement loué

MERCI
¦W ¦- .i —

CORCELLES
A louer local de 28 m3,

tccèB facile. Tél. 8 14 26.

Fr. 100.—
à qui procurera à couple
solvable appartement de
2 - 3  pièces, sans confort,
à Neuchâtel ou aux en-
virons. Tél. 5 82 14 entre
12 et 13 heures.

- Instrumentiste cherche

appartement
confortable près de Neu-
châtel. — Adresser offres
écrites à 3012 - 854 au
bureau de la Feuille
d'avis.

La maison LA SOIE,
confection pour dames,
Bassin 10, cherche

jeune fille
de 16 à 18 ans, comme
aide de magasin pour
travaux, faciles. Prière de
se présenter . .directement
au' magasin.

Couple cherche pour
tout de suite ou date à
convenir appartement

meublé
ou non meublé de 2 piè-
ces, avec confort, à Neu-
châtel, de préférence au
centre. Adresser offres
écrites à 3012 - 856 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Couturière cherche
petite vitrine

au centre. Tél. ' 5 80 26.

A louer pour le 24
avril 1961, dans immeu-
ble en construction a la
rue de la Dime, â la
Coudre (Neuchâtel),

beaux
appartements

de 3 pièces, cuisine,
bains, hall , balcon.
Loyer 190 fr. environ par
mois, chauffage non
compris. — S'adresser à
l'Etude de Mes Ch.-Ant.
Hotz et B. de Montmol-
Min, notaires, rue du
Seyon 2, Neuchâtel.

Je cherche

appartement
die 3, éventuellement 4
pièces, pour le début de
1961. Région Saint-Blal-.
se, Hauterive ou Neuchft-
tel . Références à dispo-
sition. — Rodolphe Ru-
fener , Gerberstrasse 22,
Ostermundilgen.

Représentant
Nous offrons place stable et bon gain
pour la vente à des particuliers d'arfi-
oles de marque d'un usage journalier,
bien introduits sur le marché.
Nous donnerons la préférence à hom-
me jeune d'exceîrente' présentation et
dynamique.
Nous garantissons bonne mise au cou-
rant et soutien dans la vente. Les of-
fres de débutants seront prises en con-
sidération.
Prière d'adresser les offres, Wec photo
et curriculuin vitae,' sous chiffres
R 71691 G à Publicitas, Saint-GalU

Ouvrières
habituées aux travaux fins et déli-
cats seraient engagées exclusivement
pour la fabrique. Italiennes accep-
tées. — Fabrique Maret Bôle.

On cherche pour le
15 Janvier, dans ménage
soigné, une

jeune fille
ou étudiante

. Elle serait , libre tous les
Ïapres-mld4.- Possibilité
¦d'apprendre le français,
le ménage et la cuisine.
Salaire : Fr. 80.— par
mois. S'adresser â Mme
Bâflleux, Trols-Portes 8.
Tél. 5 72 86.

M. & M™ TACCHELLA
Ritrovo Sp ortivo Ticinese

présentent à leur f idèle  clientèle ,
à leurs amis et connaissances , leurs
meilleurs vœux pour la nouvelle année

IHeorsl
Consultez pour l'obtention I
«t la mise en valeur de

brevets en Suisse
et .i l'étranger la Maison
. .PERUHAG ' à Berne
Agence à Neuchâtel

fl, rue Seyon, tél. (036)51318 I
Demandez les prospectus. I

On cherche une

table style Louis XIII
»

. pas nécessairement d'epoqiw , bonne copie
serait acceptée.

Nous cherchons également quelques

grandes tables
Prière de téléphoner au 7 57 28.

On demande
à acheter

Jeux et Jouets anciens :
poupées, petits ménages
en porcelaine, , meubles
de poupées, opéra, théâ-
tre à guignols, .marion-
nettes, etc. — Faire offre
sous chiffres L 64927 X,
à Publicitas, Genève.

Souliers de ski
pour fillette. No 36 à 37.

Tél . 6 42 01.

I S 1  
vous avez des

meubles à vendre
retenez cette adresse

A V BUCHERON

B Neuchfttel , tél . 5 26 33

Souliers de ski
Une paire No 33 sont

demandés à a c h e t e r;
une paire, No 31, à
v e n d r e .  Bon état. —
Iél. 5 16 03.

rroiwrro
DOCTEUR

J. P. Perrenoud
1, Saint-Honoré

ABSENT
De retour le 6 janvier

¦ 
Voitures I
d'occasion I

Dauphine 1957 - 58 - 60 |j
Frégate 1953 É
Coupé Isar, 1957
Morris, cabriolet 1953
Ford Anglia 1954 1
Mercury 1948 avec remorque j
Lambretta 150 cem., 1959V Adler 250 cem., 1954 ||

Grandes facilités de paiement : 5
grâce au Crédit officiel Renault ! |

Vente - Achat ]
S.A. pour la vente des B

automobiles RENAULT en Suisse ¦
NEUCHATEL, 1, avenue de la Gare 1

Tél. 5 89 09 ou 5 03 03 /
Ouvert le samedi après-midi j

OCCASIONS
AVANTAGEUSES i

PEUGEOT 203
7 CV, 1958, grise, : toit
fixe, garantie.

PEUGEOT 203
7 CV, 1957, grise, toit
ouvrant.

PEUGEOT 403
8 CV, 1960, verte, toilt
ouvrant. Garantie.

PEUGEOT 403
8 CV,. 1956, bleue, Inté-
rieur simili, garantie .

CHEVROLET
18 CV, 1952, vert clair.

CHEVROLET
18 CV, 1954, coupé noir,
5 places, boite automa-
tique, 2 portes.

FIAT 1400
8 CV, 1956, noire, mo-
teur révisé.

VENTE A CREDIT
Essai sans engagement

Demandez liste complète
avec prix au .

garage du Littoral
J.-L. Segessemann

Neuchâtel - Tél. 5 99 91
Plerre-à-Mazel 51

Dr W. Fischer
Médecin-dentiste

ne reçoit pas
jusqu'au

4 janvier

« Renault » 4 CV
modèle 1952, très bien
entretenue, à vendre à
prix intéressant. Ecrire
sous chiffres CX 5385,
au bureau de lia Feuille
di'avls.

« Mercury »
modèle 1951, 22 CV, à
vendre, Fr. 500.—.
Tél. 5 67 87 ou 5 32 66.

'
Nous cherchons deux

électro-mécaniciens
pour le montage d'instruments de
réglage électriques.
Nous offrons : un emploi stable, une
saine atmosphère de travail. Semai-
ne de 5 jours.
Adresser offres avec prétentions de
salaire à la direction de Borel S. A.,
Peseux.

¦ 
•

Nous cherchons, pour entrée immé-
diate ou à, contenir, habile

STÉNODACTYLO
* y ¦-.,. '¦ ¦ ¦ 

.-

' pour correspondance française.
Bonne occasion d'apprendre l'alle-
mand.

. Faire offres avec copie de certifi-
cats.

: : ¦ 

L'Imprimerie Paul Attinger S. A.,
avenue J.-J.-Rousseau 7, Neuchâtel,
engagerait, dès le mois de janvier
1961

ouvrière habile
i

et consciencieuse
connaissant bien les travaux dç bro-
chage. Place stable en cas de conve-
nance. Faire offres écrites à la
Direction^ avec références et préten-
tions de i salaire.

Nous cherchons pour

NOTRE FILLE
qui désire devenir nursie place dans un home
d'enfants ou hôpital d'enfants. Date d'entrée :
leir juin 1961. Faire offres à famille Lerch-
rniiltor-Muri, Schinanach-Dorf (AG).

ÉTUDIANT
ESPAGNOL

cherche une place en Suisse ro-
mande où il aurait l'occasion
d'apprendre lie français. — Faire
offres à Halter & Schilllig SA.,
Beinwil a/S. TéL 064-6 13 66.

K
- se» . % 'y yyp ^ f %  *' -

Bureau de là ville cherche pour en-
trée immédiate ou époque à convenir

employé (e)
ayant de bonnes notions de comp-
tabilité et si' possible d'anglais.
Age indifférent; retraité pas exclu.
Offres manuscrites sous chiffres D.
W. 5369 au bureau de la Feuille
d'avis.

On engagerait tout de
suite ou pour date à
convenir une

jeune fille
pour la cuisine et le mé-
nage. Offres à la bou-
langerie - pâtisserie Fritz
Joggi-Chesi, Seyon, Neu-
châtel. Tél. (038) 5 26 49.

Volontaire
On demande brave et

honnête jeune fille pour
aider aux travaux du
ménage. — Faire offres
à Mme Louis Perre-
noud, Corcelles ( NE ).
Tél. (038) 8 14 27.

On cherche pour le
15 Janvier, une

femme
de ménage

sachant cuisiner. S'adres-
ser au café, avenue de
la Gare 37, Neuchâtel.

On demande un bon i

ouvrier agricole
Forts gages à homme
capable. — S'adresser
à René Stauffer, doù-
vet/NE. Tél. 038/9 22 84.

Bagatelle, sous les Ar--
cades, à Neuchâtel, cher-
che pour entrée Immé-
diate

garçon de cuisine
et de buffet

Mess des officiers, Co-
lombier / Neuchâtel, de-
mande pour le mois de
Janvier

une fille de salle
ainsi que

2 aides de buffet
Congé le samedi après-
midi et le dimanche.

Offres à M. P. PégaJ-
taz , château, Colombier/
Neuchâtel.

On cherche, pour le
début de Janvier, per-

' sonne de toute confian-
ce pour travail régulier
dans

ménage
Nourrie, mais non lo-
gée. ' — Adresser offres
par téléphone, le matin,
No 5 32 91.

On demande pour tout
de suite

personne
pour faire le ménage, le
matin cie 9 h à 11 h,
tous les jours. S'adresser
à M. André Pfaff, place
Pury 7, Neuchâtel.
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Le tirépuscule descend sur un an qui s'enfuit...
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Mais déjà l'an nouveau {jointe à l'horizon... \

/ 
* ' A"0"8 apportant nos voeux, en joyeux tourbîllohs !

/ La Direction et le personnel / A II /1 fl IIU D E
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iiTiiiiiAiiiMMiikiaci
Problème No 426

HORIZONTALEMENT
1. Petites tiges piquantes.
2. Courbures. — Se dit d'un esprit qui

ne peut rien produire.
3. Est resserré entre deux coteaux. —

Discuter.
4. On v place des râteliers. — Con-

jonction ;
5. Ce qu'il renferme est sensible ô un

soufflet. — Abréviation.
6. Direction. — Est parfois remplacée
• ' • par une doublure.
7. Berceau d'un patriarche. — Det

clou s le sont à coups de marteau.
8. Certainement pas gênés. — Pom-

made.
9. Canal d'écoulement. — Genre de

palmiers.
10. Rend le ventre moins libre.

VERTICALEMEN T
1. Ce que produit la calomn ie. — Dé-

rober.
2. Se présente tou s les jours dans 1»

quartier. — S'étend le long de l'eau.
3. Fon t impression sur les yeux ou sur

les oreilles . — En deçà.
4. Abréviation. — Sont nombreuses

dans une rôtisserie.
5. Boisson légère. — On le dit pauvre.
6. Flotte. — Permet de séparer la ter-

re des pierres.
7. Jeunes oiseaux. — Préfixe.
8. On le mont e une fois, on le fait

souvent. — Méchant e demeure.
9. Fleuve d'An gleterre. — Est poursui-

vi avec passion.
10. Son plumage est jaune. — Qui ne sa

prolongent pas.
Solution du No 425

ROMANS ET CONTES
Florilège de fin d'année

Il y a dans la manière de Charles
Beuchat quel que chose de vigoureux et
de désinvolte qui force d' emblée la
sympathie. Il y a deux ans , avec Terre
aimée (1), il chantait le Jura , sa poé-
sie rude et attirante ; aujourd'hui , avec
Comme un vin de vigueur (2) , c'esf
toute l'ivresse du siècle qui dé fer le  en
cascade, c'est Paris , son tourbillon , ses
tentations, ses p lais irs. Mais n'ayons
pas peur , ses personnages ne perdront
jamais tout à fai t  la tête ; entre le rêve
et le réel , ils n'hésitent pas longtemps.
« ... je marche sur la terre , dit l' un
d' eux, la bonne terre crissante sous
mes p as, c'est ma réalité. Pourquoi
vouloir marcher dans la lune ? »

Le Visiteur die brume (3), de Jean-
Paul Pellaton , est d' une veine bien d i f -
férente , p lus timide , p lus secrète aussi ,
mais qui ne manque pas de charme. La
vie à deux, quoi de p lus banal ? Et
pourtant un drame va naitre . Le mari
a idéalisé sa femme ; il est dé çu de la
découvrir autre qu 'il ne l'avait rêvée.
Quant à elle , qui a dû prendre un com-
merce, elle se p laint qu 'il ait des déli-
catesses de grand seigneur et qu 'il la
juge vulgaire. Ce qui comp te ici, ce
n'est pas tant la peinture du réel que
ce sur quoi il ouvre , ces paysages inté-
rieurs en grisaille , qui s'accordent si
heureusement avec la p luie , la brume,
la couleur des eaux du f leuve .

Présenté et relié avec goût , Le Cœur
dies autres (4) , de Maurice Métrai ,
s 'orne d' une agréable et séduisante p ré-
face de Maurice Zermatten, qui , dans
ces contes, loue « la rudesse, la fran-
chise impitoyable des œuvres nées de
la montagne» . Il n'y a p lus ici, dit-il ,
que « dessin nu du rocher, l'implacable
dureté des existences paysannes ... Tout
est là, npué , sans comp laisance, les
gens , les choses , le drame qui les relie ,
la tendresse j qui ne sait pas dire son
nom. Les longs silences , les jurons qui
les rompent , les passions obscures, les
délicatesses inavouées , les paysages. »
La manière de Maurice M étrai est réa-liste ; elle aborde de front , sans tricher,
ce qui dans la vie peut être le plus pé-
nible.

Dans la série des créations de PierreAncenis , Mais où sont les chevaliers
d'antan (5), p arait comme le premier
roman objecti f ,  c'est-à-dire où l'auteur
ne se confond plus avec le personnage
principal. C'est une jeune f i l le , Josette ,qui en est l'héroïne. Pauvre héroïne t
Trop jolie , trop élé gante , elle a le mal-
heur d' exciter les convoitises de tous
les hommes qu 'elle rencontre , jeunes et
vieux, mariés et célibataires. A la plu-
part , elle échappe facilem ent ; un mot
un peu dur , une plaisanterie su f f i sen t .
Ma is il est une espèce d' ogre, l'institu-
teur du village , qui est bien résolu à
la croquer... On retrouve dans cette

œuvre les qualités habituelles de Pierre
Ancenis , sa f inesse , sa rap idité, sa
poésie.

C'est l'atmosphère régnant autour de
saint François d'Assis e que Charles
Dombre s'est proposé de recréer dans
ces contes de Noël qu 'il intitule Entre
les roses et les lis (6). Faut-il qu 'il
s'excuse de mettre tant de fraîcheur et
de pureté à célébrer Noël et son mys-
tère ? Non , car il le dit excellemment :
« Celui qui trouve son bonheur dans
une seule chose ne doit point chanter
d' autre chanson que de cette chose-là. »
Voilà qui déjà , avec y une ing énuité
charmante , dit tout.

L'Honorable Partie de campagne (7),
de Thomas Rauca t , est une œuvre bien
curieuse. Depuis 192i, année de sa pu-
blication chez Gallimard , elle a été
p lusieurs fo is  rééditée , mais est-elle
réellement connue ? C'est le récit d'un
voyage au Japon et là découverte de ce
pays , où masque et visage jamais ne
concordent , ce qui donne lieu à toute
sorte de quiproquos. Comprenons-nous
les Japonais ? Non. Leur morale, leur
sens de l'honneur , le rôle que j oue
chez eux la prostitution ou le suicide,
nous demeurent étrangers. Relevons
que ce volume, for t  élégamment pré-
senté , sort des presses de l'Imprimerie
Centrale, à Neuchâtel.

Requiescant (8), de Pierre Maillard ,
est une œuvre t o u f f u e , qui se pr ésente
sous la forme d'une autobiograp hie.
Plus séduisant apparaît le roman de
Louis Baron , Vincent Semelaigne es-
pion (9). // y est question de guerre
et de femmes ; c'est rap ide, violent,
mouvementé ; cela ne manque ni de
naturel ni de talent.

Enf in  voici, ou p lutôt revoici, puis-
qu 'il s 'ag it d' une réédition , L'Ame dam-
née (10), de Gabriel Oberson. Dans ce
roman , l'auteur et journaliste fribour-
geois bien connu a retracé , sous un
nom d' emprunt et en les corsant ici et
là, divers ép isodes de son adolescence.
E t o u f f a n t  sous la chap e de p lomb de
l'hypocrisie romande , le jeune homme
saisit avidement tous les moyens de se
libérer ; cela donne quelque chose d' un
peu scandaleux et de très p iquant. Il
se pourrait qu 'un jour L'Ame damnée
soi7 considérée comme l'une des œuvres
tes p lus significatives de la littérature
romande du X X e  siècle.

P. L. BOREL.
(1) Editions générales, . Genève.
(2) Nouvelles éditions Debresse.
(3) La Baconnière.
(4) Nouvelle Bibliothèque, Neuchâtel.
(5) Editions Mssîeuaer,
(6) Delachaux et Niestlé.
(7) Editions Rencontre, Lausanne.
(8) Gregg Associates. Bruxelles.
(9) Nouvelles éditions. Debresse;;- • ¦  •

(10) Editions du Vteux-Mazel, Vevey.

La Mauritanie, un pays neuf
entre les deux Afriques

( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Avant d'être envahi par les Arabo-
Berbères, le Sahara était dominé par
des populations de culture nègre. L'em-
pire de Ghana fut détruit en 1035 par
les Lemtoûna de l'Atlas marocain. Ils
avaient pénétré en Mauritanie au XI e
siècle, s'étaient fixés et recueillis sur
une petite île du Sénégal d'où ils re-
partirent pour des conquêtes militaires
et spirituelles.

Au passage, ilj détruisirent Ghana,
fondèrent Marrakech, s'installèrent . à
Fez, d'où ils repartirent en Europe.

Les empires mandingue, sonraï, askia,
se succédèrent jusqu 'en 1591 , date de
la prise de Tombouctou par les Maro-
cains. En 1894 commençait la con-
quête française. La caste dirigeante ac-
tuelle, les Hassane, descend des Béni
Hassane, qui envahirent la Mauritanie
aux XVe et XVIe siècles. En conclu-
sion, on peut dire que, par l'ethnie et
l'histoire, la Mauritanie se rattache plu-
tôt au Maroc, malgré les nombreuses
interpénétrations.

Le sultan, chef spirituel
ou politique ?

Quant à la religion, on ne peut pas
tirer de conclusions définitives. Cepen-
dant, dans les prières du vendredi, si
le sultan était reconnu comme chef spi-
rituel, l'iman devrait s'adresser à lui.
Or cet usage n'existe dans aucun des

grands centres de la Mauritanie : Tichit,
Chinguetti, Oualata.
Enfin, les historiens maures parlent

d'une chronique de Sidi Ahmed el Bar-
kay, célèbre dans le pays. Dans cet
ouvrage il est dit en parlant du sultan
« notre grand Sultan » et ensuite, con-
cernant le calife, « notre grand cali fe ».
II semblerait donc que cette reconnais-
sance, dans le passé, n'était que spiri-
tuelle et qu 'elle n'avait pas de carac-
tère politique.

Inf luences nègres
L'analyse des populations fait res-

sortir la complexité du problème. La
!| longue influence nègre a laissé des tra-

ces profondes dans l'ethnie. Les captifs
noirs représentent le 35 % de la popu-
lation mauritanienne. Le métissage par
concubinage provoque une très forte
nigritisation qui augmente encore ce
pourcentage. Ainsi des groupements de

Jeune captive noire de Mauritanie.

population de type maure ont la peau
noire.

En outre, malgré leur état social et
le mépris de leurs maîtres, les Noirs ont
su imposer leurs techniques. Ce qui
amène M. Gabus à conclure que le Sa-
hara « fut nègre dans le passé et paraît
encore nègre aujourd'hui , nègre de tech-
niques, d'inspiration, d'orientation, et
pour finir d'absorption ; mais nègre de
style saharien dans le cadre d'une ethnie
maure, targuie ou toubou ».

Quelles sont maintenant les inclina-

La Mauritanie
est-elle une nation ?

Peut-on dire que la Mauritanie forme
une nation ? Certes, le genre de vie
lui est propre. Malheureusement, les
frontières actuelles sont artificielles. Sur
une population de 500.000 Maurita-
niens, 50.000 se trouvent en territoire
soudanais et 20.000 en territoire séné-
galais, sans parler des Maures fixés
sur le Rio de Oro. En outre, les quatre
cinquièmes du budget viennent de Fran-
ce, comme le ministre des finances d'ail-
leurs. Pourtant, une prise de conscience
nationale peut naître de l'indépendance
même et des tentatives de désarticula-
tions qui sont faites de divers côtés.

L'attitude de la jeunes se est signifi-
cative. Une partie n'est pas d'accord
avec Mokhtar ould Dada. Elle va s'ins-
truire là où on la reçoit : au Maroc,
au Mali , en URSS, voire en Chine.
Par conséquent, l'unité future de la
Mauritanie posera encore des problèmes.
Souhaitons que l'Occident comprenne à
temps ce qui se passe et qu 'il accueille
quesques étudiants mauritaniens dans ses
universités.

Rencontre de la technique
et de la tradition

Enfin , le président de la République
mauritanienne a jugé bon de garder la

structure traditionnelle de la chefferie.
Or la Mauritanie — c'est la raison de
son existence en tant qu 'Etat — va dé-
velopper l'extraction du fer et du pé-
trole. Et l'expérience enseigne que le
contact de la technique et de la tra-
dition provoque la détribalisation.

Les difficultés seront donc nombreu-
ses et nul ne sait ce qu 'il adviendra.
Pour M. Gabus, c'est le pétrole qui est
à la base du problème mauritanien. Et
il rappelle le montage photographique
de l'exposition « Sahara » montrant, der-
rière les installations pétrolières de Hassi
Messaoud le visage grave d'un mara-
bout qui disait : « Et les hommes ? »

On p«it imaginer que le public ma-
rocain accueillit diversement ces propos.
Tantôt les gens étaient très contents,
tantôt ils se raidissaient. A Rabat, où
les officiels et les diplomates étaient
nombreux, M. Gabus crut remarquer
une certaine réserve. A Casablanca, les
réactions furent plus spontanées. M. Ga-
bus se plaît à rendre hommage au mi-
nistre de l'information, qui lui assura
la liberté de parole par souci d'objec-
tivité.

B. P.

lions psychologiques de ces popula-
tions ? Sous cet aspect encore, la ré-
ponse est nuancée. Pour les Noirs, les
Arabes sont les pillards du Nord par
qui ils furent durement maltraités et
dont ils ont toujours eu peur. Les Noirs
n'oublient pas non plus que les Arabes
pratiquèrent le commerce du « bois
d'ébène ». Dans le cadre de l'organi-
sation tribale, là où Maures et Noirs
vivent ensemble à des échelons sociaux
différents, le Maure méprise souverai-
nement les captifs noirs qu 'il appelle
en hasianya la « chair », la « viande ».

Lorsque l'administration française ins-
talla des écoles, l'orgueilleu x Maure
refusa d'y envoyer ses fils, leur substi-
tuant souvent les enfants des concu-
bines et des captifs. Aujourd'hui, le
Maure ignorant est méprisé à son tour.
(Les deux seuls universitaires maures
sont Mokhtar ould Dada et son cousin
Mohamed ould Dada.)

ÉTUDES ET EXPOSÉS
• Chateaubriand prince des songes, par Maurice Levaillant
• L'Amour et le divin, par Walter Lâcher
• Durée et intuition, par Charles Favarger

Avouons-le, dans ce Chateaubriand
prince des songes (1), c'est un
Chateaubriand un peu décevant que
fait revivre devant nous M. Maurice
Levaillant. ¦ Peut-être parce que, sur
les amours de « l'enchanteur », nous
ne sommes pas toujours renseignés
aussi bien que nous le souhaiterions ;
peut-être aussi parce que ces amours
ont été à peu près tous des feux
très rapidement consumés, dont il ne
restait ensuite qu'une poignée de cen-
dres. Il convient naturel lement  de faire
une exception pour Mme Récamier,
puisque l'amour, là , s'est mué en une
durable et douce amitié.

Concernant le christianisme de Cha-
teaubriand , je me demande si M. Le-
vaillant n'est pas plus scepti que qu 'il
ne convient. Certes, Chateaubriand, à
la fin de sa vie, reste terriblement
attaché à lui-même, au monde, à ses
passions, mais, d'autre part , de tout
cela n>e sent-il pas, mieux que qui-
conque, le néant ? Dans son désenchan-

tement, il y a un ' côté pascalien ;
c'est, il est vrai , un Pascal qui n'aurait
j amais eu sa « nuit », un Pascal qui ,
jusqu 'à la fin , aurait tâtonné dans l'om-
bre, en cherchant son chemin vers Dieu.

Faut-il juger ridicules les retours
de flamme de ce René vieilli ? Non ,
ils sont même bien plus émouvants
que ceux du jeune homme, car c'est
un cœur qui nous livre son délire
intime : il semble même, par instants,
que tout son être soit sur le point
de verser dans l'abîme. Les êtres qui
habituellement portent un masque, sont
aussi les plus sincères quand ils l'en-
lèvent.

Sous le titre L'Amour et le di-
vin (2), Walter Lâcher consacre qua-
tre études séduisantes et nourries à
Marceline Desbordes-Valmore, Anna de
Noailles , David-Herbert Lawrence et
Charles Morgan. Il suit ces auteurs pas
à pas, dans le dédale ou la progression
de leur œuvre, il cite et anal yse. Pro-
menade agréable et instructive*. J'avoue
être plus ému par Mme Desbordes-Val-
more que par Mme de Noailles , et
Lawrence, en dépit de sa philosophie
fumeuse, me touche plus que Morgan.
Talent ou génie ? Artifice ou sincérité ?
A propos de chacun de ces auteurs, on
se pose la question.

Il est regrettable que la Société ro-
mande de philosophie ait renoncé à pu-
blier en volume les conférences don-
nées à Saint-Gergue, en septembre
1959, au congrès Bergson. Elles ont
paru, il est vrai , dans la « Revue de
théologie et de phrlosophio ; voici, en
tirage à part, la dernière d'entre elles ;
c'est un très intelligent exposé de M.
Charles Favarger qui a pour titre Du-
rée et intuition.

P. L. B.
(1) Hachette.
(2) Perret-Gentil. .

Cinémas
.iex : prochainement, réouverture.
Studio : 20 h 30, Bonne nuit, Monsieur

Masure.
Clnéac : 20 h 30, Festival Chariot.
Apollo : 15 h et 20 h 30, Le Milliardaire.

17 h 30, Le Lac aux cygnes.
Palace : 15 h et 20 h 15, La Française et

l'amour.
Arcades : 20 h 30, Fortunat.Le danger communiste au Laos

( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

A part les velléités impérialistes et
les raisons stratégiques — Mao Tsé-
toung n'est nullement opposé à une
guerre générale — il y a aussi d'impé-
rieuses nécessités économiques qui dé-
terminent la poussée chinoise vers le
sud . Pékin reçoit de l'URSS la grande
majorité des matières premières dont il
a besoin. Cela le rend entièrement dé-
pendant de Moscou et l'ennuie prodi-
gieusement. Or, dans le sud-«st de
l'Asie il y a, entre autres, du pétrole,
de l'étain et du caoutchouc naturel .
Le premier s'y trouve en quantité plutôt
restreinte, mais compte déjà, en parti-
culier pour la Chine. Quant au caout-
chouc venant de ces régions du globe,
il constitue environ 72 % de la produc-
tion mondiale. Et si une partie des

plantations d'hévéas du Congo étaient
détruites ou abandonnées, ce chiffre
monterait encore de beaucoup.

Ainsi, étendre ses influences vers le
Sud-Est asiatique signifie pour Pékin
satisfaire sa soif de prestige, améliorer
quelque peu sa position vis-à-vis de
l'URSS et résoudre certains problèmes
économiques brûlants. Le Laos n'est
qu 'une étape sur cette voie, mais une
étape importante. II est donc virtuelle-
ment sûr que la pression communiste
contre ce pays ne peut qu'augmenter et
que, indépendamment de la victoire
remportée récemment à Vien-tiane, les
anticommunistes et les amis de l'Ouest
auront toujours ici une tâche ardue ¦ et
ingrate devant eux.

M. I. CORY.
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Demain :
Propos sur l'éducation

PHARMACIE D'OFFICE
(dès 23 h , pour urgences seulement) :

Dr M. Wildhaber , Orangerie

ppgSSSIg ĵj il Timbres-poste
K^vs^g M.-Ed. Estoppey
fViSlîSRN&xSS Rue de Bourg 10
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Vendredi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h, réveil en 1900. 7.15, informations.
7.20, propos du matin. 7.25, rythmes et
chansons. 11 h, émission d'ensemble.
12 h, au carillon de midi. 12.45, informa-
tions. 12.55, opération survie. 13.05. trois
fois trois, musique légère et chansons.
13.35, sans paroles ou presque. 13.50,
femmes chez elles. 14 10. l'opéra à l'étran-
ger : « Rienzi » de R. Wagner.

16 h, musique gaie. 17 h . perspectives.
18 h , Orchestre de variétés. 18.15, le car-
net du touriste. 18.20, marches populai-
res des Etats-Unis. En intermède , de
18.30 et 18.40, le courrier du skieur.
18.45, la Suisse au micro. 19 h , actuali-
tés nationales. 19.15, informations. 19.25,
le miroir du monde. 19.50, vendredi soir,
Jeux et concours. 20.50, « Mozart KV
466 », pièce de Ch. Cordier. 21.50, la
Ménestrandie. 22.10, poètes de la Suisse
Italienne. 22.30. informations. 22.35, le
miroir du monde. 22.45, en souvenir du
compositeur genevois Louis Piantoni.
22.55, musique contemporaine.

Second programme
Jusqu'à 19 h , programme de Sottens.

19 h , Images musicales hivernales. 20 h,
histoires de chansons canadiennes : « La
Pastourelle », dramatisation musicale de
L. Darios. 20.30, un bel enregistrement.
21 h , contact s.v.p. 21.20, bateleurs et
baladins... ou les rumeurs de la fête fo-
raine... 21.50, Jovialité de la musique
contemporaine : la musique tachiste.
22.10, mlcro-magazlne du soir. 22.30, pro-
gramme de Sottens.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, Informations. 6.20, musique po-

pulaire. 6.50, quelques propos sur votre
chemin. 7 h , Informations. 7.05, musique
légère. 11 h , émission d'ensemble. 12 h,
week-end dans la neige. 12.20. nos com-
pliments... 12.30, informations. 12.40,
sports, musique. 13.30, airs de Haendel
et Mozart . 14 h , pour Madame.

16 h, revue légère de mélodies aimées.
16.40, un nouveau livre. 17 h , paraphrases
d'opéras. 17.30. pour les Jeunes. - 18.05,
cartes postales musicales : Italie. 16.20,
fanfare militaire. 18.40, actualités. 19 h,
chronique mondiale. 19.20. communiqués.
19t30 , informations, écho du temps. 20 h,
suite symphonique, de G. Aurlc. 20.20,
« Mittags Wende » , pièce de P. Claudel.
22.15, Informations. 22.20, spécialités
viennoises.

TÉLÉVISION ROMANDE
15.30. tournoi international de hockey

sur glace. 20 h , téléjournal. 20.15, le Ré-
gional , émission d'actualités. 20.30, avant-
première, présentation de films nouveaux.
21.05, tournoi International de hockey sur
glace. 22.45, dernières Informations. 22.50,
téléjournal.

EMETTEUR DE ZURICH
15.30, voir programme romand. 20 h,

téléjournal. 20.15. rétrospective des prin-
cipaux événements de l'année 1960. 21.30,
Davos, coupe Spengler : tournoi Interna-
tional de hockey sur glace. 22.45 , télé-
Journal .
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%gS*̂mW)J b̂dmt6à m̂wJEm^̂ BiUb m̂^̂ ËamWKLSm\

Le Jambon roulé

illKBîrtlfflK -̂Zfl^Kj^L ̂Sl
*̂S&ù -j^HpPm ̂ BiflHliiinHÉliifl

1 _;y»WgS?S ^Hfcfcfc ' T^k i'̂ HflLrV'̂ ÉBi PH. 9B

JSJÉISP̂  "" . ^™*̂ $*'"*:' ^̂ fc^^̂ W Ŝi-̂ zzzzHP Êi . f̂fij£* f̂c.. " '.ii .i,

>̂ . . : -̂ J^̂ ^̂ ^̂ ^ â  M ^&W' llHzk »¦¦ çfo- : r̂a ' " 4 5 ^
J&flrafl|HBBniflS R̂ -̂ !»%¦ f ŜHL f̂» «HsTat. m 11 1IË ̂
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A UTOMOBILISTES
Réservez dès aujourd'hui

aux meilleuires conditions vos

PNEUS-NEIGE
occasion» , neufs .on renommés

Pneus-service RAPID
NEUCHATEL, Crêt-Taconnet 2

(place de la Gare)
I1 Tél. (038) 5 06 77 ou (038) ,5 21 84

j^^^^^^̂WSSS ^^M

Fournitures
de machines

à coudre
pour toutes les mar-
ques. Aiguilles, dés, as-
sortiments de 111, etc.

Tel. (038) 5 34 24

i
Pour vos fêtes de fin d'année

Saint-honorés - Bûches - Tour-
tes - Mille-f euilles - Vacherins
Vacherins-vermicelles - Vache-
rins glacés - Bombes glacées

Coques de vol-au-vent, etc.

VOUJ «ont offerts par

la boulangerie-pâtisserie
' : »

Jlaqe* ïBi&e
Faubourg de la Gare 13 • Tél. 5 40 46

Passez vos commandes assez tôt,
vous serez mieux servis

MAGASIN OUVERT
TOUS LOS DIMANCHES MATIN

en vous lavant les cheveux ? Employez
pltrtAt l'excellent shampooing sec LYS
D'OR. Dégraisse et assouplit la cheve-
lwre comme un lavage. La boîte pour
dix applications : Fr. 2.—. Envoi et
vente par le dépôt : pharmacie CART,

rue de l'Hôpital, Neuchâtel.
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\j -3ÊL, 814 45

EN CAS DE FROID !

ENTOURAGES
DE DIVAN

• avec coifre & literie
à partir de

Fr. 145 
Beau choix

M. GRANDJEAN
Tapissier-Décorateur

Grand-Rue 18, PESEUX
Tél. 818 80

f Saucisses géches ^l Boucherie des Sablons f

MEUBLES
chambres à coucher, sal-
lee à manger, studios.
Tout pour l'Intérieur, de
qualité aux prix les plus
Justes. Echange contre
des neuls.

Georges Schneider, Cor-
talllod, terminus du tram.
Tél. 6 45 45.

j -t— . ' •  , 
t \ Quand toute la f amille est à fable...

ï Servez dm \

JUS DE RAISIN DE NEUCHÂTEL
élaboré uniquement avec du raisin de chasselas de nos
coteaux. Boisson non alcoolique, saine et rafraîchissante, le
ju s de raisin de Neuchâtel est la boisson familiaile par excel-
lence, o. P. V. N.
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ĵw. i£-m f f̂fz^^  ̂ J / \  sans couture... E|

Wm/ 0̂\ «V'Son > et < Marron glacé > ) /  U.ÎJU x̂  ̂ L P^lfBS D.oU R

*-..-,-MÊMMiWm
¦ 

. Lu' . ,- r . , •
¦

.. ¦ ¦ ¦ - .. ¦ - ¦ .•, ¦ x-.M



Il a fallu trois hommes (et trois pays )
pour succéder au phénomène Toni Sailer

Les sp écialistes des sp orts d 'hiver ont aussi eu leurs Jeux en 1960

Avant Rome, Squaw Valley
a retenu l'attention du monde
sportif pour les huitièmes Jeux
olympiques d'hiver.

En ski , ri fal lut  trois hommes de
trois pays pour recueillir l'héritage du
phénomène autrichien Toni Sailer qui
ava it remporté les troi s médailles d'or
à Cortina. Ces héritiers furent la Fran-
ce, avec Jean Vuarnet (descente) et
Guy Pérililat ( pour le combiné alpin
comptant  seulement pou r le champion-
nat du monde), la Suisse avec Roger
Staub (slalom géant) ot l'Autriche avec
Ernst Hln ferseer (slalom, spécial).

La consolation de Forrer
Il n 'y eut aucune médail le pour le

Français Adrien Duvillard , qui avai t
t riomphé dan* la descen te et le slalom
dU' Hahnenkamm. En revanche, les Au-
trichiens Leitner et Stiegler, qui avaient
été parmi les vainqueurs du Laube r-
horn , réussirent à s'adjuger une mé-
da ille d'argent , respectivement au sla-
lom spécial et au slalom géant. Duvil-
lard se consola par la suite en rempor-
tant l'Arlberg-Kandahar alors que le

Suisse Willy Forrer, qui avait  rat é de
peu une distinction en descente (il fut
quatrième) faisai t  de même en enlevant
la coupe Harriirurnn de descente aux
Etats-Unis.

Déception autrichienne
Chez les dames , après le • trust » hel-

vétique de Grindelwald (Annemaci e Wa-
ser , .Madeleine Chamot-Berthod et Lilo
Michel), ce furent les Nord-Américaines
qui se signalèrent particulièrement à
Squaw Val'ley. La Canadienne Ann Hegg-
veit s'adjugea une éclatante victoire en
slalom spécial et, par l'ensemble de ses
performances dans les trois épreuves , le
titre mondial du combiné. Les Améri-
caines Penny Pitou et Betsy Suit e fu-
rent ses plus dangereuses rivales , mais
elles du rent se contenter dies méda illes
d'argent derrière la Suissesse Yvonne
Ruegg en slalom spécial. La grande dé-
ception vint ici des Autrichiennes , qui
durent se contenter d'une médaille d'ar-
gent à la descente ( I raudll Hecher) et
du succès, au début du mois d'avril , de
Marianne Jalin à l'Arlberg-Kandahair.

Jernberg est resté le roi •¦ ¦
Comme on s'y attendait, la Suède, la

Finj ande , la Norvège et l'URSS se sont
entrebatilues dans les épreuves nordi-
ques. Mais un cinquième pays, l'Alle-
magne, est brillamment intervenu et a
enlevé les titres du combine. (Georg
Thoma) et du saut spécial (Hetavut
Recknagel). Le titre de « roi du ski de
fond > est revenu , comme à Cortina et
à Lahti , au Suédois Sixten Jernberg
(vainqueur dsa 30 km. et second du
15 km.) ma is de très peu devant le
Finlandais Veikko Hakul inen qui , à
l'âge de 35 ans , a accompli l'une des
plus grandes performances die sa car-
rière dans le relais 4 fois 10 km., dams
lequel il remonta et battit au sprint ,
dans les derniers mètres, le Norvégien
Haàkon Brasveen, précédemment victo-
rieu x de la course des 15 km.

Deux titres pour Gilettt
En patinage artistique, une seule sur

prise marqua les Jeux : la seconde pia

ce conquise par le i chèque Ka.ro] Divin
derrière l'Américain David Jenkins , suc-
cesseur de son frère Alla n Hayes, cham-
pion olympique en 1956. En l'absence
de David Jenkins , le Français Alain Gi-
lett i s'adjugea ensuite le titre de cham-
pion du monde à Vancouver , après avoir
rempor té  celui de champion d'Europe
(en l'absence de Divin cette fois). Chez
les dames, Carol Heiss (qui épousa peu
après les Jeu x Allan Hayes Jenkins)
apporta une  seconde méda ille d'or aux
Etats-Unis , dominant  les Européennes

et leur championne , la blonde Hollan-
daise Sjoukje DijksLra.

Double succès italien
Comme prévu , les Russes dominèrent

en patinage de vitesse (six médailles
d'or). Seule l'Allemande Helga Hassc et
le 'Norvégien Knût  Johanssen (cham-
pion d'Europe du combiné) purent leur
bairrjer le chemin du succès dans le 500
m. féminin  et dans le 10.000 m.

En hockey sur glace, les Etats-Unis ,
seuls invaincus, ont succédé à l'URSS,
précédant le Canada et les Soviétiques
alors qu 'en bobsleigh , les deux ti tres
mondiaux (il n'y avait pas d'épreuves
ée bob à Squaw Valley) revinrent à
l'Italie grâce à Eugénie Monti. La Suis-
se (Angst) enleva ici la médaille de
bronze en bob à quatre.

Le grand Toni Sailer

La coupe Spengler de hockey à Davos

? La compétition davosienne tend a retrouver de son panache de jadis. Elle est ?
* fort intéressante cette année, car a l'heure actuelle la désignation du vain- *
+ queur n'est pas une formalité. ACBB Paris conservera-t-il son bien 1 La seule «.
? certitude, c'est que ce n'est pas Viège qui lui succédera, Viège dont nous ?
* voyons le gardien capituler précisément lors du match qu'il perdit JA contra ACBB. *

Les espoirs autrichiens
ne seront pas à Adelboden

M. Sepp Sulberger , directeur sportif
de la Fédération autrichienne de ski, a
décidé d'annuler la participation de plu-
sieurs « espoirs » autrichiens aux épreu-
ves internationales d'Adelboden (7-8
janvier) pour leur permettre de s'en-
traîner avec l'ensemble du cadre natio-
nal au stage qui aura lieu , du 2 au 7
janvier , à Gerlosstein .

Le stage de Gerlosstein est destiné à
corriger certaines insuffisances obser-
vppw à Val H'IsÀrf» .

Les Allemands évincent les Américains
Une saison de sport nautique qui modifia les valeurs établies

Les Allemands ont ete les
grands triomphateurs des
épreuves olympiques d'aviron,
confirmant ainsi leurs excel-
lents résultats des derniers
championnats d'Europe de Ma-
çon.

Alors qu 'ils n 'avaient enlevé aucune
médaille à Melbourne , ils remportent
cette f o i s  trois médailles d' or et une.
médàtj le"" 'd 'ardent, Les Soviétiques
fdeu. ^ ."rii:édailles d' or) fu ren t  leurs
plus sérieux rivaux alors que les
Américains étaient les grands battus
puisqu 'ils devaient se contenter d' une
seule médaille d' or , eux qui en avaient
enlevé trois à Melbourne. Décep tion
également pour les Suisses , notam-
ment en quatre sans barreur. Déten-
teurs du titre européen , ils terminè-
rent derniers de la f ina le . Iliirlimann-
Larchcr sauvèrent toutefois  l'honneur
des rameurs helvéti ques en s 'adju-
geant la médaille de bronze du dou-
ble-scull après. Ils fail l irent même ga-
gner la médaille d' argent.

Ski : les Italiens
En ski nauti que, les champ ionnats

d'Europe de Vienne ont été marqués
par la suprématie des Italiens. Us en-
levèrent cinq des huit titres mis en
j eu et naturellement le classement p ar

nations. Chez les dames, la grande
triomphatrice f u t  Piera Castelvetri , vic-
torieuse des f igures , du slalom et du
combiné (où la championne suisse
Yettli Ammann prit la cinquième pla-
ce). Chez les hommes , Zaccardi s'ad-
jugea le saut et le combiné , laissant
le slalom à l'Autrichien Rauchenwald
et les f igures  au Français Millier.

w m Encore du nouveau ^en championnat russe !
Le championnat d'URSS de

football , déjà entièrement ré-
nové en i960, vient dc subir de
nouvelles modifications.

Ainsi , en 1081, il y aura bien toujours
22 clubs répartis en deux groupes , mais
cette fois-ci , les cinq premiers de cha-
que groupe, soit  aiu totail d.ix clubs (au
lieu de six en 1980) disputeront la pou-
le finale comportant des matches allier
et retour. Les six sutjvaBibs de chaque
groupe, soit au total douze clubs, dis-
puteront la poule de olassemenit. No-
tons qu 'en 1960, il y «watt trois poules
die classement (de la 7me à la 12me
places, de la 13me à la 18me et de la
19me à la 22me). Voici quels siomt les
clubs qui disputeront le chaimpioninat
d'URSS 1961 :

Groupe A : Torpédo Moscou, Armée
Rostov , Lokomotiv Moscou, Dynamo
Tbilissi , Adminalteez Leniingrad, Dauga-
va Riga , Avangsurd Klwrkov , Tnud Vo-
ronej, Chaktiior Stalino, Spartak Vilmo,
Neftianik Bakou .

Groupe B : Dynamo Kiev , Dynamo
Moscou , Armée Moscou, Spamtik Moscou,
Spartak Yerevara , Belaruis Miinsk, Porh-
takor Tachken t, Zenith Leningrad, Kai-
rat Aima A ta, Kaileva Tail'lin, Mwldava
Kichinev.

Tous ces clubs avaient déjà disputé
le champion nat de 1960, à l'exception
de Tnu d Voronej qui remplace l'équipe
des A Mes des Soviets, reléguée en se-
conde division.

Retour des Italiens
L'équipe d'Italie , qui vient de s'incli-

oer devan.1 l'Australie en finale de cou-
pe, quittera Sydney aujourd'hui par la
voie des airs , à destination de Rome.
Nicola Pietrangeli  a déclaré qu 'il n 'avai t
aucun projet précis quant à son ave-
nir immédiat , notamment au suje t de
son passage dans les rangs des pro-
fessionnels .

Puisque nous pa rlons de l'Italie, pu-
blions les classements 1980 de la fé-
dérat ion de ce pays :

MESSIEURS. — 1. Nlcola Pietrangeli ;
2. Gtuseppe Merlo et Orlando Sirola ;
4. Fausto Gardinl ; 5. Sergio Tacchinl ;
6. Antonio Maggi ; 7. Sergio Jacobin! ;
8'. Maurizio Drlsaldi et Perruccio Bo-
nettl ; 10. Michèle Plrro et Stefano Gau-
denzl .

DAMES. — 1. S'.lvana Lazzarlno ; 2. Lea
Perlcoll ; 3. Maria Teresa Rledl ; 4. An-
nelles Bellant ; 5. Lucia Bassl et Fran-
çesca Bordlglanl ; 7. Nlcla Migliort ; 8.
Jloberta Beltraml ; 9. Chlara Ramorino ;
10. Maria Frigerio.

Un bilan logique
En tennis , l'année avait débuté par

une double sensation : aux champ ion-
nats internationaux d'Australie , Neale
Fraser , numéro i mondial , devait s 'in-
cliner en f ina le  devant son compa-
triote Rod Laver alors que la Brési-
lienne Mari a-Esther Bueno trébuchait
«n quart de f ina le  déjà devant la
jeune Australienne Margareth Sm ith
(17 ans). La même mésaventure sur-
venait à Fraser aux Internationaux de
Rome , remportés par l'Américain Bar-
ry Mackay : l'Australien t tombait »
«n quart de f inale  devant l'Italien
Qiuseppe Merlo. Mais Wlmbledon re-
mettait les choses à leur vraie p lace.
Pour la seconde, fo i s  consécutive , Neale
Fraser l' emportait chez les messieurs
(aux dé pens de Rod Laver , comme l' an-
née précédente)  et Maria-Esther Bueno
s'imposait chez les dames.

Sur le p lan helvéti que , c'est égale-
ment par une seconde victoire consé-
cutive de l 'Australien Roy Emerson
aue se terminaient les Internationaux
eje Suisse. . En coupe Davis , dont la
f inale  vient d'être gagnée par l'Aus-
tralie , la Suisse , comme prévu , était
éliminée au premier tour par la Bel-
gique (2-3).

0 A Zurich , un des plus anciens mem-
bres du Grasshoppers-Club. Armand-C.
Simon (73 ans), vient de mourir après
UT!'3 courte maladie. Le défunt fut cinq
fois champion suisse de tennis en simple
messieurs (1905 , 1907. 1911, 1912 et 1913)
•t remporta deux fols le titre en dou-
ble 11919 et 1920) avec H. Syz comme
partenaire.

Surtees : un habitué de la victoire
Peu de changements en sports motorisés

Tant en automobilisme qu'en
motocyclisme , Vannée i960 n'a
rien apporté de bien nouveau.
Les mêmes noms f igurent au
palmarès f inal, à l'exception de
la catégorie des side-cars, ©M
l'Allemand Helmut Fath a çrl»
la place de son compatriote
Walter Schneider.

En automobilisme , en e f f e t , le titre
est revenu pour la seconde fo i s  consé-
cutive à l'Australien Jack Brabham , qui
imposa sa seule loi aux Grands Prix de
Hollande , de Bel gique , de France , d'An-
gleterre et du Portugal . Une modif ica-
tion est cependant intervenue dans le
champ ionnat d'Europe de la montagne
où le Suisse Heini Walter , second l'an
dernier derrière l'Allemand Barth , est
parvenu cette f o i s  à enlever le titre .

En motocyclisme , l'Italien Carlo
Ubbiali (125 et 250 cm») et l'Ang lais
John Surtees (350 et 500 cm')  se sont
une nouvelle f o i s  partagé les titres ,
donnant une quadrup le victoire à la
f i rme  italienne « MV-Agusta ». Surtees
(qui  semble vouloir abandonner les
deux roues pour les quatre roues) a
triomp hé dan s tous les Grands Prix
auxquels il a partici pé , à l' excep tion
de celui d'Ulster . Il s 'Inclina devant

John Hartl t à la suite d' ennuis méca-
niques.

En motocross en f in , le champ ionnat
du monde des 500 cm3 a une f o i s  en-
core été remporté par un Suédois , Bill
Nilsson , qui a ainsi pris la succession
de son compatriote Sten Lundin . Dans
le champ ionnat d'Europe des 250 cm3,
en reimnche , l'Ang lais David Bickers a
e f facé  le nom d' un autre Suédois , Rol f
Tibblin.

Nos decathloniens contre
l'Allemagne en juin

En collaboration avec la fédération
su i sse d'athlétisme amateur , et l'a.sso-
ciat ion fédérale d'athlétisme léger, la
commission in t erfédéraitions a établi
ainsi le calendrier pour la sa ison 1961 :

MARS. 5. : championnats régionaux de
crosscountry ; 12 : championnat suisse de
crosscountry à Lugano ; 26 : crosa des Na-
tions à Nantes.

MAI. 7 : match intervilles Ludwigsha-
fen-Zurlch-Sarrebrûck à Sarrebriick ; 28 :
match international Allemagne-Autriche-
Hollande-Suisse sur 30 km à Locarno;
28 : mémorial Arthur-Tell Schwab &
Zurich.

JUIN. 4 : Journée du championnat
suisse interclubs ; 10-11 : match interna-
tional Suisse-Allemagne pour decathlo-
niens ; 10-11 : championnats cantonaux ;
17-18 : championnats universitaire à Ber-
ne ; 18 : championnats suisses de relais
à Lausanne ; 18 : match international
Suisse-Danemark à la marche.

JUILLET. 1-2 : championnats régio-
naux ; 8-9 : match des Six nations à
Paris ; 9 : match international Suisse B-
Italle du Nord à Lugano ; 15-16 : match
international Suisse-Grèce à Berne ; 23 :
match International Suisse-Allemagne a.
la marche ; 23 : championnat suisse de
pentathlon à Llestal ; 30 : deuxième jour-
née du championnat suisse interclubs
(qualifications).

AOUT. 5-6 : championnats suisses o,
Berne ; 12 : match international Angle-
terre B-Suisses à Edimbourg ou Cardlff;
12-15 : championnats cantonaux de po-
lyathlon : 20 : flnr.le du championnat
suisse Interclubs ; 20 : match internatio-
nal féminin Belgique-Suisse à Anvers ;
28-27 : championnat suisse de décathlon
à Berne.

SEPTEMBRE : 10 ? match International
Suisse-Hollande à Bâle ; 16 : finale du
championnat suisse interclubs féminin ;
24 : championnat suisse de pentathlon
féminin à Berne.

OCTOBRE, ler : championnat suisse de
marathon à Locarno.

Les Neuchàtelois Spichty
et Dannmeyer sélectionnés
Le coach des cadres de l'équipe suis-

se, Beat Ruedi , a retenu les joueurs
suivants pour former la sélection na-
tionale des moins de 23 ans :

Gardien : Bassani (Davos). — Arrié-
res : A. Muller  (Servette), Dannmeyer
(la Chaux-de-Fonds), Speidel (Bâle),
Wittwer (Langnau) . — Avants : Chap-
pot (Vlllars ), C. Cello (Ambrl),  Paro-
lini (Zuri ch) ,  Zimmermann, Marti ,
Schmidt (Berne), Spichty (Young Sprin-
ters), Lenoir (Servette), Schafli (Bâle).

Pour la ' seconde fois
Patterson est élu

« boxeur de l'année »
« Ring Magazine > vient de dési gner

le poids lourd américain Floyd Patter-
son • boxeur de l'année 1960 ».

C'est pour son succès sur le Suédois
Ingemar Johansson, grâce auquel il re-
prit le titre de champion du monde
toutes catégories , que les spécialistes
de « Ring Magazine » ont choisi Patter-
son. Il avait déjà été élu en 1956
« boxeur de l'année » à la suite de sa
victoire par k. o. sur Archie Moore.

0 Le dimanche 8 Janvier , à Bienne , la
première coupe de l'an de natation, réu -
nira 24 concurrents, dont le champion
suisse Schneider et le champion romand
Bussien.
0 Le spécialiste de cyclo-cross Emmanuel
Plattner (Maur), plusieurs fols champion
suisse, vient de quitter l'hôpital après
avoir subi une opération nasale. Il es-
père être en mesure de reprendre l'en-
traînement à la mi-Janvier.

L'exercice sportif de l'année
1960 aura été marqué par les ac-
cidents survenus à deux grands
sport i f s  : Rivière le cycliste et Pot-
g icler l' athlèle.

L' on a assez discuté du cas du
premier pour ne pas y revenir. Mais
convenons tout de même que sa
promp te guérison et le f a i t  qu 'il
est monté à nouveau sur sa bicy-
clette tiennent du miracle.

Quant au second , sp écialiste du
MO m haies , il s 'est vu f rus t r e r  d' une
médaille aux Jeux de Rome à la
suite d'un terrible accident d'auto-
mobile survenu au mois de juil-
let. Quand on le relira des décom-
bres de sa voiture , il n'était p lus
qu 'un moribond. Mais grâce à son
extraordinaire résistance physique ,
Potgieter a retrouvé aujourd'hui
tous ses moyens. Et ne parle-t-on
p as qu 'il renouera avec la comp é-

•j itipn -à f in  janvier déjà, lui gui , it
y â cinq mois ', était perdu pour te
sport ?

Tous ceux qui Pont vu reprendre
l'entrainement sont s tupéfai ts  et ils
ne parlent que de Potg ieter le mi-
raculé.

Pu'en Pensez-v°as ?
Les miraculés

. !¦¦ Hl—»^^—il—mm

Avant que ne débutent les grandes
compétitions Internationales de ski de
1961, Il est utile de rappeler quels furent
les champions qui se distinguèrent la
saison passée. Les Autrichiens , domina-
teurs durant de longues années, ont cé-
dé à plus d'une reprise les places d'hon-
neur aux skieurs français et à nos com-
patriotes Forrer et Staub. Ce retour
d'équilibre sur le plan International n 'est
pas pour nous déplaire. Il ne nous fait ,
cependant , pas oublier celui qui fut ,
sinon le plus grand , du moins l'un des
plus grands coureurs de tous les temps :
Toni Sailer.

Cette fin d'année permet , également ,
a notre chroniqueur hebdomadaire de
faire le point sur les gymnastes neuehS-
telois. Les spécialistes des épreuves à
l'artistique ont connu une année plutôt
calme. Il n'y eut aucune fête Impor-
tante. Les athlètes, par contre, eurent
plus d'une occasion de se distinguer . De
nombreux records cantonaux neuchàte-
lois tombèrent.

Mais tous ces bilans ne doivent pas
éclipser l'actualité. Deux matches de ho-
ckey sur glace figuraient au programme
d'hier soir. L'un opposait , à Fleurier ,
l'équipe locale à Gottéron. L'autre met-
tait en présence Lausanne et Ambrl sur
la patinoire de Montchoisi. Nous publions
les comptes rendus de ces manifestations
en page 13.

Wl.
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Les hockeyeurs lausannois

changent d'entraîneur
(FAN) Hier soir avant la rencontre con-
tre Ambri Piotta, le comité du Lausanne
Hockey-Club avait convié la presse à une
conférence d'orientation. On y apprit que
la direction de la première équipe avait
été confiée à Michel Wehrl i. Ce sont les
Joueurs qui ont demandé ce changement.
Avert i le président Favre convoqua d'ur-
gence le comité. Après une longue dis-
cussion , la majorité de ce comité, mal-
gré l'opposition du président , se décida
pour cette solution. Yost reste à Lausan-
ne et s'occupera des équipes de séries
Inférieures. Quant à Wehrli , 11 s'est as-
suré l'appui de Bongard qui fonctionne-
rait... comme alde-coach. Par ailleurs,
Grieder ne fait plus partie du cadre de
l'équipe. Quelle serait la cause de cette
révolution de palais ? Les Joueurs esti-
maient n 'avoir accompli aucun progrès
avec Yost.

fc—
Vlasov meilleur sportif

soviétique
Yurl Vlasov, champion olympique et

recordman du monde d'haltérophilie, a
été désigné meilleur sportif soviétique
par un référendum, auquel ont participé
266 journalistes sportifs d'URSS. Voici
le classement : 1. Yurl Vlasov ; 2. Boris
Chakline (gymnastique] ; 3. Plofr Bolot-
nikov (athlétisme) ; 4. Victor Kapitonov
(cyclisme) ; S. Yevgeny Grichine (pati-
nage de vitesse) ; 6. Rober Chavla-
kadze (athlétisme) ; 7. Larisa Latynina
(gymnastique) ; 8. Mikhaïl Tahl (échecs);
9. Valéry Brumel (alhlélfsme) ; 10. Ta-
mara Press (athlétisme).

On a vécu une onnée
sons manifestation importante

û NOTRE CHRONIQUE DE GYM NASTIQUE b

En cette dernière chronique
de l'année, H nous paraît inté-
ressant de jeter un coup d'œil
sur ce qui a été fait dans les
groupements affiliés à l'associa-
tion cantonale neuchâteloise de
gymnastique.

L'année 1960 qui suivit la f ê t e  f édé-
rale de gymnastique f u t  calme : elle ne
comporte aucune grande manifestation.
Les sections eurent une activité moins
charg ée que lorsqu 'il f a u t  pré parer
des exercices imposés pour un con-
cours cantonal , romand ou fédéral  avec
toutes les exigences qui en découlent.

La journée cantonale
Les dirigants de l'association canto-

nale organisèrent une journée de gym-
nasti que et de jeux.  La p lupart des
sections présentèrent des équipes pour
un championnat de jeux  (handball ,
balle à la corbeille , volley-ball)  et de
courses relais. Cette journée s'est dé-
roulée à Fontainemelon au mois de
jui l le t .

Les sections du Vignoble , comme
celles du Val-de-Ruz et du Locle ont
eu des journées réussies en organi-
sant des concours à Peseux , Chézard et
aux Ponts-de-Martel. Ce f u t  le banc
d' essai pour les débutants qui se pré-
sentèrent pour la premieère fo i s  de-
vant un jury .

Avec la jeunesse
Les classes de pup illes de l'ACNG

comptent près de neuf  cents élèves , de
dix à seize ans , celles de l'association
féminine environ mille pupillettes. Les
leçons hebdomadaires dans ces classes
compensent un peu l ' insuf f isance (voire
l' absence) de l' ensei gnement de cultu-
re physi que dans certaines écoles.

Toute cette jeunesse f i t  le dimanche
S jui l le t , une remarquable démonstra-
tion de ce que produit une activité
ph ysi que régulière.

Le groupement des gymnastes à l'ar-

tistique présente un bilan des p lus po-
s i t i f s  ; de nombreux cours cantonaux
et régionaux d'entraînement ont eu
lieu. Lé championnat cantonal a vu la
victoire du Chaux-de-Fonnier Deruns
en catégorie A et du Loclois Mugueli
en catégorie B. La f ê t e  cantonale pré-
parée aux Geneveys -sur-Coffrane a été
reportée au printemp s prochain par
suite de l'ép izootie de f ièvre  ap hteuse.

Un gros e f f o r t  a été fa i t  en faveur
de l' entrainement des jeunes , dont p lu-
sieurs centaines ont accompli le con-
cours-examen des épreuves de base.

L'athlétisme progresse
L'association d'athlétisme léger est

en nette progression. Les cours centra-
lisés , avec le concours de l' entraineur
Misangyi , portent déjà des f ru i t s .  Les
diverses courses organisées par l 'ANAL.
ont été des succès de partici pation , et
de nombreux records cantonaux furen t
battus.

Les jeux  nationaux sont en perte de
vitesse en Romandie. Les je t s  de p ier-
re, courses et sauts laissent i nd i f f é -
rents les jeunes. Par contre , la lutte
les attirent davantage. Les cinq clubs
rég ionaux de lutteurs ont une activité
ré gulière et p lusieurs de leurs mem-
bres ont obtenu de beaux succès dans
les concours romands et fédéraux.

Ainsi , malgré la multiplicité des
sports et l'attrait des nouveautés pour
les jeunes , les sections neuchâteloises
et les groupements a ff i l i é s  ont une
activité fructueuse et régulière.

Ils en feront  la preuve en juille t
prochain , à la f ê t e  romande de gym-
nastique qui se déroulera à Fr ibourg.

Bertrand GRANDJEAN.

Pour les juniors de seize pays

Sous la présidence de .M. Manley
Rous, secrétaire général de l'Un ion eu-
ropéeune de foo tball, on a procédé , à
Lisbonne , à la mise au poinit du tour-
noi européen juniors  pour 1961.

Il sera organisé au Portugal du 28
mars au 8 avril.  Les rnatches se joue-
ront dams les villes suivantes : Lisbon-
ne, Porto , Goimbra , Braga et Evora.
Poair les éliminatoires , les équipes par-
ticipantes ont été divisées en quatre
grou pes dont voici la composition :

Groupe A : Italie, Portuga l , Yougosla-
vie, Grande-Bretaigine. — Groupe B :
Belgique, Al lemagne occidentale , Hol-
lande, Roumainie . — Groupe C : Tur-
quie, Aut riche , Espagne , Allemagne de
l'Est . — Groupe D : Luxembouirg, Hon-
grie, France, Pologne.

0 Cesarini. entraîneur de Juventus de
Turin ayant démissionné, la direction du
club a désigné Parola pour assurer l'In-
térim. Jusqu 'à l'arrivée de Rocco qui di-
rige actuellement Padoue. A condition
qu 'arrivée , 11 y ait !
0 Match International Juniors & Luxem-
bourg : Luxembourg - Hollande 0-7.
0 Championnat de France de deuxième
ril 'vlption : Roubaix - MarseMJe 2-3.

Avril au Portugal

i) Finale du tournoi international de
basketball de Bruxelles : Slovan Orbis
Prague bat Galatasaray Istanbul 53-36
(23-20). Classement final : 1. Prague ; 2.
Galatasaray ; 3. Sao Paulo ; 4. Maccabl
Tel Avlv ; 5. Racing Bruxelles ; 6. Royal
IV Bruxelles.
0 Le champion de Grande-Bretagne de
boxe des poids moyens. Terry Downes.
vient d'arriver è, New-York , venant par
avion de Londres. Downes doit rencon-
trer Paul Pender à. Boston, le 14 Janvier,
pour le titre mondial des poids moyens
(reconnu seulement dans les Etats de
New-York et du Massachusetts).
0 Pour son second combat comme
boxeur professionnel , l'ancien champion
olympique des poids mi-lourds, le Noir
américain Casslus Clay, a triomphé de
son compatriote Herb Siler par k.-o. au
4me round, d'un combat organisé à Mia-
mi Beach (Floride).
0 Match international féminin de bas-
ketball, i à Varsovie : Pologne - Italie 64-
50.
0 Dans une Interview accordée à l'agen-
ce de presse de l'Allemagne de l'Est , le
champion olympique de saut à ski Hel-
mut Recknagel a déclaré vouloir suivre
des cours universitaires afin d'exercer
la profession de maitre de sport.



L'homme aux 7 visages
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—Oui , il n 'y a plus qu'à la faire
décharger.

— Tope-là !
— Mais ton patron , est-ce qu 'il est

d'accord ? questionna Jack timide-
ment

— C'est une combine faite.
— Faudrait pourtant qu 'on le

voie ? émit le détective.
— Il n 'attend qu 'un signe de moi...

Et puisque nous voilà d'accord, je
•vais lui donner un coup de téléphone
pour le prévenir... Attendez-moi un
instant.

Lewis se leva et gagna une pièce
écartée dont il referma soigneuse-
ment la porte derrière lui.

Les deux hommes échangèrent un
clin d'œil satisfait.

— Je crois que nous sommes en
bonne voie , mon chef.

— Moi aussi.
Lewis revint. Il était satisfait.
— Un peu de patience, c II » arri-

ve dare-dare... Nous pourrions, en
l'attendant, vider un verre à sa san-
té.

Le détective fit contre mauvaise

fortune bon cœur. D'un trait il avala
l'infect mélange qui n'avait de
whisky que le nom.

Ainsi que l'avait annoncé Lewis,
le patron né se fit pas attendre. 11
arriva quelques minutes  plus tard.
Aussitôt qu 'il eut pris place à leur
table , le détective le dévisagea.

« Toi , mon amour, t'es grimé », re-
marqua-t-îl à part lui à l'issue de
cet examen.

C'était un gaillard d'une t ren ta ine
d'années , rougeaud , mal rasé. L'un
dc ses yeux était bandé. La bande de
cambric — dont l'u t i l i t é  n 'échappait
pas au détective — dissimulait  toute
la moitié gauche de sa figure.

De son côté il scrutait  les traits du
détective avec, tant  d'insistance que,
sans son extrême sang-froid , celui-ci
s'en fût  trouvé mal à l'aise.

Le premier, celui que Lewis appe-
lait le « patron », rompit le silence.

— Alors, il parait que vous avez
de la marchandise pour moi 7

— Et dc bonne qual i té  encore , ré-
pliqua le détective en soulignant ses
paroles d'un sourire engageant au-
quel l'autre n'accorda aucune atten-
tion.

— Nous verrons ça , tantôt... Com-
bien y en a-t-il ?

— Assez pour droguer toute la
City pendant hui t  jours.

— Allons, pas de blagues ! J'aime
les affaires qui se trai tent  sérieu-
sement je vous préviens, coupa « le
patron » sèchement.

— Mettons la moitié, et n'en par-

lons plus, fit Billy Johnes sans se
démonter.

— Tant mieux. Quand peut-on
prendre livraison de la marchan-
dise ?

— A la nuit  tombante.
Depuis quelques instants le détec-

tive observait son homme sans le
laisser paraître. Le patron , depuis
son entrée, n 'avait pas jugé utile
encore de se déganter. Et cette par-
ticularité , sur laquelle Jack avait
at t i ré  son attention l ' intr iguait .  Cet
individu d'ailleurs, l'intéressait à
plus d'un point. Par l ' intermédiaire
de son complice, le détective s'était
ménagé un prétexte de rencontrer
l'étrange trafiquant et il attendait
beaucoup de cette entrevue.

Le coup n 'avait pas été monté
sans peine. Le « patron » ne faisait
le trafic de stupéfiants que par gros-
ses quantités. Il avait la réputation
d'être le plus important approvision-
neur de la City, ce qui avait obligé
Jack à engager des fonds importants.
Il importait donc d'être édifié dès la
première prise de contact.

Billy Johnes se leva.
— Nous pourrions toujours régler

les comptes, proposa-t-il.
— Oui , mais auparavant , je vou-

drais juger de la qualité de la mar-
chandise, ajouta le t patron > d'un
ton méfiant.

Il se tourna vers son complice
et ordonna :

— Prévenez les autres qu 'il y aura
du boulot ce soir.

— Choisissez et vérifiez ! fit Billy
Johnes. Moi je vais faire le guet
pendant ce. temps.

Le « patron » profita de l'invita^
tion. Il prit une caissette 1 au hasard
et l'ouvrit précautionneusement.

Billy Johnes, tout en paraissant
absorbé par les allées et venues qui
s'effectuaient sur le pont , ne perdait
pas son homme de vue. Sitôt que
la cassette fut ouverte, le « patron »
déganta sa main droite. Il puisa
dans la boîte et examina la poudre
qu 'elle contenait. Il en renifla une
inf ime  partie , l'apprécia en con-
naisseur et son visage se détendit .

Evidemment, il était satisfait.
— Vouis ne m'aviez pas tromp é.

C'est de la plus pure... Je crois que
je traiterai encore avec vous... Vrai ,
on n 'en achète pas souvent de cette
qualité ! fit-il à l'adresse de Billy
Johnes.

Le détective s'était rapproché.
Très innocemment il avait  pris la
caissette et, la tournant en tous
sens, il répondit :

— Ce n 'est pas seulement la mar-
chandise qui est bonne. Voyez rem-
ballage. C'est ce qui se fai t  de
mieux actuellement. D'ailleurs, pe-
sez.

Le « patron » n 'avait pas encore
eu le temps de remettre ses gants.
Tandis qu 'il lui mettait presque de
force la caissette dans la ' ma in , le
cœur du détective battait  .à grands
coups.

L autre, surpris, hésita; Il avança

— Bien , patron.
Il était manifeste que le « patron >

tenait à rester seul avec Billy Johnes.
ii Le détective le comprit et , se
tournant vers son compagnon :

— Nous nous trou verons à l'en-
droit convenu. Moi je mie défile pour
régler les détails, fit-il d'un ton dé-
taché.

Et tous deux quittèrent le « China
Tea », sans plus s'occuper de leurs
complices.

Un taxi les déposa sur le quai.
Ils pr i rent  place dans une chaloupe
et se firent conduire à bord d'un
cargo qui déchargeait du charbon
sur l'autre rive de la Tamise.

Sur le côté du navire pendait une
corde à nœuds. Billy Johnes l'at-
trapa au vol et , suivi de son étrange
compagnon , se hissa rapidement sur
le pont.

Ils se dirigèrent vers la cabine
du capitaine. Le détect ive échangea
un coup d'œil avec le maîtr e du
bord , qui s'éclipsa en prétextant la
nécessité de surveiller le décharge-
ment.

Dès qu'ils se trouvèrent seuls,
Billy Johnes s'approcha de la cloi-
son de droite de la cabine. Il la dé-
garnit de quelques objets qui la gar-
nissaient. Lorsqu 'il eut terminé , il
fit jouer un bouton dissimulé dans
la boiserie. Le pan de chêne glissa
sans brui t , découvrant une cachette
spacieuse où s'entassaient des cais-
settes de fer-blanc, soigneusement
plombées.

la main , la retira. Mais, pressé-par
le détective, il se décida et soupesa
la caissette.

— C'est merveilleux en fait d'em-
ballage, murmura-t-il d'une voix où
se devinait une sourde irritation.

Le détective, piaillant comme un
pipelet , paraissait ne rien voir de
ce trouble subit.

Négligemment il se dirigea vers
la cloison et remit la caissette en
place.

La cloison se referma. Décidé à
donner  le change au trafiquant, il
choisit une bouteille de whisky et
en remp lit deux verres.

Le pat ron avait remis ses gants.
Lorsqu'ils eurent bu , il régla la
moitié du prix de la cargaison , ainsi
qu'il avait été entendu avec Jack
au cours des entretiens prélimi-
naires.

— Je vais tout remettre en place,
reprit Billy Johnes qui commença
aussitôt à raccrocher les objets
qu 'il avait enlevés du mur de la
cabine.

Ensuite, il ajouta , d'un ton indif-
férent en apparence :

— Pendant ce temps, tâchez de
vous entendre avec le capitaine
pour le débarquement.

L'homme hésita ; enf in  il quitta
la cabine et Billy Johnes le vit se
diriger vers le capitaine.

(A suivre.). . .
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Agence générale pour la Suisse : Savio S. A., Genève

HB LUNDI 2 JANVIER
VOYAGE GRATUIT EN CAR A SUHR
directement à l'exposition de Noël nouvelle et agrandie chez Pfister-Ameublements S. A.

Lundi gratuit - Paradis pour enfants
Pfister-Ameublemenis S. A. vous présente les « nouveaux modèles 1961 » Le grand événement de l'année
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BOUCHERIE - CHARCUT ERIE DES SABLONS |]
vous offre pour les fêtes i I

CHOIX, QUALITÉ \j
Grand choix de fumé douce salaison t
VOLAILLE LAPINS t \
POULETS LANGUES SALÉES
DINDES ET FUMÉES 1 I
CANARDS QUENELLES L "

Charcuterie variée A

En réclame : rognonnade de veatt I
Prix très avantageux - Service à domicile |
Se recommande : l i

CH. S T OR R E R
M. et Mme Storrer souhaitent | \
une bonne et heureuse année %

à leur f idè le  clientèle "î i

BOUCHERIE - CHARCUTERIE Sk

GUTMANN 1
Pourtalès 1 Tel. 5 12 40 I I

Garantit • la qualité

Pour vos repas de fêtes... bien assorti I
dans toutes les viandes, |
ris et rjuiemieîles de veau

Poulet* • Poules - Lapins du pays I
Langues de bœuf fraîches,

salées ou fumées
Deau porc salé ou fumé

Goûtez nos spécialités... !
Salami et saucissons neuchàtelois I

A vendue beaux Jeunes

canards
et beaux

poulets
bien en chair, plumés,
vidés, prix avantageux ;
expédition partout.

Robert Thévenaz, Bôle.
Tél. 6 30 67.

A vendre un
manteau d'hiver

en parfait état , pour
homme grand et fort,
23 fr. — Tél. 818 10.

2 pneus d'hiver
« Good Year » pour « Opel
Rekord», 560 x 13. Flancs
blancs, usure 50 %. Très
bas prix. — Tél. 5 76 75,
le soir 8 29 38.

A vendre

2 pneus neige
« Plrestone » 130 / 400
pour « Renault » 4 CV.

Tél. (038) 7 58 19.A vendre

poulets
et

poules à bouillir
Parc avicole, Charmet-

tes. Tél. 8 23 90.
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1 Pour vos fêtes de fin d'année &

] Grand choix de vins et liqueurs |
§ Asti - Asti rosé - Mousseux et Champagne :

1 POUR VOS REPAS g
fcl Toutes les spécialités en fromage de dessert choisies parmi les plus grandes marques I:H

% françaises, Italiennes et suisses. Fromage Monsieur, Boursault , Boursault vert frais, <
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I Escargots (l'Areuse - Foie gras de Strasbourg frais - Terrines |
'% Langoustes , Crevettes, Homards el Ibules les spécialités en conserves de poissons
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Dépositaire : MILO GOLAZ, Neuchâtel
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A vendre d'occasion
UN ÉCRAN

sur pied 1,45 x L45.
un projecteur « Agfa »
6 x 6  complet, le tout
à l'état de neuf . — Clan-
chetba Cosmo, Savagnier.
Tél. 7 12 39.

c "^Les belles /Ç

MM

OFFREZ A NOËL j
cuivres, bibelots,

étains, p orcelaines, I
lampes

Grand choix i
au bric-à-brac JSTBSNXtË \

Moulins 13
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MEUBLES
a vendre. Tél. 6 38 16.

« Let cadeaux »
du Nouvel-An

à

Céramique Trésor 3

Samedi
près des bancs

de poissons

belle volaille
et lapins frais

du pays
Banc jusqu'à 4 heures

Se recommande :
Tél. 8 41 12, Y. Delley



LE LOCLE
Issue mortelle

(c) Mme M.-Maria Vlsonl-Stock, q u i
avait fait une chute récemment en sor-
tant de la soirée de Noël des vieillards
et s'était fracturé une épaule, est dé-
cédée, hier , à l'a se de 91 ans, à l'hô-
pital du Locle, des suites de cet acci-
dent. Mme Visoni , de la Chaux-de-
Fonds, était pensionnaire de « La Ré-
sidence ».

Accrochage
(c) Hier , à 13 heures, devant le poste
de gendarmerie, une  au to  a dérapé sur
la route  glissante et a accroché un ca-
mion. Dégâts matériels.

LA CHAUX-DE-FONDS
M. Paul Hourquin fête

ses quarante ans d'activité
à I' « Impartial »

Il y aura quarante ans le 1er jan-
vier 1961, que M. Paul Bourquin , ori-
ginaire de Sonvilier, entrait à la ré-
daction de P« Impartial » dont il est
le rédacteur en chef depuis 37 ans.
C'est, en effet , à l'âge de 24 ans qu'il
succéda à la direction du journal  à
feu Paul-Henri  Cattin. Depuis 37 ans
et demi , il rédige sous le pseudony-
me de Père Piquerez, les * Notes d'un
passant » et n'a pas manqué une seu-
le fois d'écrire son billet quotidien.
Il est aussi un spécialiste des ques-
tions horlogeres.

M. Paul Bourquin a présidé pen-
dant onze ans l'Association de la
presse neuchâteloise. Membre du co-
mité central de l'Association de la
presse suisse, il a présidé cette der-
nière de 1929 à 1934. Il a représenté
pendant six ans la presse suisse à
la Fédération internationale des jour-
nalistes dont il a été le vice-président
puis le président.

Nous présentons à notre confrère
nos plus vives félicitations.

6 ii chauffeur
conduit à l'hôpital

(c) Jeudi , au début de l'après-midi, le
chauffeu r d'un camion d'une maison de
Bàle, a eu un isérieux malaise au volan t
de sa machine en arrivant à la Chaux-
de-Fonds. L'employé a été conduit à
l'hôpital. Le camion con tenait une im-
portante cargaison de vola W le destinée
aux hôtels et commerçants de la pla-
ce, en prévision des fêtes. La maison
de Bâle , avisée téléphowiquement, a im-
média tement  délégué un nouveau chauf-
feur  pour assurer les livraisons.

MORAT
Une retraite

à la caisse de la ville
(c) C'est le 31 décembre que ]e lieute-
nant-colonel Fritz Gcetschi , caissier de
la ville prendra sa retraite. Entré à la
caisse de la ville en 1928 comme caissier,
il servit la commune et le public du-
rant 32 ans à la satisfact ion de tous.
Le Conseil communal a nommé son suc-
cesseur en la person ne de M. von Kae-
nel, jusqu'ici comptable à ladite caisse.

GRANDSON
Fête de Noël

(c) La fête de Noël a été célébrée, com-
me tous les ans, le 24 décembre dans
chacune des classes de la commune. Le
soir eurent Ueu le culte et la messe de
la nuit de Noël . Le dimanche 25 dans
la soirée un superbe sapin fut illuminé
dans l'église paroissiale. Le programme
de cette fête , organisée par l'école du
dimanche comportait des chants, des
lectures et le récit d'un conte pour ce
temps.

RIENNE
Une auto renverse

une ouvrière
(c) Jeudi mat in , peu avant 7 heures,
à la route de Mâche , une  auto a ren-
versé. Mme Martha Zurcher, habitant
Am-Wald 11, qui se rendait à son tra-
vail. L'infortunée ouvrière souffre
d'urne fracture compliquée à une jam-
be. Elle a été hospitalisée à Beau-
mont.

Une bande de jeunes voyous
condamnés à Lausanne

LAUSANNE. — Mercredi après-midi
s'est terminé devant le tribunal de po-
lice du district de Lausanne, le procès
intenté, dès le 12 décembre, à 19 jeu-
nes gen s dont cinq détenais, âgés de 19
à 25 ans, la plupart déjà condamnés,
qui ont commis des vols, des escroque-
ries, des viols, des attentats à la pu-
deu r des enfants entre 1957 et 1959.
Ce sont tous des jeunes paresseux, ha-
bitués des bars à café , roulant en au-
tomobile ou sur motocyclette sans per-
mis. La lecture du jugemen t a duré
deux heures et l'arrestation immédiate
de quatre des condamnés, a provoque
une vive sensation, auss i bien parmi
les accusés que dans le public II faut
remarquer que cinq d'entre eux. con-
damnés avec sursis, seront soumis à
um patronage penda nt quatre ans et
que le tribunal a prononcé, pour la
première fois, sur la demande du mi-
nistère .public, une interdiction de fré-
quenter  les bars a café, rendez-vous
d'une jeunesse désoeuvrée et délinquan-
te ou future délinquante.

Un accusé a été libéré, un autre de
vingt ans , pour recel, condamné à onze
jours de prison compensés par la pré-
ventive. Les cinq condamnés avec
sursis pendant quatre ans pour vol ,
escroquerie, sont condamnés à des pei-
nes variant de sept- à quatre mois.

S. G., dont l'arrestation immédiate
a été ordonnée, pour vol, recel , a t ten-
tat à la pudeur des enfants, pour com-
plicité d'obtent ion d'une constatation
frauduleuse, a été condamné à quinze
mois de prison moins 39 jours de pré-
ventive, P. W., don t l'arrestation im-
médiat e a été ordonnée, pour vol, faux
dam s les titres , escroquerie, délit man-
qué d'escroquerie, pour viol commis sur
une jeune f i l le , avec deux autres accu-
sés, fera 18 mois de prison moins dix
jours de préventive, C- F-, pour vol,
vol avec dommage à la propriété, ten-
tative de vol .. tentative de brigandage,
voies de fait , obtention frauduleuse
d'une  constatation" fausse, à quinze
mois de prison moins 4? jours, J . L.,
19 ans , qui a été arrêté sur-le-champ,
pour viol, à un an moins 8 jours de
prison, J. P. K.f 21 ans, pour vol, vol

d essence, pour conduite d un véhicule
à moteur sans permis, pour complicité
de vol, pour tentative de vol , recel, es-
croquerie, à un an de prison moins 147
jours, P. P., pour tentative de vo], viol,
délit manqué de vol, à dix mois moins
douze jours et arrestation immédiate,
L. C, 29 ans, pour recel , attentat à la
pudeur d'une enfant , six mois de pri-
son moins quatre jours, M. V., 22 ans,
pour ten ta t ive  de vol , vol, recel, vio-
lence contre  des fonctionnaires et in-
jures, à six mois de prison moins 92
jours, peine complémentaire d'une con-
damnation infligée par le tr ibunal de
Lausanne, R. G., 24 ans, pour escroque-
rie , instigation à l'escroquerie, obten-
tion frauduleuse d'une prestation, recel,
vol, tentativ e de vol, à quatre mois de
prison moins huit jours, peine complé-
mentaire de celle pron oncée par le tri-
bunal du district de Lausanne. A. B,
22 ans , pour attentat à la pudeu r des
enfants, à trois mois moins 25 jours ,
peine complémen taire d'une condamna-
tion prononcée par le t r ibuna l  de Bâle-
Ville, J.-C. J., un Français qui a fa i t
défaut , pou r vol. complicité de vol , à
trois mois de prison moin s 21 jours,
G. S., pour vol , recel , déjà cinq fois
condamné, deux mois de prison moins
36 jours de préventive, peine complé-
mentaire de celle prononcée par le tri-
bunal du district de Lausanne, J.-C. S,
23 ans, qui purge une peine de trois
ans de réclusion inf l igée  par le tr ibu -
nal de L a u s a n n e, pour recel , un mois
de prison , peine comprise dans la peine
infligée par le tribunal de Lausanne.

Arrangement transitoire en vue
entre la Suisse et le Marché commun

Une bonne nouvelle pour nos exportateurs

BERNE. — En application du programme dit  d'accélération, le tarif
commun de la Communauté  économique européenne (C.E.E.) entrera en
vigueur un an avant la date prévue, c'est-à-dire déjà le premier janvier 1961.

Cela signifie qu 'à ce moment, les
Etats membres de la Communauté  op é-
reront un premier rapprochement en-
tre leurs tar i fs  douaniers nationaux
— à savoir les tarifs allemands, fran-
çais et italiens ainsi que le tarif du
Bénélux — et le tarif  commun de la
C.E.E. Les droi ts  sur les produits agri-
coles sont exclus de cette adap tat ion.
Ils restent inchangés jusqu 'à nouvel
avis pour les importation s provenant
de pays non membres de la Commu-
nauté.

La mise en vigueur anticip ée du tarif
commun de la C.E.E. est d'une  grande
portée pour la Suisse, dont 40 % en-
viron des expor ta t ions  s'écoulent vers
les pays die la Communau té .  La Suisse
entend obtenir de la C.E.E., dams le ca-
dre dies négociations ta r i fa i res  duj
GATT, une  réduction considérable des'
taux  du tarif commun lui  permettant
de maintenir  ses exportations tradi-
tionnelles. Il est cependant peu proba-
ble que ces négociations about i ssent
avant le 2me semestre de l'année pro-
chaine. C'est pourquoi un arrangement
transitoire s'impose.

A la suite de pourparlers menés à
cet effet , ces dernières semaines, entre
la division du commerce du départe-
ment fédéral de l'économie publique et
la commission économique européenne
(l'autorité executive de la C.E.E.), on
peut prévoir, comme premier résultat,
le maintien , durant toute l'année 1961,
des taux en vigueur pour toute une
série de positions tarifaires consolidées
Intéressant particulièrement l'exporta-
tion suisse vers les pays de la C.E.E.
II s'agit en l'occurrence des positions
à consolidation limitée au 31 décembre
1961, consenties en 1958 dans le cadre
des négociations au GATT, positions
pour lesquelles, en vertu du programme
d'accélération, les taux nationaux au-
raient été augmentés au ler janvier

1, 1961.
> Quant aux positions restantes, y com-

pris les consolidations de durée illi-
mitée consenties dans le cadre du
GATT en faveur de la Suisse, la C.E.E.
applique sans restrictions son program-
me d'accélération, de telle sorte que
les taux nationaux correspondants se-
ront majorés ou abaissés selon que ,
dans le cas d'espèce, le taux du tarif
national est Inférieur ou supérieur au
taux du tarif commun réduit de 20 %.
Les négociations visant à créer égale-
ment un « modus vivendi » pour les
principaux groupes de marchandises de
cette catégorie se poursuivent, afin
d'assurer le maintien dans les deux
sens des courants commerciaux tradi-
tionnels.

LTn certain nombre d'arrangements
techni ques relatifs aux modal i tés  de
dédouanement pour certaines positions,
par exemple en ce qui concerne les
cont ingents  tar i fa ires  al lemands, ainsi
que les accords bilatéraux sur le tar i f
de perfectionnement des textiles, ne
seront pas touchés par le programme
d'accélération.

CORCELLES-PRÈS-PAYERNE
Fâcheux dérapage

(c) Une voiture zurieoise, qui traver-
sait le village, est entrée en collision
avec une camionnette, à la suite d'un
dérapage. Les dieux conducteurs ont été
légèrement blessés et conduit s à l'hô-
pital de Payerne.

AVENCHES
Nombreux accrochages

(c) Les routes enneigées ont provoqué
de nombreux carambolages et plusieurs
autos ou camions sont entrés en colli-
sion , à différents endroits de la loca-
lit é. Si personne ne fut blessé, les dé-
gâts matériels furent  fréqu ents.

Au Conseil communal
(c) Dans sa dernière séance de l'année,
le Conseil communal d'Avenches a admis
le projet de budget pour 1961, qui pré-
voit un déficit de 14,380 francs. M. Jean
Hostettler a été nommé président pour
l'année prochaine , et M. Jacques Bau-
mann , ler vice-président.

PROVENCE
Soirées scolaires

(c) La première soirée récréative de l'an-
née , ou plutôt de l'hiver, a mis récem-
ment une animation considérable dans
notre école. Les écoliers de Provence
avaient préparé un programme, varié à
souhait, dont l'Importance Inusitée n 'a eu
d'égal que le succès magnifique. Tous
les élèves, grands et petits, étalent sur
la brèche à maintes reprises pour amu-
ser et distraire les parents et les amis,
accourus en foule, comme il se doit pour
une soirée scolaire, événement rare , puis-
que la dernière date , sauf erreur de 1952.

La place nous manque pour donner un
compte rendu où tout serait cité, mais
nous pouvons féliciter sans restriction les
membres du corps enseignant, M. Rochat
et Mlle Delacrétaz, qui se sont dépensés
sans compter pour assurer le succès de
l'entreprise, ainsi que tous les élèves,
grands et petits, qui n 'ont pas ménagé
peine et travail pour arriver à leur but.

Une tombola , complément indispensa-
ble à toute soirée de ce genre, parti-
culièrement riche, a rencontré un
grand succès, aussi bien chez les Jeunes
acteurs, qui croient toujours à une chan-
ce personnelle, que chez les spectateurs.
Le produit de la soirée, fort Important ,
servira à payer quelques fournitures spé-
ciales pour la classe et à alimenter le
fonds des courses scolaires.

Conférence
du pasteur Rittmeyer

Le centre de culture de Neuchâtel a
demandé au pasteur Charles Rittmeyer,
de Sainte-Croix, une  nouvelle série de
conférences pour cet hiver. La première
de ces conférences a été donnée ré-
cemment sur les questions de la mo-
rale.

Il y a, dit le conférencier, un mora-
lisme traditionnel, celu i de l'homme qui
se dit honnête, qui a le souci dé . sa ré-
putation, qui craint les conséquences de
ses fautes, qui a peur du gendarm e ou
qui fait le bien pour le bien lui-même.

Ce moralisme-là est insuffisant, bien
qu'il ne faille pas trop le dénigrer.
C'est Jésus qui a proclamé la morale
véritable, vraie, spécifique, profonde .
Pour préciser cette morale, le conféren-
cier a fait une exégèse pertinent e de
maintes paroles de Jésus qui font res-
sortir une morale spirituelle et dyna-
mique.

Cette conférence a été une belle le-
çon de meilleure compréhension, en
même temps qu 'un encouragement à
vivre conformément aux grands princi-
pes énoncés.

B O U R S E
( C O U R S  D E  C L O T U RE )

ZURICH
OBLIGATIONS 28 déc. 39 déc.

8 Mi % Péd. 1946, déc. . 103.65 103.95
8 W % Péd. 1946, avril 102.70 102.70
8 •/» Féd. 1949 . . . .  99.75 d 100.—
2 % % Péd. 1954, mars 96.75 d 96.75 d
8 % Péd. 1965, Juin . 99.46 99.60 d
8 % C.F.F. 1938 . . . 100.— d 100 —

ACTIONS
Union Bques suisses 3710.— a'ioo.—
Société Banque Suisse 2680.— 2670.—
Crédit Suisse 2785.— 2800.—
Bque Pop. Suisse (p.s.) 1780.— 1790.—
Electro-Watt 2230.— 2260 —
Interhandel 5105.— 5100.—
Motor Columbus . . . 1765.— 1770.—
Indelec 1195.— 1200.—
Italo-Sulsse 1125.— 1139.—
Réassurances Zurich . 2780.— 2780.—
Winterthour Accld. . 1118.— 1120.—
Zurich Assurances . . 6700.— 5650.— d
Baurer 1310— 1325.—
Aluminium 4780.— 4820.—
Bally 1650.— d 1680.—
Brown Boverl 3720.— 3720.—
Fischer 1635.— 1630.— d
Lonza 2310.— 2330.—
Nestlé porteur . . ..  2950.— 2930.—
Nestlé nom 1815.— 1817.—
Bulzer 2830— d 2865.—
Aluminium Montréal 135.50 137.—
American Tel. & Tel. 443.— 453.—
Baltimore 124.— 122 —
Canadlan Paolflc . . . 95.— 96.—
Du Pont de Nemours 802.— 812.—
Eastman Kodak . . . 483.— 483.—
General Electric . . . 322.— 322.—
General Motors . . . 173.50 172.50
International Nickel . 250.— 250.—
Kennecott 321— 320.—
Montgomery Ward . . 121.— 120.—
National Dlstlllers . . 114.— 112.50
Stand. Oil New-Jersey 177.— 175.50
Union Carbide . . . .  528.— 615.—
U. States Steel . . . 326.— 325.—
Italo - Argentlna . . 63.50 63.25
Philips 1350.— 1348 —
Royal Dutch Cy . . . 143.— 14'1 —
Sodec 112.50 112.50
Allumettes B 130.— 132.—
A.E.G 451.— 457.—
Parbenfabr Bayer AG 780.— 781.—
Parbw. Hoechst AG . 744.— 755.—
Siemens 653.— 957.—

RALE
ACTIONS

Clba* 10825.— 11125.—
Sandoz 13100 — 13575.—
Geigy nom 22300.— 22500.—
Hoffm -La Roche(b.J.) 34650 — 34900.—

LAUSANNE
ACTIONS

BC. Vaudoise . .. .  1005.— 1005.—
Crédit Foncier Vaudois 940.— o 935.—
Romande d'Electricité 550.— d 550.— d
Ateliers constr., Vevey 680.— d 700 —
La Suisse-Vie 4775.— 4700.—

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 141.50 139.60
Bque Paris Pays-Bas 227.— 227.— ,
Charmilles (Atel. de) 950.— 920.— d
Physique porteur . . . 715.— d 715.—
Sécheron porteur . . 465.— 480'.—" ' '
S.K.F 358.— 365.— d

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 28 déc. 29 déc

Banque Nationale . . 715.— d 715.— d
Crédit Ponc Neuchftt. 670.— d 680.—
La Neuchâtelolse as.g. 1400.— 1400.— d
Ap Gardy Neuchfttel 210.— o 220.— o
Câbl. élec Cortalllod 18900.— 18500.— d
Câbl. et Tréf Cossonay 6100.— o 6100.— o
Chaux et clm. Suis r. 2650.— d 2650.— d
Ed. Dubied & Ole S.A .3050.— d 3100.—
Ciment Portland . . 7000.— d 7000.— d
Suchard Hol . S.A. «A» 605.— d 605.— d
Suchard Hol. SA «B» 3150.— d 3150.— d
Tramways Neuchfttel 610.— d 610.— d
St-é Navigation lacs
Ntel-Morat. prlv. . . 65.— d 65.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchftt 2Mi 1932 98.— d 98.50
Etat Neuchftt 3% 1945 101.50 d 101.50 d
Etat Neuchftt. 3V4 1949 101.25 d 101.25 d
Com. Neuch 3Vt 1947 98.75 d 99.—"
Com. Neuch. 3% 1951 96.50 d 96.50 d
Ch.-de-FdB 3H 1946 100.— d 100.— d
Le Locle 3% 1947 100.— d 100.— d
Fore. m. Chftt. 3V4 1951 97.50 d 97.50 d
Elec Neuch 3% 1951 92.— d 92.— d
Tram Neuch 3M, 1946 98.— d 98— d
Paillard S. A.

3 '/. Ht 1960 99.60
Suchard Hold. 3(4 1953 96.50 d 96.60 d
Tabacs N.Ser. 8V11953 98.50 d 98.50 d

Taux d'escompte Banque Nationale 2 %

Cours des billets de banque
du 29 décembre 1960

Achat VenW
France 85.— 89.—
USA 4.28 4.33
Angleterre . .. .  12.— 12.25
Belgique 8.40 8.70
Hollande 113.— 115.—
Italie . . . . . .  —.68 —.70 '/¦
Allemagne . . . .  102.— 104.50
Autriche 16.40 16.70
Espagne 7.— 7.30

Marché libre de l'or
Pièces suisses 33.50/35.50
françaises 33.50/35.50
anglaises 41.—/43.50
américaines 170.—/177.—
lingots 4900.—/5000 —

I 
Communiqués à titre Indicatif par la

Banque Cantonale Neuchâtelolse

COURS DES DEVISES
du 29 décembre 1960

Achat Vente
Etats-Unis . .. .  4.30'/< 4.3)
Canada . . . . . . .  4.29 '/i 433 '/<
Angleterre • . . . . 12.07 12.11
Allemagne . . ..  103.05 103.36
France 87.65 87.95
Belgique 8.95 8.68 Vi
Hollande 114.— 114.35
Italie —.6925 —.6945
Autriche 16.54 16.59
Suède 83.10 83.40
Danemark 62.35 62.55
Norvège 60.25 60.45
Portugal 15.03 15.09
Espagne 7.15 7.25
Communiqués ft titre Indicatif par la

Banque Cantonale Neuchâtelolse

Indice suisse des actions
Valeur boursière en pour-cent du capi-
tal - actions versé i960 . 1960

GROUPES 16 déc. 23 déc.
Industries 1041.3 1051,9
Banques 518,0 520,1
Sociétés financières . 594,2 612.Ê
Sociétés d'assurances 892,5 893,8
Entreprises diverses 306,4 304,7

Indice total . . 783,3 791,7
Emprunts de la Con-

fédération et des
CF.F.

Valeur boursière en
pour-cent de la va-
leur nominale . . .  99,44 99.50

Rendement (d'après
l'échéance) 3,03 3,03

Rourse de New-York
du 29 décembre

Marché actif et lrrégulter .
Clôture Clôture

précédente du Jour
Allied Chemical . . . 69«/i 54 >/<
American Can. . . . 34'/» 36
Amer Smeltlng . . .  56 55 v,
Amer Tel and Tel . 104 '/. 107
Anaconda Copper . . 43 'h 43 Vt
Bethlehem Steel . .  38 ''! 39 Vi
Canadlan Pacific . . 22 >/i 22
Dupont de Nemours . 188 187 '/t
General Electric . . . 74*/i 75 '/i
General Motors . . . 40' ¦ 40 '/i
Goodyear 34'/» 34 V.
Enternlckel 58"» 58 V.
Inter Tel and Tel . . 46' » 48
Kennecot Copper . . . 74 "» 74 </«
Montgomery Ward . 27 '/. 27 V.
Radio Corp 62 V. 52 V.
Republic Steel . . . .  53 V. 53 V.
Royal Dutch 33 '/. 32 V.
South Puerto-Rlco . . 14 V» 15
Standard Oil of N.-J. 41 11 V.
Union Pacific 26 V. 27
Qnited Aircraft . . . .  37 V. 37 V.
0. S. Steel 75 '/. 76 V.

O.C.D.E. et HORLOGERIE
Les résulta ts acquis depuis 12 ans sont 'ils compromis ?
(C.P.S.) Après une douzaine d'années

d'activité, l'Organisation européenne de
coopération économique (O.É.C.E.) va
être remplacée par l'Organisation de
coopération et de développement écono-
miques (O.C.D.E.). C'est l'occasion de
rappeler l'œuvre immense accomplie par
l'O.E.C.E. en matière de libération des
échanges intra-européens. Les chiffres
publiés montrent qu'au ler avril 1960,
Le 91 % des échanges entre les pays
membres de l'organisation avaient été
libérés. Dans le secteur des produits
manufacturés, la libération était de
86,7%  ; dans celui des matières pre-
mières, elle s'élevait à 97,7 % et dans

__çe !ui des produits alimentaires à 87,7 %.
Depuis lors , de nouveaux progrès ont
été réalisés sur la voie de la libération ,
différents  pays — et notamment la
France — ayant complété leur s listes
de produits libérés.

Dans le domaine horloger, l'action de
l'O.E.C.E. n'a pas manqué d'avoir éga-
lement des effets bénéfiques, encore
que la libération des échanges ait été
sérieusement freinée dans ce secteur
par la politique protectionniste suivie
en particulier par la France et la
Grande-Bretagne.

On estime que les importations d'hor-
logerie dans l'ensemble des pays mem-
bres de l'O.E.C.E. sont libérées à con-
currence de 75 % environ , pourcentage
qui rest e sen siblement inférieur à celui
enregistré, sur le plan européen , dans
la catégorie des produit s manufacturés.
Il n 'en demeure pas moins que des pro-
grès considérables ont été réalisés de-
puis la création de l'O.E.C.E. puisque
l'entrée des montres est aujourd'hui li-
bre dans la République fédérale d'Alle-
magne, en Autriche, en Belgique, aux

Pays-Bas, au Luxembourg, au Dane-
mark, en Grèce, en Irlande, en Islande,
en Italie, en Norvège, au Portugal et en
Suède (les montres ,en or continuent
toutefois d'être sujettes à certaines res-
trictions en Irlande).

En revanche, les importations de la
majeure partie des articles horlogers
demeurent contingentées en France, en
Grande-Bretagne et en Turquie. Il y a
cependant lieu de signaler, en ce qui
concerne le Royaume-Uni, qu 'un allé-
gement important a été obtenu dans le
cadre de l'arrangement interprofession-
nel conclu à Montreux le 11 juin 1959
et ratifié dans l ' intervalle par Tes deux
gouvernements intéressés ; en vertu du-
dit accord, en effet , les montres et
mouvements d'une- v*lieur—supérieure à
5 livres sterling ont été libérés à l'im-
portation en Angleterre dès le 1er jan-
vier i960. En outre, il sied de souli-
gner que les montres figurent sur la,:ste des produits libérés par l'Espagne,
peu après son accession à l'O.E.C.E. en
juill et 1959.

La disparition de l'O.E.C.E. et l'abro-
gation du Code de libération des échan-
ges qui en est résultée compromet-
tront-elles les résultats remarquables
obtenus en douze ans d'efforts méri-
toires ? Il fau t souhaiter qu'un tel re-
cul ne se produira pas et que les pays
membres de la nouvelle O.C.D.E. conti-
nueront au contraire de mettre tout en
oeuvre pour lever les dern iers obstacles
qui s'oppo sent encore au développement
harmonieux de leur commerce. Dans le
domaine horloger , on espère que la
France et la Grand e-Bretagne ne tarde-
ront pas à supprimer les restrictions
qu'elles maintiennent dans ce secteur et
qui ne se justifient plus*

Mandat d'arrêt
contre un ancien
officier français

GENÈVE
Du nouveau dam l' affaire Moumié

Il est prévenu d'homicide intentionnel
et d'activité d'espionnage

Le juge d'instruction chargé de l'af-
faire d'empoisonnement au t h a l l i u m
dont a été victime Félix Moumié, pré-
sident de l'Union des populations du
Cameroun, décédé le 3 novembre à
l'hôpital cantonal de Genève, commu-
nique qu 'il a décerné, à la suite de
perquisitions et d'investigations, un
mandat d'arrêt international pour ho-
micide intentionnel contre un ressor-
tissant suisse et français, W. Bechtel ,
ancien officier de l'armée française, se
disant journaliste, demeurant à Genè-
ve et Qui avait été en contact , à deux
reprises, dans la première quinzaine
d'octobre, avec le leader de l'opposi-
tion camerounais avant que ce der-
nier n'entre à l'hôpital. W. B. exerçait,
sous le couvert du journalisme, une ac-
tivité de renseignements préjudiciable
à notre pays. Il était en relations avec
le Deuxième bureau français. On a re-
trouvé à son domicile, des fioles de
produits chimiques, divers documents
et des vêtements. Sur un pantalon , des
traces de thallium auraient été décelées.

W. B. a quitté la Suisse avec sa fem-
me dès le lendemain du transfert de
Félix Moumié à l'hôpital.
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fyxy.yyyyy y : ¦ . : : • ¦ : . y ¦ y y . y y y y : y .  . X y ¦ ¦ ¦ ¦ . ¦ y y. X . ¦

R R R R R R R R R R R R R R R R R R R R R R R R R R R
R R
R m R

l Pour mieux *
Jj vous servir... *
R R
p Nous avons fsif l'acquisition d'un appareil p
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Moulins 11 - TéL 5 32 52 P
NEUCHATEL M

présente à sa f idèle  clientèle , à ses L\*
amis et connaissances , ses meilleurs al

vœux pour la nouvelle année sp

r%s * ĵ 
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gf Sœur Lucette Tenger , directrice dé \
1 la POUPONNIÈRE NEUCHA TELOISE |

 ̂
des Brenets , désire remercier vive- j

% ment, avant son départ , toutes les »
* per sonnes gui lai ont fait  confiance &
S et gui l'ont aidée dans l 'accomplis- i
Z. sèment de sa tâche. \~
$ A. S. I. D, daparéde 4, Genève Z

La famille de
Monsieur Eugène JACOT

profondément touchée des nombreux té-
moignages de sympathie reçus pendant ces
Jours de douloureuse séparation, exprime à
toutes les personnes qui l'ont entourée ses
remerciements sincères et reconnaissants.

Neuchâtel, décembre i960.

Madame Robert MONNIER et sa famille, I
très touchées des marques de sympathie I
qui leur ont été témoignées en ces Jours I j
de pénible séparation , expriment leurs re- I l
merdements et leur reconnaissance à tontes I
les personnes qui ont pris part h leur denlL J

PRÊTS
sans caution jusqu'à
Fr 2000.— sont ac-
cordés à ouvriers,
employés ou fonc-
tionnaires solvables.
Modes de rembour-
sement variés.

H. BRAZ, Lausanne
ï Bureau :

rue du Tunnel 15
Tél. 23 92 57

ARGENT
COMPTANT
éventuellement

sans caution
pour paiement de vos
dettes, acquisitions de
tous genres (également
mise en ménage) vous
est procuré discrètement
à conditions avantageu-
ses,

ZBINDEN & Cie
Case postale 199, Berne 7

Machine à écrire
en parfait était, prix
avantageux. TéL 6 65 68.

SAVEZ-VOOS QUE
pour allonger et élar-
gir toutes chaussu-
res, la plus grande
Installation avec 21
appareils perfection-
nés se trouve à la
Cordonnerie de Mon-
tetan, avenue d'E-
challens 94 et 96, à
Lausanne. Résultat
garanti. C. Borel.

BERNE (SRIA 1.  — Depuis septem-
bre i960, et pour la première fois de-
puis bien des mois, les livraisons de
lait  n'atteignent pas le niveau de
l'année précédente. Grâce à cette heu-
reuse évolution , les l ivra isons  de beur-
re ont également  d iminué .  Les stocks,
qui avaient a t t e in t  au début d'août
le niveau max imum de 6000 tonnes,
ont a ins i  pu être réduits à 2000 ton-
nes au début de décembre. Duran t les
deux premières semaines du moi s de
décembre, les l ivraisons de beurre ont
été de 33 % inférieures à celles de
1959. D'autre part , la consommation
de beurre de table et de cuisine s'est
élevée de S X  au coure des derniers
mois.

Cette situation auss i nouvelle qu'in-
attendue va permettre à la « Buty-
ra » d'importer 50 à 150 vagons de
beurre jusqu 'au pr in temps  1961. Cette
mesure allégera doublement  le déficit
laitier, d'une part en réduisant les
pertes sur le beurre indigène et , d'au-
tre part, en permettant  l'opération
compensatoire avec le beurre importé.

Allégiement sur le marché
suisse du beurre

Le cargo norvégien « Christen-
Smith » embarque actuellement à
Durban 47 chars « Centurion », sur un
total de 100, achetés par le gouver-
nement suisse au gouvernement sud-
africain.

Le navire qui a été a f f ré té  par la
Suisse, a été spécialement équi pé de
grues puissantes, et son chargement
se fait  sous la surveillance de techni-
ciens suisses. Il doit lever l'ancre à
la fin de cette semaine.

Ces chars avaient été achetés neufs
en Angleterre il y a sept ans par
l'Afrique du sud.

La seconde partie de cette expédi-
tion sera embarquée fin janvier à

bord du « Dellis ».

Tant le « Christen-Smith » que le
« Dellis » déchargeront les chars à
Amsterdam où ils seront embarqués
à bord de chalutiers  qui remonte-
ront le Rhin  j usqu'en Suisse.

Quarante-sept « Centurion »
sont embarqués à Durban

CO/VFK»KK,4TIOiV

BERNE. — Dans les 15 localités suis-
ses où le trafic postal de Noël est par-
ticulièrement intense, 2,651,328 paquets
ont été déposés, dans la période du 15
au 25 décembre 1960. Cela représente
une diminution de 2,07 % sur le trafic
de l'an dernier à la même époque. La
période prise en considération comptai t
cette année le même nombre de jours
ouvrables que cell e de 1959. Plus en-
core que l'augmentation airithmétique ,
l'augmentation en volume et en poids
s'est de nouveau manifestée d'une ma-
nière générale pour les col is.

Durant la même période, 2,143,195 pa-
quets ont été distribués, soit 65,233 de
plus que l'an dernier.

2.651.328 paquets
en dix jours !
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Connaissez-vous
l'Allemagne?

1 ¦ 
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Vousy avez sûrementséjourné - mais la connaissez-vous vraiment?
Connaissez-vous la Rhénanie dont on vante tant les charmes,
les stations balnéaires sur les superbes plages de la Merdu Nord
et de la Baltique, les monts de l'Allemagne centrale, les stations
termâles? D'innombrables lieux de villégiature, des villes
romantiques, des châteaux et des grandes villes modernes,
débordantes d'activité vous attendent.
Connaissez-vous cette Allemagne si diverse? Et ne vaut-Il pas
déjà la peine d'entreprendre un voyage pour mieux entrer
en contact avec nos voisins du Nord?
L'Allemagne a tant à vous offrir: voyages confortables avec les
chemins de fer fédéraux et sur tes autoroutes, chefs-d'œuvre
gastronomiques dans des restaurants soignés, divertissements de
tous genres. .' " . .. :. :J.\ ..
Vous y serez un hôte choyé. Prenez donc dès aujourd'hui la
bonne résolution de faire un séjour en Allemagne -d'y prendre
vos vacances l'année prochaine I
Nous vous conseillerons volontiers.
Office d'Informations Touristiques pour l'Allemagne
82, Talstrasse, Zurich 2, tél. (051) 251387
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Willy Gloor, Photo-Ciné
rue des Epancheurs - Neuchâtel

présente à son honorable clientèle .
ses meilleurs vœux

pour la nouvelle année

Elle prof i te  de l'occasion pour la
remercier de sa confiance.

BEURRES
Floral», des Ponts-de-Martel, de
la Gruyère, de cuisine et f ondu,

extra-f rais

FROMAGES
pour la f ondue, Jura, Gruyère,
Emmental la, à Fr. 6.20 le hg.

Action à Fr. 4.80 le kg. F,

MONT D'OR
70 c. les 100 g., 55 c. par botte

Prix de gros pour revendeurs

STOTZER
Rue du Trésor 2 Tél. 5 13 91m  ̂ M

m— ——^
Renouvellement des abonnements
à la «Feuille d'avis de Neuchâtel»

pour 1961
Nous prions nos lecteurs d'utiliser le

bulletin de versement
qui leur a été remis par les porteuses ou
par la poste pour renouveler leur abonne-
ment arrivant à échéance le 31 décembre

prochain.
H

Le tarif des abonnements est le suivant :

1 an . . .. . .  Fr. 38>
6 mois . . . . . »  19.25
3 mois . . . . . . » 9.75

|jËr$ji  ̂ . - " . : ¦/ - - . V ' - ; *» • ;; - - "' / -"¦
Les abonnements qui ne seront pas pay és
le 16 janvier 1961 feront l'objet d'un pré-

lèvement par remboursement postal.

•

. . .  . . .  Administration de 1*
« Feuille d'avis de Neuchâtel » •

Compte postail IV 178

k /
. : V \ . . .

ISjiPf °UVr lerSi * **"—BMMjj^Mggggf- 

tLiw.ifiixî A i«i»w»iiiiimi>iiii<ii«»-itSà5r«m». ~**»~»._ "— i Ànj-w*

t

Povr les Fêtes de f i n  d'année
,r ,, ? I » , , , , . , gaines vos j ambes dans

BAS PERLON

A ĵjj \ -M PREMIER CHOIX

]M 1 BAS PERLON
| Ĥt'i m \- ""'l lisse, de superbe qualité

j I w 11 ; • " ¦ Pour vos achats de bas

îU/lOUVRE
N E U C H Â T E L

. ¦. :!  = ::¦ r&i*. . iu*

. . .. .  .;, -, x

Stock U.S.A.
Mme et M. B. SCHUPBACH

\ expriment à leur f idèle  clientèle, ainsi
qu'à leurs amis et connaissances , leurs
meilleurs vœux pour la nouvelle année

1 PORC FUME 1
H a ,10B ;' - . V - -j

1 Jambon - Palettes - Côtelettes H
' et jambon entier Fr. 4.50 le '/2 kg. ,
|| Petits j ambons roulés (

^
8 Fr. 5.— le V2 kg. g

1 Boucherie O £ R U £ n Seyon 21 ||
9m ̂ V *̂ r̂ : ¦ T gsfl̂ S^OiBjB "2 ¦ f L̂^^ É̂ÈÊÊÈÊM *"¦¦ pHtf̂ n

^L 
EN VENTE AUX

\̂ T ÉPICERIES FINES

P R Ê T S  |
sans caution jusqu'à Fr. SOOO.— J5L3

% Remboursements mensuels. E>
9 Formalités simplifiées. sS
M) Rapidité. %
0 Discrétion absolue. ĵ

Courvoisier & Cie, banquiers , Neuchâtel fM
Téléphone (038) 512 07 M

Confiez au spécialiste

S la réparation g
£ de votre radio y,
i NOYALTEC |
0-, Ni

est à votre service

L'Etude de MM es Charles-Antoine Hotz
et Biaise de Montmollin

sera fermée
les samedi 31 décembre 1960

et lundi 2 janvier 1961
i*vj rev <î*.«>\\<«wf*\< r*< r«k<r&< s\\<>,< ss\< r*< r*.< rs\< svi<

: Automobilistes ! :
t ON NE CHANGE PAS t
X SA BATTERIE t
4 Sans avoir consulté le nouveau ?
? tar if  des accumulateurs ?

? ^̂ ^̂ ^§ 11 iTfïiTTri Aocus" ?: I^H lAUwyjll se-s- :
? 'i™ B» fllDP''  ̂ Meuniers 7a Tél. (038) 8 1612 ?
? ^~^»*m|J p̂*»***̂  Peseux (NE) . ou 8 38 41 ?

i TABACS ET CIGARES i
3 ARTICLES POUR FUMEURS - }
| HORLOGERIE - RÉPARATIONS |

1 M. et Mme W. Steiner-Richard l
\ et leur fils Michel i
j  RUE DU SEYON 5 H |

2 
présen tent à leur f idèle  clientèle , jj

<i Zeurs amis ef connaissances leurs ig
2 meilleurs vœux ., ?
^ 

pour fa nouvelle année j
f^s rej f^»s ̂ iS r̂ s >^! f^s F̂ S >^! f^s 

ro«s 
r̂ s r̂ s r*j r«J n

N^F^f^f^F%4 F̂ S F̂ S >̂Sf^!̂ !f^Sm^JF̂ J f^S

I La direction \
1 de la maison de Belmonl \
£ remercie très sincèrement toutes les g

^ 
personnes généreuses gui ont contri- 2

~ ftu^ à l' embellissement de la f ê t e  de Z.
g. Noël des enfants. i.
I l
r î r^i rvi 

i ĵ rvi r< r^< ŝ i (̂ 1 rw r^i I^J 
rw r^i rv< 

rw



Ĵ
rJrw svir̂ ï^r̂ r<Mrv<iv* r̂ r̂ iTMrv4 r̂ r̂ r%ir̂ ^

| HÔTEL-RESTAURANT DU PONT THIELLE f
\ à Sylvestre et à Nouvel-An 1

I Grande soirée et bal populaire f
? avec le dynamique Orchestre « ATLANT1S » de Bienne i

2 (6 musiciens) ei 2
2 2

& KŒs "x '-.¦ X' '. HMHF  ̂ xyj Ĥ ^̂ fc _̂ ¦ w2 t. ' m "̂ X£ W B^k^ ï?
*" :RS#' •- ' >. HsiÉPfl '"** fl ' '•" - B̂ . Emmi Lug inbuhl £
2 fo ¦ ' y&ïïi ^ '^ '' y J'myy ' y.JÊ^.̂ et ta petite Margrttli S

2 !**" ;¦' B/JVSJN\ '. : JÊê'':-: - '-tiir & ?

P - X * " ' Jl flH 11 -¦

\ 
¦ ¦ # 

2
2 SVEN MARO presttd igitateur J«I~~»*I~~~~~~J 

|

| conférencier, caricaturiste 2 Bienvenue à tOUS ! 
| |

12 0 ' . .' • ' l
S Vu la grande affluence à Sylvestre et à Nouvel-An, nous vous prions de g
g réserver vofre fable, tél. (032) 8 36 32 g

£ (Insi gna de salle obli gatoire) £

M>s meilleurs vœux pour l 'An nouveau ! \
\ FAMILLE BANGERTER. \
Z. , f

f̂̂ ^̂ t'- ^^uoLcuMiiQ ¦ B0u»au"i
y COffFE ' • '"'" 

 ̂
ÏÊ£/|| CPANCUEURSl

présente à sa fidèle clientèle
ses vœux les plus sincères

pour la nouvelle année

1 Les joies du ski *# *>otv
1 en famille ! n\&* / ^

; tu VI» *Wym^yy yySyiW ' ¦• ¦ **..,., ,#$$$?•

télécabine J Ĵ
% jl -:\>> TETE de RAN . iQgp

W% '%. \ '% Pistes élargies pour skieurs chevronnés et pour débutants —
f % \ \ Nouveaux tarifs et abonnements à prix réduits — Billets CFF
? \ \ \ combinés/Station Les Hauts-Geneveys/Parc pour voitures.
• HOTEL TÊTE DE RAN ET BUVETTE A L'ARRIVÉE

• ; "

fcî^ ¦ *a5& -̂?^̂  'y; . -.Vy ¦ ¦ * ]

Ooîf tO f̂ lofl'O Pour mieux travailler...
-KJCII I IW VICll lW il faut bonne lumière - une lumière OSRAM.
né ŵM Qu'il est agréable de travailler sous les lampes
UQI fluorescentes OSRAM-L! 3-4 fois plus claires que
SL JW» ¦Éfc jj  «t. m «k les ampoules ordinaires, elles donnent une lumière

f l  
jSn Alî  sympathique qui ménage vos yeux et vos nerfs.

^^%irHm^"ftl I Nous vous montrerons volontiers comment
IM AKûf Afûâ obtenir un éclairage correct avec OSRAM.
I Cl JJ I CI CÏ C W OSRAM SA, Zurich 22, téléphone 051 / 32 72 80

•lampes OSRAM — durables et sûres B

¦Hk n̂BflnBBflB Ĥ

M > ¦ {BSSS?B-:'- - ir ¦ ¦ '̂  ¦' K»«antffflE£ MHBIHSI: ï

• :- î̂KSi " '*Vr̂ .̂JH*6§ra> •** f̂fitféft :;;:- : ¦̂•• ¦¦ ¦ ¦̂ B^m**̂ ^  ̂ . l lW ,< i ¦fl*"**'-- - ' •* i"̂ *w '̂ TB  ̂ _ _ , . ,  :"
aà .̂ HBBL_—*—3yH . i ni ^JUIIIII'" 11"'! LWH*"**1 EjBwER ;' -̂

^̂ -̂ i . ¦ î ^P B̂K JE ttteffî laÉi iV A ^wJ!

é̂jfJBk WlaMMWImm&mKÊ* ^ '- -s- - ' : - -\  ̂v: .̂ ^̂ ^̂ l̂ J f̂llL^̂ iA^̂ it^̂  . LflHHHtt& ĴJ^MHBaHHBflB .

Autocars Fischer
*«. ^^^ Dimanche ler

v *>.̂  ^^  ̂
Lundi 2

^^« 'V "̂'• ¦̂BIBHL janvier 1961

Ŝ  ̂ Noir
^^ r r. y.—
^^ par peirsonne

Lundi 2 janvier 1961 - Départ : 7 h. 15

Rougemont
(tétéoablne pour la Vldemanette - 2200 m)

Fr. 13.— par personne

Renseignements - Inscriptions
Autocars FISCHER Mn.i(™tel)

ou Voyages Si Transports (sous les Arcades)

1 77L & THme Zcedy 9Uss t
to COIFFURE POUR DAMES ET MESSIEURS §§
5̂ . Rue Saint-Honoré 14 -+CS- ;" s
 ̂

¦ présentent à leur f idèle clientèle , L,

KK à leurs amis et connaissances leurs meilleurs vœux jg?
yL pour la nouvelle année -̂ C

r~\ v~*o r~% ¦ -— •

RESTAURAN T DE PERTUIS
Sylvestre B A L  musique

Se recommande pour ses
menus de f ê t e  :

Famille Ernest Studer, tél. 7 14 95

I FOUR VOTRE APÉRITIF DE FIN D'ANNÉE...

... LE CERCLE LIBÉRAL
f\ Rue de l'Hôpital 20 Neuchâtel

SKIEURS TÉLÉSKI CHASSERAL
Chaque Jour, 13 h 30. Lundi 2 Janvier, dép. 7 h,
ROUGEMONT, 2000 m, 13 fr. ; GSTAAD, 14 fr,
Enfants demi-prix. Excursions l'Abeille, tél. 5 47 54

* f ,, ï

! ijfjwsss  ̂ !
t CROIX-DU-MARCHÉ, NEUCHATEL J
ï Saint-Sylvestre et Nouvel-An £
¦tt jj .

* Nos bons menus de fêfes t
* *J seront servis au restaurant et à la salle à manger du ler J* étage ; dans un « cadre sympathique et tranquille » J
* Prière de réserver votee table 0 5 28 61 )?•
« Nous vous présentons nos meilleurs vœux %
ï pour l'an nouveau J-^ et vous souhaitons de joyeuses f ê tes  $¦
* M. et Mme Joffre KOHLER î
irirtrk-tr * A * A * A * it*-trtr{rirtrirtrtrtr*-tr*-i> *-tr**irtc+-ttic-tr+-{rirtrk-(rk-{rk-((

ÎWEJB! f̂lilEjf 
de lTvtoiHe vffle

Be 2 heures du matin au chant
du coq, LA VÉRITABLE GRA-
TINÉE A L'OIGNON , servie
comme à Paname - Orchestre

— . — — —/

I LA TONNELLE
MONTMOLLIN

Tél. 816 85

Pour les Fêtes
de l'An

MENU
gastronomique

à 12 fr.
Prière de réserver

Hôtel des deux colombes
Colombier

Mme Valentinie GILLET
Tél. (038) 6 36 10

SAINT-SYLVESTRE
cotillons et damse compris

servi dès 20 h 30

Feuilleté aux champignons
de Paris

ou Canapé de Foie gras t r u f f é
ou Asperges mayonnaise

Consommé de volaille

Poularde de Bresse rôtie
ou Chateaubrian d Béarnaise

Jardinière de légumes

DESSERTS i
Glace

ou Cassata
ou Savarin au rhum

AUTRES SPÉCIALITÉS
SUR COMMANDE

La nuit sera animée par l'orchestra

International Music Boy's
Carlo et Magali

Veuillez réserver vos tables s. B. p.

DANSE
Sylvestre, dès 19 h, souper aux chandeUeset danse. Distribution de pistaches et de
serpentins. Ambiance du tonnerre.
Lee 1er et 2 Janvier, à midi et le soir i

menus de choix
Dès 14 h 30, danse. Orchestre c Marcello >
HOTEL DE LA PAIX, CERNIER

Tél. 7 1143

RESTAURANT LES BUGNENETS
1er janvier dès 20 heures

GRAND BAL
avec très bon. orchestre

Hôtel de la Couronne
CRESSIER

Menus spéciaux pour les fêtes
*

Dîner aux chandelles
de Saint-Sylvestre

Jean-Louis Glroud,
Tél. 7 71 58 maitre rôtisseur

î* Dans un cadre original et unique fj *

ss A Sylvestre et à Nouvel-An ss
°* demandez les menus de choix «51
«1° fe°
Sg SALLES POUR FÊTES DE FAMILLE ?*
«« ET POUR SOCIÉTÉS «S
%î fer*£* Il est prudent de réserver sa table «"•»
S& Pas d'entrée, pas de bal, SS
^° mais de 

l'ambiance ! tt^o

 ̂
Bonne et heureuse année )&£

w,n à tous nos f idèles  clients L„
^.o Famille W. Mêler ^S

Buffet CFF, les Hauts-Geneveys

Ce soir DANSE
AVEC LE TRIO « DOMINO >

Prolongationi d'ouverture autorisée

L'orchestre populaire

« Echo du Chalet»
passera la soirée

die Sylvestre

à la Dame
CHAUM ONT

T41 T SQ I f t

Corsaire
/ Les fameuses soies i
» aux HALLES j

CER CLE TESSINOIS
Samedi 31 décembre

Dimanche ler janvier

DAN*S*E
dès 21 heures

Orchestre JEAN LADOR
4 musiciens

Sylvestre et Nouvel-An
Pour bien manger sans trop dépenser,

adressez-vous au

Mouton d'Or, à Villiers
Par la même occasion,

nous vous présenton s nos meilleurs
vœux pour la nouvelle année

Chs et M. Vlllars. * Tel. 714 03

Salon de dégustation
Fermé la veille et le jour de l'An.

Ouvert le 2 janvier.

H I N W E I S
an die Inhaber unseres

DIENSTAG-LANDABQNNEMENTS
Ihre nâchste Vorstellung der Spielzeit

1960-1961 findet statt
Dienstag, 3. Januar 1961, 20 Ubr

Der schwerze Hecht >
Muslkalisches Lustspiel von Paul Burkhard
"tir dièse Vorstellung sind noch weitere

Karten im Ireien Verkauf erhaltlich 1
Vorverkauf : Telefon (031) 207 77

und an der Abendkasse

JL A N D A B O N N E M E N T

ALLO!
Comme d'habitude,

à Sylvestre et à Nouvel-An,
toujours la

grande ambiance

Où ?

A L'ESCALE
Mme Mêrinat

présente à sa clientèle
ses meilleurs vœux de f i n  d' année



Avec 81 places
pour 3 000 habitants,

le canton de Neuchâtel
a la plus forte moyenne

de notre pays
(C.P.S.). On comptait , au début de

1960, en Surisse, 620 saillies de cinéma,
offrant place à 221,722 spectateurs (597
salles et 213,495 places au début de
1959). Il y a 42 places de cinéma pour
1000 habitaimls dans l'ensemble de la
Suisse, la moyenne la plus farte étant
celle du camiton de Neuchâtel (81 pla-
ces pour 1000 habitants), la plus basse
celle des Rhodes-Intérieures d'Appen-
zell (12 places pour 1000 habitante). Elle
est die 69 places pour 1000 habillants au
Tessin, de 62 places à Genève, de 61
places doins le canton die Vaud, de 52 à
Bâile-ViilWe, de 51 en Votais, cantons qui,
avec Neuchâtel en tête, sont les plus
férus de cinéma. Les cantons die Zurich,
avec 40 places pour 1000 habitants, et
de Berne, avec 37, sont en dessous de
la moyenne naît ionaile, colle-oi n'étant
dépassée en Suisse alémanique que dans
les cantons de Bâle-Ville, de Nidwald et
des Grisons.

Ces 620 salles (dont 14 possèdent plus
de 1000 places) ont été « alimentées »
en 1959 grâce à l'importation de 5324
films et de 18,942 copies, représentant
une lon gueu r globale de 5663 millions
die mètres. 1454 films et 5543 copies de
format normal ont été importés, lo
France se classant en tête des pays
fournisseurs avec 283 films et 2631 co-
pies, suivie (les Etats-Unis 427 f i lms  et
1001 copies) et de l'AMcmagne fédéraile
(292 films et 933 copies). Il est intéres-
sant de constater que la longueur totale
des pellicules importées a exactement
douMé depuis 1945.

NAZARIN

r cDss ïi-jrïiDXSS m &è® W£M .
f Les films nouveaux à Paris I

Au Festival de Cannes de 1959 où
il représentait le Mexique , Nazarin
reçut le Prix international. Bunuel
a réalisé là , sans doute , son film le
plus riche et le plus dense, celui où
se résolvent le mieux les forces con-
tradictoires qui animent son œuvre:
une volonté de violence et un désir
de tendresse ; une description des
réalités les plus sordides et les plus
cruelles qu 'offre le spectacle des
hommes et des sociétés humaines et
une recherche éperdue de bonté et
de pureté.

Dans le quartier le plus misérable
d'une ville mexicaines, vit un hum-

Une scène de « Nazarin » (Prix international à Cannes 19593

ble et pauvre prêtre , Don Nazano,
qui pratique naturellement une cha-
rité totale. Il héberge et cache An-
dara , une prostituée qui vient de
commettre un meurtre. Accusé de
complicité, Don Nazario est sus-

Film mexicain de Luis Bunuel in-
terprété par : Francisco Rabal

I (Don Nazario ) , Rita Macédo (An -
dara), Marga Lopez (Béatrice).

pendu de ses fonctions religieuses.
II s'en va sur 1 les routes, mendiant
pour vivre, tentant de soulager les
misères humaines et le plus souvent
rejeté par tous.

Il arrive un jour dans le village
où Andara s'est réfugiée en compa-
gnie d'une amie, Béatrice. Les deux
femmes décident de ne plus quitter
Don Nazario qu'elles aiment et res-
pectent comme un sain et elles le
suivent partout en disciples fidèles.
Mais rapidement le prêtre est accusé
de débauche.

La police l'arrête ainsi que Béa-

trice et Andara qui , séparées de lui,
vont retomber dans leurs vices, leur
solitude, leur désespoir.

Don Nazario marche sur la route,
escorté du gendarme qui le conduit
a la prison. Une femme a pitié de
lui et lui offre un fruit qu'il accepte.
Don Nazario reprend sa marche et
son regard affirme avec plus de for-
ce que jamais son idéal de fraternité
et d'amour.

Nazarin , le Nazaréen , c'est donc
l'histoire d'une passion qui serait
celle d'un homme et non du fils de
Dieu , qui se réfère à la vie du Christ
davantage qu'elle ne s'en inspire. Si

la conclusion du film reste ambiguë,
c'est à l'image de l'existence où, si
rien n'a un sens, rien non plus n'est
jamais tout à fait gagné ou perdu.

Dans le train où ils sont tous deux
enfermés, le parricide dit à Don
Nazario : « Notre vie, à quoi sert-
elle ? Vous du bon côté et moi du
mauvais, aucun de nous ne sert à
rien. »

En même temps que Nazarin est
projeté pour la première fois à Pa-
ris, le cinéma d'essai Caumartin a
eu l'heureuse idée de reprendre
deux autres films de Bunuel : Le
Chien andalou qui date de 1928, réa-
lisé en collaboration avec Salvador
Dali , et Los Olvidados qui, en 1950,
rappela à l'Europe l'existence du
grand talent de Biuiiuel. La compa-
raison entre ces films est instructive.
Le Chien andalou y apparaît bien
comme un jeu gratuit en même
temps qu'une première recherche
d'un style que Bunuel a dépouillé
toujours plus sans en diminuer la
puissance. On se rappelle la réussite
ermarquable et la profonde humanité
de Los Olvidados qui pourtant, à
dix ans de distance, paraît encore
entaché d'effets surréalistes périmés
au regard de la sûreté de trait, de
la rigueur de Nazarin. Je ne connais
de Bunuel qu 'un autre film qui té-
moigne du même dépouillement :
Terre i sans pain (Las Hurdes), un
documentaire réalisé en 1932 dans
une des régions les plus déshéritées
d'Espagne.

La photographie grise et directe
que Gabriel Figueroa a réalisée pour
Bunuel dans Nazarin vient encore
accentuer la grandeur de ces images
qui font penser irrésistiblement aux
gravures de Goya.

O. G.

Une scène de « Los Olvidados » (1950)

^fff BEAUX BAS I
Ê, wLJï ¦¦If II i • élégants • de qualité

#x i WBmM i i H II ¦

J- PNÉiK # f ins * p remier choix i

l / FV \\ Très avantageux ! 1
V «Opérette» sans couture j

/ / / \ |] «Dentelle» sans couture j
Im \ I! «Fleurette» avec couture j

M m -  *'¦ V -H ¦¦ •<•• ;-- 4^#fe 4fe i3 Jf VI */90 IF"7i| | l| chaque paire seulement . wk m% l

ĵ f^ , /J| «Kelanca» I
I I il crêpe mousse, très exten- B j
i;/Jfe if sible et fin, avec ou sans f̂lDk 09%\ éf  ̂ ¦• ¦ ¦

JËfjÈÊii l  couture, de très bonne qua- ^^» ̂ Jl ¦ . \
Wf Ht*. : 4& ^7wuJ '

seulement ^ p̂r

MARCHE-MIGROSJ
y ¦ flttfl

1 GOMMENT r5rs=r ? E
Il EN CHOISISSANT AUJOURD'HUI LE MOBILIER DE VOS RÊVES E

U NOTRE SERVICE DE CRÉDIT FERA LE RESTE E
«B ?f?* vpwftei=t.'si!« '¦¦ ' ' ¦"-¦

|| Choisissez Tapis de milieu Z M
i ailîmir^l'klll Dimensions 190 X 290, bouclé moderne. ^J , !: 5 augura nui A crédH Fr _ 119 _ _ A acompte Fr, ,, ._ e1 w»  M:'
J 12 mensualité* de

\ 1 Vous payerez niuall"m — tg
t 

UllQll"lll complet avec matelas ^^'¦ I mPtit" à Detït Comptant 129.—  ̂
&\ !f

; .x|! K^ 1" *" *»«»¦¦¦ A crédH 129._ ./, acompte 15.— + majoration ¦ G M n K
j M pour un an de crédit = 120.— | ^ÉF # k ,
| payable en 12 X e

4 à Pas de formalités —̂m m̂ m̂mm̂ l̂mmmmmm̂ mmmmmm-̂ mmmmmsÊmsmmi m̂smmmm |
J

| ennuyeuses Double-COUChe compier |
Comptant 267.— Ê̂ *Sj H».-
A crédit 267.— ./. acompte 32.— + majoration K; [ i m̂

j Notre exposition permanente à pouf deux ans de cr4<JH = 264,~ ayabte en 24 x |
i Bulle est à votre disposition tous . |
1 les jours y compris le samedi. Magnifique studio cornptJW- I

? Ouvert toute la journée. En cas \ ***•«* rembourré» et j cmpé en arc. *%*%
=| „ , , . .' A crédit 277.— ./, acompte 19.— + majoration ¦ M _ tffî

1 • d achat : frais de voyage rem- pour deux *ns de crédit = 288— 1 Mm9 ;

I, 

. payable en 24 X t '

Nous reprenons Entourage de divan bibliothèque |
,. Comptant 176.— 4 Mm

VOS anCienS meUOleS. A créd it 176.— ./. acompte 33.— + majoration I &L n i
pour un an de crédit = 168.— I ^̂ Fe

- u i i. payable en 12 X
En cas d ennuis : maladie mmmmmmmmm̂ mmmm̂ mmmmmmm^m^—m¦_—HÎ̂ -^^B _̂
accident, deuil, service mili- 0ressoïr m0derne
taire, suspension de paie- comptant 355.— «ti g

| 
ment et arrangements divers Ĵ Ĵ ?̂6  ̂+ ^  ̂

I D ." 1; j  _ ., , payable en 24 X
El» COS de décès â ^̂ ^̂ —— m̂^̂ ^̂ ^̂ ^̂ mm^̂ ^̂ ^sm m̂mim^̂ ^̂ ^̂ ^ m m̂m

j ou i n v a l i d i t é  totale, e II ^
1 le paiement des mensualités «f|il6 3 KîaHger \ dressoir moderne ,
| est annulé et le mobilier 1 table et 4 chaises rembourrées au dos et siège..!.

! 1 reste votre propriété Le tout comptant 749 -̂ .A «K
A crédit 749.— ./. acompte 81.— + majoration M m

. pour trois ans de crédit = 792.— A&m Mua mt

Demandez payable en 36 X ^M "̂»

aujourd'hui encore Chambre à coucher c , ( no,J j  i ,• WII HIIIMI» a VVHWIIW Comptant 892.—
\ nOtre UOCUmentatlOn très moderne, en bois clair. #fe JT
î Ix i  A crédit 892.— ./. acomp te 100,— + majoration M f^̂1 COmplete. pour trois ans de crédit = 936.— A^m̂mW 91 - ) payable en 36 X

S O M ' VEUiLLEZ ME DOCUMENTER GRATUITEMENT

jv j  à adresser à , Nom et prénom : ..: _.__._._..... ......_ _

I <̂ L " Adresse : 

I TINGÙËLY
AMEUBLEMENTS , BULLE ( Frg) H

ROUTE DE RIAZ Téléphone (029) 27518-28129

LE CYCLISME
par Jean Bobet

(Hachette. Encyclopédie par l'Image)
C'est bien connu ; chaque année au

mois de juillet un seul événement compte
pour des millions de Français : le Tour
de France. Quelques dizaines d'hommes
se débattant sur les routes pendant un
mois suffisent pour reléguer à l'arrlère-
plan toutes les actualités.

Comment expliquer , au siècle de la
vitesse et du moindre effort , la popula-
rité de cette machine aussi désuète et
érelntante qu'est la bicyclette ?

Jean Bobet, le plus littéraire des cou-
reurs cyclistes, propose une réponse nos-
talgique : la bicyclette, le vélo de l'enfant
est généralement le premier artifice qui
le rapproche de l'adulte. Deux roues, un
cadre, un guidon , une selle, et surtout
une sonnette, n'est-ce pas suffisant pour
faire « comme les grands » ?

Il y a aussi le côté héroïque de la
compétition cycliste, les dieux de la
piste, les géants de la montagne, tout
une chevalerie avec ses grands seigneurs,
ses rouleurs solitaires et aussi ses pale-
freniers : les domestiques, les gregarll ,
etc.

Jean Bobet , qui a lui-même grimpé
tous les échelons de la hiérarchie vélocl-
pédlque, nous parle du cyclisme en orfè-
vre ; de la chaislenne des années 1810,
d'Antonin Magne à Fausto Coppi , et à
l'engin de course en duralumin, il retrace
la double histoire des hommes et des
mécaniques qui ont si bien Justifié le
surnom de la bicyclette : la petite reine.

ANNUAIRE OFFICIEL
L'annuaire officiel 1961 de la Républi-

que et Canton de Neuchâtel vient de
sortir de presse. Comme les années pré-
cédentes, 11 contient la liste de toutes
les autorités cantonales et communales ,
de tous les magistrats et fonctionnaires
de l'administration cantonale, de toutes
les commissions cantonales, des personnes
pratiquant des professions avec l'autori-
sation de l'Etat, etc. Il est complété par
la liste et les adresses des ambassades,
légations et consulats étrangers intéres-
sant notre canton et par la liste et les
adresses de tous les services de représen-
tation des intérêts suisses à l'étranger.

Cet annuaire sera certainement appré-
cié par tous nos Industriels et commer-
çants ainsi que par tous ceux qui ont
à traiter avec nos autorités ou leurs
représentants.

BIBLIOGRAPHIE

AU STUDIO : « BONNE NUIT ,
MONSIEUR MASURE »

Un des meilleurs jeunes auteurs comi-
ques actuels, Claude Magnier , a obtenu
avec une charmante pièce de théâtre
Intitulée « Monsieur Masure » un triom-
phal succès à Paris et un peu partout.
C'est l'adaptation de cette pièce qu'il a
choisie pour faire ses débuts de metteur
en scène cinématographique et son pre-
mier film en couleurs bénéficie d'une in-
terprétation de premier ordre , £ la tête
de laquelle on note François Perler, Da-
niel Gélin et Geneviève Cluny. Ce film
n'a d'autre prétention que de faire rire
sans vulgarité et il y réussit fort bien.
L'histoire est un prétexte ingénieux,
plein de malice, de charme et de fantai-
sie, gentiment Incroyable. Pour finir l'an-
née en beauté, c'est le film rêvé !

En 5 à 7, samedi, dimanche et lundi ,
un éclat de rire Ininterrompu avec le
fameux Alec Guinness dans un de ses
plus grands succès d'humour britanni-
que : «De l'or en barres».

AU CINEA C
Est-Il besoin de se demander quel pro-

gramme choisir pour terminer l'année et
en commencer une nouvelle sur une note
gale ? Le « FESTIVAL CHARLOT », qui
est à l'affiche cette semaine, promet une
fols de plus un divertissement insurpas-
sable. Six des plus grands succès du gé-
nial pitre vous garantissent deux heures
de fou rire : « Le Vagabond », « L'Evadé »,
« L'Emlgrant », « M. le Comte », « La Cu-
re », « Le Policier ». succès célèbres d'une
époque heureuse où le cinéma représen-
tait un moyen d'évasion sans pareil. Les
films de Chariot se passent de publicité ,
aussi vous épargnerons-nous tous autres
commentaires.

A VAPOLLO :
« L E  M I L L I A R D A I R E »

Un authentique milliardaire (Yves
Montand) apprend qu 'il va être tourné
en ridicule par une revue théâtrale. In-
cognito, 11 prend alors contact avec la
troupe dont la vedette est la belle Aman-
da (Marylln Monroe). Pris pour le so-
sie du milliardaire, le directeur de la
troupe l'engage . S'il est richissime, Jean-
Marc n'est pas comédien pour deux sous,
mais pour suivre de près et conquérir
cette splendide personne qu 'est Amanda
il se laisse enrôler. Il essayera avec la
complicité des siens, de tenir son rôle.
Jusqu 'au Jour où... L'amour sera le plus
fort et le poussera à se faire reconnaître.
Mais voudra-t-on croire qu 'il est Jean-
Marc Clément le milliardaire ?

En 5 à 7, tous les Jours . « Le Lac aux
cygnes » un programme splendide pour
tous, avec les meilleurs danseurs du
monde et les grands ballets du théâtre
Bolschoï , une féerie en couleurs avec la
musique de Tchaïkovsky.

AU PALACE :
« LA FRANÇAISE ET L 'AMOUR »
Sept récits illustrent un thème qui fit

l'objet d'une enquête : la Française de-
vant l'amour aux diverses étapes de l'âge.

Sept auteurs et sept réalisateurs ont
composé ces récits , selon leur tempé-
rament dramatique et leurs Idées. C'est
dire que toutes les formes d'esprit s'y
rencontrent .

Il ne nous est pas possible de résumer
Ici chacune de ces histoires. Leurs scé-
naristes, leurs metteurs en scène, leurs
interprètes sont garants de leur excep-
tionnel intérêt.

Et par le sujet , et par la diversité de
l'inspiration et de l'expression , ce film
« à facettes -> est comme une synthèse du
cinéma français tout entier.

AUX ARCADES : « FORTUNAT »
Avec ce film, Alex Joffé nous ramène

au temps de l'occupation en France, mais
ce n'est pas pour noua parler de la
guerre. Il traite en effet un problème hu-
main dont le caractère exceptionnel n'ex-
clut pas la vraisemblance. Pour sous-
traire à la recherche des Allemands la
femme d'un professeur qui a été déporté,
la vieille institutrice qui dirige une fi-
lière d'évasion la fait passer pour la
femme du braconnier Fortunat. La Jeune
femme élégante considère d'abord cet
homme comme un domestique, puis se
rend compte peu à peu qu'il tient réelle-
ment auprès d'elle la place du mari, du
soutien. Ses enfants l'ont adopté eux
aussi. Michéle Morgan , Bourvll et Gaby
Morlay sont les interprètes principaux de
ce film en demi-teintes, plein d'humani-
té, qui remporte un succès mérité.

En 5 à 7, samedi, dimanche et lundi ,
reprise du grand succès comique de Marc
Allégret « Les Affreux » avec Pierre
Fresnay et Darry Cowl : quand les pau-
vres types passent à la vengeance...

DAN S LES CINÉMAS

Toujours en forme

C'est parce qu'ils sont en bonne santé,
une santé qu'ils entretiennent en bu-
vant régulièrement le matin et avant
les repas un verre de VICHY-ETAT :

CELESTINS, HOPITAL
ou GRANDE GRILLE

Les eaux de Vichy, incomparables par
la richesse de leur composition, stimu-
lent le foie, éliminent les toxines, équi-
librent la nutrition.

ŷ l̂ gfl  ̂ Pas d'alimentation
(HK IHH rationnelle sans

^p' VICHY-ÉTAT



HÔTEL DU CHEVAL-BLANC SAINT-BLAISE
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MENUS DE FÊTES SOIGNÉS
Réservez votre table pour vos repas
de Saint-Sylvestre et de Nouvel-An

L'orchestre Jimmy-Boys conduira le BAL
Demandez les menus an 7 51 07

Jean Fetscherin, chef de cuisine
. |

1 BAR
AVENUE DE LA GARE 37

MUSIC -BOX , STÉRÉO , 200 sélections
Mambo - Samba - Cha-cha - Conga

Rock - Slow - Tango - Musette

AMBIANCE El DÉCORATION

SAMEDI jjjj j DjiijjAjjjJiNiijijSiJiijE jj iji DIMANCHE
AU CQI6 ! assiettes maison, fondue, croûtes au fromage

Se recommandent : M. et Mme SCHNEIDER.
' 

HOSTELLERIE DES PLATANES
Chez-le-Bart

Pour Sylvestre et Nouvel-An

menus de fête très soignés
(Il est prudent de réserver)

Tél. 6 71 96
" : X " ' '

i' .

Nous adressons à notre aimable clientèle
nos meilleurs vœux pour 1961

Emile Gessler et f amille.

Xitel du £ac
AUVERNI ER

Fr. 13.— SYLVESTRE Fr. 10.50
Consommé double au porto Consommé double au porto
j  c+ FSie gras ¦ Palée en sauce neuchâteloisede Strasbourg sur glace aux p etits_ oignons

Filets de perches au beurre „ . . . . .
« spécialité de la maison » Pav Ut frais du pays

Marrons glacés
Gigot de chevreuil Haricots paysanne

sauce crème Pommes fri tes
i Mouillettes au beurre 

: Salade d'endives . .., Salade de saison
Vacherin glacé Vacherin glacé

Fr. 10.50 NOUVEL-AN Fr. 10.50

^ Consommé maison Consommé double
Palée en sauce neuchâteloise Palée en sauce neuchâteloise

aux petits oignons aux petits oignons
ou ou

Friture du lac Friture du lac
sauce mayonnaise sauce mayonnaise

Gigot de chevreuil Poulet frais du pays
sauce crème 9<*rni jardinière

Nouilles au beurre Pommes fr ites
Salade de saison Salade  ̂saU(m
Vacherin glacé Vacherin glacé

i —¦¦—^̂ — —̂ i
Une cave digne de satisfaire
les plus fins connaisseurs I

On est prié de réserver sa table — Téléphone 8 21 94
Tous nos vœux pour l'an nouveau. CHARLY CERF

 ̂ J
Ë ÊS§ Pendant les fêtes de l'An, n'oubliez pas de passer à H

| l'Auberge de la Grappe |
| HAUTERIVE §

8̂ Tél. 7 52 25 S*
I - J J LI Wgx ou, dans un cadre agréable, Kg
°jf on servira pour 8 f r .  »jc
S5 •> i . i • c*
 ̂ & menus complets aux choix jjg

 ̂
Orchestre champêtre 4 musiciens (robots) |?sj

"A Par la même occasion, &?
S PAULETTE ET FAMILLE V.
°ûï te«të présentent à leur f idèle  clientèle S§
8§ et à leurs connaissances leurs meilleurs vœux y} o
°|f pour la nouvelle année issi I

Le restaurant-boucherie

du Raisin, Cortaillod
présente ses bons vœux à sa f idèle clientèle ct rappelle

ses spécialités de la maison :

Filets de perches au beurre
Palée en sauce

Entrecôtes et poulet
Vol-au-vent

Surprise à minuit,
ambiance et gaieté

Son jeu de quilles automatique

Se recommande : famille Kohli, Tél. 6 44 51

>¦—i^—«——
«H m l ' —^——"̂ »—^— ¦ m m ¦ l i  ¦ ——— m m i Ml¦—¦»——fc—i^

CAFÉ DU THÉÂTRE
NEUCHATEL

Restaurant Bar Brasserie
Tél. S 29 77

Samedi 31 décembre i960 Dimanche ler janvier 1961
Souper Réveillon Menu du Jour de l 'An
de Saint-Sylvestre à Fr. 15.—
servi dès 20 heures La crème Andalous ie \
Prix du menu Fr. 18.— 

Les Asperges de Francecomprenant Sauce u0UMe une
L'Assiette f ine du Gourmet . . -_„_ „A.,„„„ m „.,^„i„ accompagnées

4M % eSu SEA Mau ler d" Jambon^crFde Parme

r JL -, !!?S,Vte, , • La P oularde fraîcheLa véritable tortue claire dorée à la &'rocheen tassette ¦ Sauce Périgourdine
pour recevoir ensuite Pommes Parisienne

Le f i le t  de bœuf Charolais Endives bel ges
fait  à la broche au beurre noisette

servi avec ., -, ' '; 
Les pommes Dauphine . 1((l ~ a " La Coupe Noùuel-AnLes fonds d artichauts • ¦ parfumée à la Chartreusenappés Béarnaise " { -m,, K-.:„„J,-„

et tomates farcies Clamart . J^ > .... Friandises
et termiiraer , f - ¦¦• ' ' ¦

avec la Coupe Saint-S y lvestre En v̂.*, une carte de spécialitésparfumée à la Marie Bnzard succulentes préparées par notredes Friandises .n nouveau chef de cuisine :
Cotillons "¦* ¦ M. Pierre Laverne, de Dijon

Fêter, réveillonner dans une ambiance des plus sympathiques ,
le tout accompagné de bonne humeur et de joie , un repas
délicieux, des vins excellents, il n'en faut  pas plus pour

être content.

Restauration chaude et froide pendant toute la huit de Sylvestre
Bar à l'étage Nadine et Rosit ta

et à tout le monde mes meilleurs vœux pour 1961
R. Schweizer

w—w—w—^—¦—11—w^—i^—————»—<M»—— >̂»i —̂mmm *̂ A

¦JBJBHf̂™.VA f 5>î.5îAVK.'-SJS^B^BJ

W m " ~~-^ 
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1 GRANDE FÊTE DE p 1

II S A I N T - S Y L V E S T R E  11
RÉVEILLON

j-jl̂ p-S:; les chefs-d'œuvre de la gastronomie ^<̂ g:|

? B ? A * L *
§¥:¥ gj^ ' : ggï ::5|̂
ill? ia conduit par le £;;£ |$lï

GOLDEN BRIDGE QUINTET

m p Le nombre de places étant limité, les cartes |f m
ëi; ;-S d'entrée réservées doivent être retirées a la S >|¦¦:¦ •%' réception de l'hôtel jusqu'au 31 décembre, :S S-
I "| «14 heures (tél. 5 88 22). | |I i n I 1

: i  ̂ —TTT 1W sHl..̂ .ViK,JÎ,Kv- : H|

* * ! . .
"

• " . x  
¦¦ . . . .
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Hl j ï tt
Venez passer les fêtes de l'an à

l'Hôtel du Vaisseau, Petit-Cortaillod
: avec l'orchestre « BLACK-BOYS »

Menu de Sylvestre
SOUPER AUX CHANDELLES

Prix Fr. 16.—
y compris danse, cotillons, serpentins

Consommé au Cherry
Palée du lac en sauce du chef
Tournedos grillés à la Rossini

Bouquetière de légumes
Pommes paille
Salade mimosa

Coupe glacée
Menu des ler et 2 janvier

Prix Fr. 12 
Consommé au Cherry

Palée du lac en sauce du chef
ou filets de p erche au beurre

Poularde de Houdan rôtie
ou Gigot de chevreuil à la crème champignons

Garniture de légumes
Pommes p aule

, Salade mimosa
Coupe glacée

BAR
GRAND BAL DE L'AN NOUVEAU

Les ler et 2 janvier
Réservez votre table s.v.p.

Tél. 640 92
GRAND PARC POUR AUTOS

±r b
I l  y " .. I ^

• •••••• ••••****^********* ************^. •- te * 2

| hôtel du ^1^  ̂auvernier j
-if 3^i ï

* Menu de Sylvestre • J
if Fumet de queue de bœuf y ^
Jj à la française 

^

J Menu de Mouvel-An j f i^-JSS* Menu de ^«vel-An ^
-K Pot-au-feu Maison Timbale de riz Vieux-Port Pot-au-feu Maison )+

''•* Palées du lac Feuilleté chaud de lièvre PaUes du iac )f
kr Sauce neuchâtelois e „ tr£'J. Sauce neuchâteloise yL

Pommes nature Sauce Périgueux Pommes nature J
"Ç Poularde du Mans Sorbet au Champagn e Gigot de chevreuil jT

¦;' "̂ K à la broche Cœur de filets de bœuf Grand-Veneur ^T
i* Bouquetière de légumes Helder Nouilles au beurre y L

 ̂
Salade 

de 
saison Croquettes aux amandines Salade de saison .

Vacherin glacé Asperges en branche Vacherin g lacé JJr Salade bruxelloise _ 3r~ Fp. 12. , Fr. 12.— H
if Parfait glacé )f
_^ à 

la 
mandarine yL

ï Menu J
"H W Cotillon et Orchestre M. ^
M 

+ Fr. 19.- ? Jf
«jf A SYLVESTRE, le soir, orchestre « LES TROIS BALADINS > y L

-k . ' PRIÈRE DE RÉSERVER SA TABLE - TÉL. 8 21 93 *tï >

j .  \U \j  ̂*\r \i. J. \i. \U \\r *b \\. \\. \\\f vj/ ty \\* ̂  -i* *|̂  *!' ̂ 1' ̂ !' "fe !̂' *!* sl* sJ' *ty yl* *!' *fy %I' ̂ !' *\* *!* ̂  *i* *l? *J' *!' *!' f y  *!' **!' *!* yl* *l* *!' ̂  ̂
"5" *̂
-,• •$•
* Où va-t-on à Sylvestre et à Nouvel-An ? *
* i •«•
¦î- 4
¦7- à l'établissement bien connu : *r
¦?• *•¦ ¦¦?

| Hôtel de l'Ours, à Cudrefin !
% Tél. (037) 8 44 04 f
^. 

¦ 
, 

• ¦ ¦ 
¦ 

¦¦ 

; 

"*¦

™ . ¦ 
. S ' .4.

•9*

4- Menu de Sylvestre Menu de Nouvel-An
f  PLATS BERNOIS ?
2! Consommé - Vol au vent I \ard de campagne - Côtes fumées wf
' maison - Lard salé - Wienerlis - yPoulet garni Gnagis - Choucroute - Pommes de 'f
I . Salade - Salade de frui ts  

j Bouilion g« ̂ Tent. Bouilli ,., I ™f
2J • • < ¦ Langue de bœuf à la bernoise , i,( fI> 2,
X Fr. 8.50 Dessert ; meringue .1
v. ' .£.
r >

I Spécialités de la maison : Filets de perche - Poulet £
4- :, - 

¦ . . .  ¦(-
k ' - - . ' ¦ ¦ -  

m̂
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^
^RESLAURANT 

vous recommande ses

p;:( ^^, Menus ,

f̂e spéciaux
//7-ir* EU' pour SYLVESTRE

-/y? \jZr et NOUVEL-AN

£f I r~"̂  ef prése nte.à sa fidèle
v'»—«* clientèle et à ses amii

ses meilleurs v œ u a
W. Monnier-Rudrich p0ur fo nouvelle

Tél. 514 10 année

Hôtel Pattus - Saint-Aubin
Pour Zes fêtes de fin d'année,

des repas soignés i

GRANDS MENUS
DE SYLVESTRE
à Fr. 15.— et 17.—, tout compris

l Une ambiance de folle gaieté
K Orchestre « GEORGIA1V »
' Prière de réserver sa table

Tél. (038) 6 72 02

3* 3̂  ̂ MARIN \

SOUPER AUX CHANDELLES
f  DE SAINT-SYLVESTRE

< I â i ; '—¦

bV Menu à Fr. 20.—

Pâté Maison
Salades mêlées

*
Consommé Tortue

*
Filets de perches

au beurre
Pommes nature

*
Gigot d'agneau

ou
Roastbeef à l'ang laise ¦

Légumes j
Pommes frites

! *Salades
¦k

Mandarine givrée

SALLE DÉCORÉE - CAVE RENOMMEE

Orchestre
Duo Jean-Louis

• AMBIANCE - COTILLONS «

RÉSERVEZ VOTRE TABLE
Tél. (038) 7 5117

?????????????
5 Pour un bon menu °
n • J» Q
? ?_ Sylvestre ou de Nouvel-An -,
¦¦ adressez-vous au

g BAR MALOJA °
m Tél. 5 66 15 Q

? ??[]?????????



M. Soustelle propose un plan
permettant ( intégration définitive

de l'Algérie à la métropole

LA CAMPAGNE POUR LE RÉFÉRENDUM EN FRANCE

PARIS (AFP). — Un plan de réorganisation constitutionnelle en France,
permettant une complète intégration de l'Algérie à la métropole, est exposé
par M. Jacques Soustelle, dans son éditorial du bulletin « Vérité sur l'Algérie
et le Sahara ».

« Voici ce que pourrait envisager un
gouvernement nouveau décid é à sauver
l'Algérie, écrit notamment M. Soustelle.
Le parlement , réuni en congrès à Ver-
sailles, est invité à approuver une pro-
position de revision destinée à créer une
nouvelle organisat ion intern e de la Ré-
publique , fondée sur la région large-
men t décent ralisée et dotée de ses pou-
voirs locaux et de ses facultés de déci-
sion ». '

« L'Algérie Insérée dans ce système,
qui lui garantirait  le respect de ses
particularités , serait proclamée irrévo-
cablement partie intégrante de la Ré-
publique , ainsi eue les départements
du Sahara ».

M. Soustelle poursu it en indiquant
que, suivant son plan , les qualités de
citoyens français seraient confirmés à
tous les habitants d'Algérie et du Sa-
hara et que des secrétaires d'Etat al-
gériens, en majorité musulmans , se-
raient nommés dan s tous les départe-
ments ministériels . Toutes ces mesu-
res contribueraient à ¦ lever les hypo-
thèques politiques et psychologiques qui
pèsent sur l'affaire algérienne après
deux ans de tergiversations et d'obscu-
rité ».

Le leader de l'opposition prévoit en-
suite la restauration en Algérie d'une
« action psychologique destiné e à re-
créer un climat de confian ce et de coo-
pération , ainsi que la remise des pou-
voirs pour « urne période tra n sitoire à
l'armée responsable non seulement de
l'ordre mais de l'évolution .

Une nouvelle of f r e
de cessex-le-f eu

Après avoir précisé qu'une nouvelle
offre de cessez-le-feu devait être faite
au FLN, M. Soustell e soulign e qu'elle
doit être assortie d'une date limite, « de

façon à soustraire la France au chan-
tage perpétuel - que fait peser sur elle
l'organisation extérieure de la rébel-
lion » . L'auciert ministre expose ensuite
un certain nombre de mesures qui
pourraient être prises au cours de ce
qu 'il appelle «la phase de consolida-
tion », telles que le recrutement de
100,000 Algériens , principalement mu-
sulmans , qui dégageraient un nombre
équivalentf de;/, njréttropolitains du con-
tingent , une réforme agra ire immédiate
et la liquidation des derniers vestiges
de l'ancien système, enfin la remise en
marche du plan de Constantin e et l'ac-
célération de l'évolution musulmane.

« Je ne doute pas, conclut M. Sous-
telle , que cet ¦ ensemble de mesures
s'accompagnan t d'une vigoureuse con-
tre-offensive pour liquider les réseaux
FLN, qu 'on a'- -laissés , reprendr e racine
à la casbah et ailleurs,! ne rétablisse la
situation » . -x M ' \t »

Incidents dans les grandes cités belges
( S U I TE  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

H n'y a pas qu'à Bruxel les que se
sont déroulées hier des manifestations
de rues. U y en a eu pratiquement
dans tous les centres de quelque im-
portance. En Wallonie, mais aussi dans
ces grandes cités flamandes que sont
Bruges et Gand, et surtout Anvers où
30,000 grévistes ont défil é en cortège
en début d'après-midi.

L'exaspération monte
Ça et là des incident s se sont pro-

duits : bris de vitres et jets de pier-
res, comme à Bruxel les, chocs avec le
service d'ordre, comme à Gand (où
deux manifestants ont été blessés) et
à Anvers (où la police a utilisé des
grenades lacrymogènes). Mais dans l'en-
semble, les choses se sont passées as-
sez calmement, compte tenu de l'im-
portance de masses mises en .mouve-
ment. Tant du cêté du gouvernement
que du côté des syndicats, on doit se
sentir soulagé qu'une journée encore
se soit écoulée sans que rien d'irré-
parable se soit produit. Mais qu'en
sera-t-il aujourd'hui 1 Et demain ? Car
nul ne doute maintenant que le mou-
vement va se poursuivre au moins jus-
qu'à la rentrée parlementaire (fixée au
3 janvier) et que d'ici là chaque jour
verra de nouvelles m anifestations avec
de nouveaux risques de collision s, d'au-
tant plus graves que l'exaspération
monte parmi les ouvriers en grève, à
mesure que fond l'argent de la derniè-
re paye.

Sur le front des grèves, la situation
est à peu près stationnaire. Le gouver-
nement annonçait hier matin une légè-
re reprise du trafic sur certaines li-
gnes de chemins de fer, mais il recon-
naissait qu'il y avait eu interruption
du trafic sur d'aut res lignes non tou-
chées jusqu'ici par la grève. En somme,
c'est Je « match nul » dans le secteur
des transports.

Des coups de feu — les premiers si-
gnalés au cours des événements de ces
derniers jours — ont été tirés dans la
soirée par un inconnu, à Bornesse, près
de Verviers, contre un autobus, La car-
rosserie a été percée en deux endroits.
A Poieur, dans la même région , un au-
tobus a été lapidé.

De Wallonie en Flandres
En Wallonie, la grève reste ce qu'elle

était au premier jour : quasi générale.
A la suite d'un accord avec les diri-
geants syndicaux, les commerçants ont
cependant reçu l'autorisation d'ouvrir
leurs magasins 

^ 
pendant trois heures

chaque jour.
A Liège, un groupe de femmes avait

organisé un piquet de grève tournant
devant le centre de tri postal. Les po-
liciers sont venus et ont emmené tout
le monde au poste, y compris Mme
Fontaine-Borguet, député socialiste de
Liège, qui avait excipé en vain de. son
immunité parlementaire.

Dans le nord, dans la Belgique fla-

mande, le mouvement de grève est très
inégalement suivi. C'est seulement, sem-
ble-t-il , à Bruges, Gand et Anvers qu'il
a pris une certaine extension. Surtout
à Anvers où maintenant toute l'activ ité
économique est paralysée.

La F.G.T.B. et le parti socialiste son t
maintenant trop engagés dans cette
grève pour pouvoir reculer. Il en est de
même pour le gouvernement qui s'est
lui-même coupé toute voie de retraite
mercredi en refusant le rappel du par-
lement. L'épreuve de force entre le gou-
vernement et les syndicats prend donc
l'aspect d'une guerre d'usure. Mais cer-
tains se demandent maintenant si le
retour bru sque du roi ne va pas préci-
piter les événements.

Les socialistes n'ont pas
rappelé le roi

Le retour de Baudouin semble avoir
satisfait l'opposition et ennuyé le gou-
vernement. Le bruit avait couru que les
socialistes avaient demandé au roi de
revenir. M. Collard , président du parti ,
a remis les choses au point.

« Les socialistes n'ont pas rappelé le
roi, a-t-il dit. Le retour du roi Bau-
douin ne changera rien au mouvement
général d'arrêt du travail qui s'étend
en Belgique. Mais la place du chef de
l'Etat est d'être à son poste. Sort re-
tour est normal ».

En ce qui concerne le premier minis-
tre, M. Eysken s, il avait, dit-on, émis
un avis défavorable.

Dans les milieux officiels de Bruxel-
les, on confiait mercredi encore : « Le
retour du roi serait inopportun. Ce se-
rait avouer la crise. Les . socialistes
criera ient victoire » . ,..

A cela, les plus j eunes conseillers de
la cour rétorquaient : « Le souverain
ne peut se couper de son peuple. Il
doit partager le sort de tous les Bel-
ges. La Belgique va connajtre. son plus
triste réveillon depuis là fin de la
guerre. Le roi et la rein e doivent être
parmi nous » .

Déchiré entre ses conseillers, Bau-
douin hésitait. Mais le rapport que lui
ont fait le colonel Debèche et le vi-
comte Berryer l'a décid é et il est ren-
tré à Bruxelles, sans plus s'Attarder aux
objections soulevées par son premier
ministre. Telle est du moins la relation
des faits que l'on donnait . hier soir
dans les milieux bien informés..

Que fera le roi ?
Le retour du souverain va-t-il modi-

fier la situation ? C'est ce que semblent
croire certains, tels ce syndicaliste qui ,
apprenant la nouvelle, s'est écrié « Gas-
ton n'a plus qu 'à s'en aller mainte-
nant ». Cependant,, rien n'indique que
M. Eyskens ait la moindre intention de
démissionner et de céder ainsi aux
pressions de la rue qu 'il a vigoureuse-
ment dénoncées jusqu 'ici. Le souverain
pourrait certes révoquer "le premier mi-

nistre, mais personne n imagine qu 'il
le fera. On a parlé aussi d'un discours
que le roi pourrait faire à son peuple,
à la radio. Tout cela bien sûr n'est
que spéculation , mais à travers les
questions que se posent les gens à pro-
pos du retour du roi , on décèle le désir
général de sortir de l'impasse et l'es-

« Hous, les fellagha
de la Wallonie

n'accepterons jamais
la loi unique »

L'envoyé spécial du journal « Le
Monde » écrit :

« Le caractère wallon dn. mouve-
ment devient, lui aussi, de plus en
plus évident. Nous n'en voulons pour
preuve que ce slogan : « La Wallonie
n'acceptera jamais la loi unique. »
« Nous les fellagha de la Wallonie,
allons-nous devenir un Alger-sur-
Meuse ? », s'est même exclamé un ora-
teur qui haranguait une dernière fols
les manifestants devant l'hôtel de
ville gardé par une police fort dé-
bonnaire. Le drapeau rouge et le dra-
peau noir à tête de mort , promenés
au début du cortège (le second sym-
bolise à Liège la menace de la fami-
ne), n'ont pas réussi, l'attitude con-
ciliante des forces de l'ordre aidant,
à dépouiller la manifestation de son
aspect quasi familial, étant bien en-
tendu qu 'il s'agissait de la famille
walione, et que dix mille à quinze
mille , de ses enfants se trouvaient
rassemblés ce matin autour du « pe't-

' ron liégeois ».

poir que le roi pourrait d'une manière
ou d'une autre aider à trouver une so-
lution.

M. Eyskens chez le roi
Le roi Baudouin a reçu hier soir en

audience au château de Laeken le pre-
mier ministre, M. Gaston Eyskens.

M. Gaston Eyskens a déclaré que le
gouvernement n'avait ni l'intention de
démissionner, ni celle de céder aux exi-
gences du parti socialiste belge.

Retirer le projet de - loi d'austérité
dite « loi unique », ce serait, non seu-
lement mettre en danger l'avenir de
l'économie belge, mais accepter aussi
que le régime soit soumis aux déci-
sions d'organismes extra-parlementai-
res. Aucun gouvernement ne pourrait
accepter pareille situation.

PROROGATION
Les experts se sont mis d'accord

de l'accord commercial

entre les deux Aliemagnes
BERLIN (AFP) . — L'accord de com-

merce interzones réglant les échanges
entre la zone monétaire du mark-ouest
(République fédérale allemande et Ber-
lin-Ouest) et la zone monétaire du
mark-est (République démocratique al-
lemande) a été prorogé avec toutes ses
annexes, annonce-t-on officiellement.

L'accord commercial -. interzones ac-
tuellement en vigueu r venait à expira-
tion le 31 décembre. Il avait été dé-
noncé le 30 septembre par le gouverne-
ment fédéral à la suite de l'obligation
faite par les autorités orientales aux
Allemands de l'Ouest de se munir de
laissez-passer pour pouvoir entrer à
Berlin-Est . . . .

Le gouvernement -de Bonn avait ma-
nifesté l'intention de ne pas renouve-
ler l'accord si le gouvernemen t de la
B.D-A . ne revenait pas sur sa décision.

Or , le communiqué ouest-allemand,
publié jeudi soir, ne fait , aucune men-
tion de ce point litigieux et rien n'in-
dique que les communistes aient cédé
même tacitement. Tout ce qui s'est pas-
sé, c'est que les représentants des deux
parties se sont entendus pour main-
tenir en vigueur l'accord commercial
existant.

Le procès des barricades
( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

Voici enfin le colonel Debrosse qui
commandait la gendarmerie sur le fo-
rum au moment de la fusillade. Ua
homme lucide, simple d'expression , so-
lide comme urne montagne et très sen-
sible. A plusieurs reprises, la voix
pleine d'émotion et de larmes, il devra
interrompre son témoignage :

Dès le 24 Janvier à l'aube, par ordre
du colonel Fonde, mon dispositif était en
placé. Nous avlbns la consigne de ne
pas employer la violence, i mais la per-
suasion. En, fin de journée 6000 mani-
festants nous Insultaient et nous bom-
bardaient à coups jfle bouteilles.

A 18 heures^ le colonel reçoit l'ordre
de déblayer le terrain. Il fa it déchar-
ger toutes les armes de ses hommes
pour éviter un accident. Des appels à
l'émeute partaient du balcon d'Ortiz.
Le colonel descend l'escalier du forum
au pas, à la tête dé ses 1200 hommes.
H y a déjà des gendarmes qui tom-
bent assommés. Puis, tout d'un coup
ce sont les coups de feu. Sa déposi-
tion devient pathétiqu e et accablante :

Des rafales d'armes automatiques ont
commencé à pleuvoir sur mes hommes. Je
n'en croyais pas mes oreilles. Des mil-
liers de coups de feu ont été tirés. Cela
venait des Immeubles, et aussi des deux
fenêtres de celui d'Ortiz. lin fusil - mi-
trailleur ' tétait Installé sur son ? balcon.
Je l'ai parfaitement vu . A la fin. l'ai
fait sonner le' cessez-le-feu. A • chaque
sonnerie répondait une rafale de mi-
trailleuse.

C'est Lâgaillarde qni a tiré...
Et pu is, tout ' devient tragique. Un

régiment de paras devait aider les gen-
darmes. Or, il n'est pas lia. Des offi-
ciers de paras, plus tard , dégageront
les gendarmes de leurs positi ons. Et
le len d emain , un autre officier de paras
avouera au colonel Debrosse qu 'il avait
bien reçu l'ordre d'aider les gendarmes,
mais qu'il l'a mis dans sa poche.

Le témoin rapporte ensuite un inci-
dent qui s'est produit pendant la fu-
sillade. Alors qu 'il téléphonait , un jeu-
ne soldat du contingent placé à ses
côtés, dégaina son pistolet et le braqua
en direction d'une fenêtre. « Comme je
rabaissais vivement son arme, ce soldat
me dit : « Mon colonel, c'était Lâgail-
larde qui vous tirait dessus. »

Cette accusation, qu'on pourrait peut-
être vérifier, tombe sur le banc de la
défense comme un énorme pavé, mais
elle se garde bien de réagir. Et le co-
lonel, d'une voix désabusée, ajoute en-
core :

« Le lendemain, je suis allé rendre
compte au général Gracieux et j'ai cru
que l'affaire des barricades alla it être
rapidement réglée, puisque le comman-
dant eh chef avait dans son bureau le
chef des émeutiers... »

A coups de questions
Héla s, nous y sommes encore. Nou-

velle fusillade dans le prétoire mais
cette fois, à coups de questions. Mais
le colonel Debrosse ne se laisse pas
démonter. Ce qu'il a vu, il l'a vu. Ce
qu'il sait , il le sait. Et il le dit . Un
boulet de canon ne l'empêcherait pas
de parler , ni de proclamer la vérité.

UN TRAIN
DANGEREUX

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Le convoi se faufile à travens la mon-
tagne, longe des précipices et des chu-
tes d'eau. Il traverse, çà et là, une gare
abandonnée et brûlée, un village désert ,
et pillé. Brusquement, il s'arrête : la '
voie a été sabotée, fandis que les spé-
cialistes réparent le rail déboulonné,
des Balu bas s'infiltrent jusqu'aux va-
gons . Lorsque-lé convoi repart, des pas^
sagersitOnt .disparu, d'autres sont bles-
sés.

Terminus
La nuit tombe, et le train ne cir-

cule pas la nuit. Il se range sur une
voie de garage. Il repart le lendemain
matin , roule au milieu d'une forêt den-
se et sombre, traverse une des zones
les plus dangereuses, celle de Kabondo,
où des milliers de Balubas rebelles ont,
le mois dernier, attaqué les gendarmes
katangais avec leurs flèches et des ar-
mes automat iques.

La rébellion dans cette région sem-
ble essoufflée, les Balubas y subissent
des pertes terribles du fait de la fa-
mine et de la maladie. Le convoi la
franchit sans encombre et arrive enfin
à Kamina.

Une mise au point de l'ONU

LÉOPOLDVILLE (UPI). — La mis-
sion des Nations Unies au Congo s'est
émue des informations diffusées à pro-
pos de l'attaque par des Balubas du
train Elisabeth-ville - Kamina. Un por-
te-parole de la mission dés Nations
Unies, sans vouloir minimiser les faits,
déclare que, d'après les renseignements
parvenus, il est nettement exagéré de
ne parler que d'une trentaine ou d'une
quarantaine de survivants, sur près de
400 passagers.

De son côté, le porte-parole des auto-
rités katamgaises a déclaré : € Il est in-
contestable qu'un sérieux engagement
a eu lieu à Bukama, à 500 kilomètres
au nord-ouest d'El isabethville. Les nou-
velles sont donc confirmées. On est tou-
jours sans nouvelles des 165 passagers
diu train ». ' V-..,

y.yyyyy

Le championnat de ligue A
de hockey sur glace

Ambri vainqueur
à Lausanne

Lausanne - Ambri Piotta 2-5
(1-0, 0-1, 1-4)

« Deux mille ' huit cents spectateurs
assistaient à cette rencontre jouée hier
soir à Lausanne et comptant pour le
championnat suisse de ligue A. t* gla-
ce était en excellent état et la tëm-
pérature agréable.

Lausanne  sous l'impulsion de soin
nouvel entraîneur ne s'est pas mal
comporté. Mais ses jeunes joueurs
manquèrent de poids et d'expérience
A rateront plusieurs occasions faoi-
ïfefi qui, si élites avaient été réalisées,
auraient poi donner aux Vaudois une
victoire que personne n'espérait.

• Ce n'est qu'au cours du troisième
tiers-temps, lorsque la résistance des
Lausannois commença à faiblir que
lies Tessinois purent prendre un avan-
tage décisif. Il y a lieu, cependant,
de relever qu'Ambri compte, égale-
ment, dans ses rangs plusieurs jeunes
joueurs et qu'il est apparu plus fai-
ble que les antres saisons.

'. Iscni et Schenker réalisèrent les buts
viaudois alors que Bossi, C. Celdo, Baldi
et Scandella (2) marquaient les buts
tessinois.

Sous les ordres des arbitres bernois
Iflithi et M&rki , les équipes évoluaient
dians les compositions suivantes :

Lausanne : Roseng ; Roth , Pensey-
res ; Bigler ; Ischi, Wehrli , Schenker ;
Dubi, Grobéty, Helfer. Entraîneur :
Wehrli.

.Ambri ; Mora ndi ; Goppa, Scandella;
Ti Celio, Tenconi ; Bossi, C. Celdo,
Soldini ; Juri , Guscetti, BaldL Entraî-
neur : Zukiwski.

Le championnat de ligue B
de hockey sur glace
Fleurier en progrès

Fleurier - Gottéron 2-4
(1-2, 0-0, 1-2)

dette rencontre, qui comptait pour le
championn at de li gue B, s'est disputée
hier soir à Fleurier en présence de
1400 spectateurs.

Fleurier a, une nouvelle fois, montré
qu'il était en progrès. Nullement inti-
midé par son adversaire, il prit mêm e
l'avantage à la marque à la 3me mi-
nuite grâce à un but de Lischer. Mais
Gauch (Sme) et Béer (17me) réussirent
à renverser la situation . Au cours du
dicuxième tiers-temps les joueurs lo-
caux tentèren t d'arracher l'égalisation.
Dominant également au début de la
dernière période les coéquipiers d'Uiker
né purent malheureusement pas con-
crétiser cette supériorité territoriale.
Au cont raire , à la suite de deux rup-
tures, Clément (8me) et Panchaud
(15me) portèrent la marque à 4-1.
Pellaton (15me) ramena le résultat à
dies proportions qui correspondaient
mieux à la physionomie de la partie.

Sous les ordres de MM. Giroud (Char-
rat-) et Stoller (Saint-Sul pice) les
équi pes évoluèrent dans les composi-
tions suivantes.

Fleurier : Schneiter ; Wittwen, Leu-
ba ; Clôt, Uiker ; Weissbrodt II , Weiss-
brodt I, Schneider ; Mombelli , Pella-
ton, Lischer : Aeilen , Bochsler, Hotz.
Entraîneu r : Uiker.
: Gottéron : Egger; Monnin , Panchaud ;

Zed i, Kaesser ; Béer, Aeblscher, Gauch ;
Gehri , Aebi, Neuhaus ; Clément. En-
traîneur : Hamil ton.

% Championnat suisse de ligue B de
hockey sur glace Martigny - Sion 2-4
(0-0. 2-1, 0-3).
9 Résultats de la troisième Journée
de la coupe Spengler de hockey sur
glace à Davos :

Diavoli Milan bat Viège 6-3 (2-2 , 1-1,
3-0).

Davos bat Hammarby 5-4 (1-1, 0-1,
4-2).

Classement intermédiaire: l. Davos,
3 matches, 5 points (23-14) ; 2 ACBB
Paris. 2,4 (13-6) ; 3. Diavoli Milan, 2/3
(13-10) : 4 . Hammarby, 2 ,0 (6-11) ; 5.
Viège, 3 0 (10-24).

DISCOURS
DU GÉNÉRAL FRANCO

€ Qu'on le veuille ou non , le monde
libre est aujourd'hui en guerre et c'est
le communisme international qui l'a dé-
clarée », a notamment affirmé le gé-
néral Franco dans son discours de fin
d'année qui a été radiodiffusé et télé-
visé jeudi à 22 h. (Jlocales). Les deux-
t iers de ce discours ont été consacrés
à la « guerre révolutionnaire » déchaînée
par le communisme dans le monde.
VOL DE DOCUMENTS SECRETS
AU PENTAGONE

On annonce au siège de la sûreté
fédéral e américaine l'arrestation d' un
ancien emp loyé civil dû département
de la d éfense , le nommé Arthur Ror
gers Rod deg, 38 ans, pour vol de docu-
ments secrets.
EXPLOSION EN ALLEMAGNE
DE L'OUEST

Une terrible explosion s'est produ ite
dan s la fabrique de colorants -Bayer , en
Allemagne occidentale. Elle a fait deux
tués, 23 blessés et pour trois millions
de marks de dégâts.

LA DIFFUSION DE LA CULTURE
S r *..» 11 ^( S U I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Je né sais si Tolstoï n'a pas été,
en esprit , un vrai pauvre, mais je
pense aussi que le pauvre peut être,
doit être à l'aise devant l'art , qui
même s'il n'était qu 'un jeu , devrait
encore être aimé comme tel , puis-
que le jeu est nécessaire à l'homme.

Je pense que l' esprit de pauvreté ,
d'humilité et de vérité ouvre la
compréhension des œuvres d'art et
qu 'en ce sens, le pauvre — gui sou-
vent l'ignore — le vrai pauvre , ne
se sent pas un étranger dans l'art,
à condition qu 'il veuille croire ses
yeux ou écouter. La mère de Mis-
tral, raconte Léon Daudet , quand
elle entendit son f i l s  lire pour la
première fois  Mireille, dit qu'elle
n'avait pas compris, mais qu'elle
avait vu une étoile.

Mais toutes les paysanne s n'ont
pas un f i l s  poèt e et l'on ne peut se
borner a p roposer, sans p réparation,
sans explications préliminaires , sans
commentaire, tous les chefs-d' œu-
vre à tout le monde. Et d'ailleurs, il
est certain que plus ieurs arts, la
peinture , par exemple , ne sont pa s
aussi accessibles à tous que ne l' est
la poésie ; une éducation est là p lus
manifestement nécessaire.

Cette éducation est d'ailleurs sous-
entendue dans l' exemple du Japo-
nais qui commence par étudier un
brin d'herbe et que tous peuvent
imiter : Van Gogh dit qu 'il est « un
homme incontestablement satie et

philosophe et intelligent ». S'ins-
truire, instruire sont donc requis.

<¦*/ .**/ /x/

Sur ce point , M. Schlumberger a
fait des remarques judicieuses. Il
insiste sur la nécessité d' un travail
éducatif dans tous les domaines de
l'art. Parlant de l'ameublement , il
note :

« ... pas p lus que l' enf an t, le pri-
maire n'a par divination le goût
just e (chacun de nous sait à com-
bien d'influences entrecroisées il
doit la forma tion du sien). Le goût
de la simp licité n'est devenu popu-
laire que là où il a été développ é
par de patientes campagnes de con-
férences et d' expositions. »

De patientes campagnes, et, sans
doute aussi , faut-il  qu 'il y ait , du
côté de ceux qui ne savent pas , la
conscience de la valeur de l'art et
la conscience que l'art est le bien
de tous, et que tous , en tant que ci-
toyens , chaque fois  que l'Eta t fa i t
un geste en faveur des lettres ou
des arts, favorisent l' art. Ce qu 'im-
plicitement tous approuvent ne
doit-il pas leur profi ter ? Beaucoup
de gens pensent , comme Tolstoï l'a
pensé à certains moments , mais pas
à tous les moments de sa vie , il me
semble que l'art est luxe et apanage
des classes aisées, alors que , comme
le montre M. Guehenno , vis-à-vis de
l'art , le pauvre doit être à l'ais e
dans sa peau.

Lucien MARSAUX.

L agitation
en Algérie
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Mercredi soir, en effet, vers 21 h 30,
une demi-heure après le début du
couvre-feu, deux patrouilles des for-
ces de l'ordre qui circulaient - dans le
quartier musulman de Lamur, ont été
frappées par des briques et des pots
de fleurs lancés d'une terrasse. Les
deu x .patrouilles sont alors montées
dans 1 immeuble et, dans la rue, des
musulmans se .sont rassemblés.

Les forces die l'ordre sont inter-
venues pour disp erser ce rassemble-
ment, qui né devait pas avoir lieu en
raison du couvre-feu.

Deux musulmans ont alors pris la
fuite. Les forces de l'ordre ont tiré
et ont tué un musulman et en ont
blessé un antre mortellement.

A la préfecture d'Oran, on indi que
que ces dieux musulmans, Sala h Ahmed
et Brahiin Kaddour , étaient des « agi-
tateurs » puisqu 'ils n'avaient rien à
faire dans le quartier de Lamur après
le début du couvre-feu.

L'agitation a repris tôt hier matin
dans p lusieurs quartiers musulmans
de la périphérie d'Oran.

On confirme de source officielle à
Oran que 82 personnes ont été appré-
hendées. 61 ont été libérées. Il s agis-
sait de musulmans essentiellement.

Un avocat soumis à un Interrogatoire
On a confirmé de source officielle

que Me Pierre Caldor, avocat à la Cour
de Paris , arrivé dans la nuit de jeudi
à l'aérodrome d'Oran-la Senia à-bord
d'un avion venant d?Alger , avait été
l'objet d"un interrogatoire et dc véri-
fications de la part die la police de
l'air et des frontières.

L'avocat a été trouvé port eur de
tracts du part i  communist e et du parti
communiste algérien dissous et de do-
cuments des mêmes partis.

Il n'a pu justif ier  d'aucun motif pro-
fessionnel pouvant expl iquer sa pré-
sence en Oranie.

UN RUSSE
dans I espace

le 20 janvier ?
LONDRES (UPI). — Certains sa-

vants occidentaux pensent que les
Russes pourraient tenter, dans les
premiers mois de l'année 1961, de
lancer soit un laboratoire sur la lune,
soit un homme dans l'espace.

On sait que les savants soviétiques
travaillent déjà depuis plusieurs
mois à ces deux projets. Le second,
l'envoi d'un homme dans l'espace, a
été retardé par l'échec de la récu-
pération du dernier vaisseau cosmi-
que qui s'est désintégré dans l'espace
avec plusieurs animaux à bord.

Les savants occidentaux estiment
que les Russes ont sans doute déjà
tiré les conclusions de cet échec et
pourraient tenter l'envoi dans l'espace
d'un nouveau vaisseau spatial habité,
soit par des animaux, soit par un
homme.

Il est possible, estime-t-on encore,
que les Soviétiques choisissent, pour
donner plus de retentissement à l'une
ou l'autre de leur tentative, la date
du 20 janvier à laquelle le président
élu John Kennedy s installera officiel-
lement a la Màison-Blançhe;
Les perspectives américaines
WASHINGTON (AFP). — Les Etats-

Unis lanceront l'an prochain une fusée
à équ ipage humain qui fera un vol ba-
listique, puis ils mettront', sur orbite
un satellite piloté par un astronaute.
• En 1962, les savants américains

lanceront un laboratoire' qui devra se
poser sur la surface de la , dune, ainsi
qu'un « véhicule planétaire » . L'atterris-
sage sur la lune d'un passager , humain
est projeté pour 1970. Entre temps, la
N.A.S.A. lancera sa plus puissante fu-
sée depuis l'avènement-, de « l'âge de
l'espace»: une fusée''' « 'Saturne », dont
la poussée atteindra U3Ï • BfiUion et demi
de livres (1963). .
• 1964 : lancement . di'un «.observa-

toire astronautique » qui gravitera sur
une vaste orbite. Vol de « reconnais-
sance » en direction de. Mars ou de
Vénus par un véhicule sans pilote.
• 1966 - 1967, premier vol d'une fusée

à propulsion nucléaire.
• 1968 - 1970, tentative de mise sur

orbite d'une nacelle spatiale autour
d'une autre planète, 

La grève des cheminots
a pris fin

ITALIE

ROME (AFP). — La grève de 24 heu-
res des mécaniciens et convoyeurs des
chemins de fer de l'Etat italien a pris
fin jeudi matin. *

On estime qu'environ 25,000 sur 35,000
travail leurs ont suivi l'ordre de grève.
D'après l'organe communiste « L'Unita »,
le nombre des grévistes serait plus
élevé et atteindrait 85 %.

De son côté, « Il Tempo » (libéral),
écrit que 2600 convois ont parcouru le
réseau national durant les heures de
grève, contre 4480 prévus par le ser-
vice normal, soit environ 58%.

On apprend d'autre part que le trafic
ferroviaire a repris de façon normale
depuis jeudi matin à 10 heures entre
la Suisse et l'Italie, et en particulier
sur les lignes du Simplon et du Go-
thard.

GENÈVE
Après . un accident de ski

Un jeune descendant
de Chateaubriand

succombe en Savoie
De notre correspondant de Genève t
Un jeune descendant, âgé de 13 ans,

de l'auteur du « Génie du christianis-
me » et des « Mémoires d'outre-tombe »,
apparenté aussi par sa mère au musi-
cien Saint-Saëns, Patrice de Chateau-
briand, se livrait à la pratique du ski
sur les pentes de la station d'hiver de
Courchedel, dans l'arrondissement sa-
voyard d'Albertville. Lors d'une des-
cente, il se trouva malheureusement
déporté hors de la piste et s'en vint
donner de tout son poids contre un des
pylônes du monte-pente de la station.

Relevé promptement, on ne lui trou-
va, au premier abord, aucune blessure,
ni fracture. Toutefois, il ne s'était
écoulé que quelques heures que l'ado-
lescent succombait des suites d'une
fracture du crâne.

Ed. B.

VAVD
Un incident au télécabine

de Barboleusaz
Le câble sort de la poulie

et une fillette
est projetée dans les airs

Mardi , vers midi, un incident s'est
produit au télécabine de Barboleusaz.
Une cabine occupée par une fillette
de 9 ans, la petite Wehren , dont les
parents habitent Barboleusaz, était
violemment secouée : la poulie por-
teuse avait heurté la batterie de rou-
lement, sur un des pylônes. Le câble
sortit et la nacelle s'éleva dams les
airs. Le choc fut violent, mais la
fillette ne fut pas blessée. Il fallut
1 h. 20 environ pour dégager l'enfant
ainsi que les passagers des autres ca-
bines qui avaient été immobilisées.

Bien que l'acciden t soit sans Rrajndfc
gravité, puisqu 'il n'y a pas de blessé,
la population s'inquiète. On se sou-
vient en effet de l'accident tragique
survenu l'an dernier au télécabine de
Barboleusaz et l'on se demande si tout
est au point dan s l'installation ou
l'exploitation du télécabine.
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Le cas du maréchal Juin
FRANCE

PARIS (AFP). — Le maréchal Juin
ne fait plus partie du conseil supérieur
de la défense nationale, dont il était
jusqu'à présent membre de droit, en
tant que maréchal de France.

La composition du conseil supérieur
de la défense nationale était fixée par
un article d'un décret de 1959. Cet ar-
ticle se trouve abrogé et remplacé par
un autre article qui ne mentionne plus
lies maréchaux de France parmi les
membres die droit du conseil.

CHAPELLE DES TERREAUX
Ce soir , à 20 li 15, soirée de fin d'année

Réunion avec film sonore
Invitation cordiale . Mission évangéllque.

Winterthur - accidents
bureaux f ermés

les 31 décembre et 2 janvier

HÔTEL DES-DEUX-COLOMBES, Colombie.
Pour bien terminer l'année

une visite ou Congo-Bar
s'impose

Sylvestre : Orchestre « Carlo et Magall »
Les ler et 2 janvier animés par Juke-box

Se recommande : Mme Valentlne.

LA SOIE
CONFECTION POUR DAMES

Le magasin sera fermé
les 2 ei 3 janvier



Tribunal de police
Le tribunal de police a siégé hier

sous la présidence de M. Emer Bour-
quin, assisté de M. Marc Monnier qui
remplissait les fonctions de greffier.

Y. D, qui circulait à vélo-moteur,
a été renversé par une voiture. Les
responsabilités ne peuvent être éta-
blies, un témoin faisant défaut. Les
débats sont renvoyés.

A. B. a parqué sa voiture en un
lieu généralement non autorisé, mais
l'endroit en. question n'est pas une
place d'éyitement, et, d'autre part, le
stationnement n'était pas de longue
durée. Un doute subsiste quant à sa-
voir si la voiture de A. B. gênait
la circulation.

Les indications « NP » peintes en
jaune sur la chaussée n'étant pas of-
ficielles, la police ne peut dresser
contravention que dans la mesure où
le véhicule entrave la circulation. De
ce fait , le tribunal acquitte A. B.
et met les frais  à la charge de l'Etat.

P. H. a >mal parqué , son automo-
bile. L'infraction est ' é t a b l i e , niais  le
prévenu pouvait difficilement se ranger
différemment, et c'est pourquoi le tri-
bunal ne le condamne qu 'à 10 fr.
d'amende. Les frais sont à sa charge.

J. W. a dépassé un tramway de la
ligne No 7 alors que ce dernier était
arrêté. Le prévenu reconnaît les faits.
Il est condamné à 20 fr. d'amende.
Les frais s'èlevant à 13 fr. sont à la
charge du prévenu.

M. B. a circulé avec son scooter
dans un «ens interdit , établi à l'oc-
casion dés fêtes de fin d'année. M. B.
est condamné à 20 fr. d'amende. Les
frais sont à sa charge.

Une nomination
M. Henri Thévenaz, professeur à

l'Université de Neuchâtel, a été nom-
mé représentant de l'administration
fédérale auprès de la commission des
allocations anticipées aux Suisses
victimes de la persécution nationale-
socialiste, pour la période de 1961 à
1964.

Retraites à la Compagnie
des tramways

Quatre employés de la Compagnie
des tramways, ayant atteint la limite
d'âge (65 ans), prendront leur retraite
à fui décembre 1960. Ce sont : MM. Cé-
lestin Maître, contrôleur-conducteur ;
Ernest Hess, mécanicien-électricien ;
Bernard Schreyer, mécanicien-électri-
cien ; Charles Bula, aide-cantonmier.

Une voiture se retourne
Hier matin,- vers. 10 h. -45, une voi-

ture occupée par quatre personnes et
conduite par Mlle Eliette Aeschli-
mann, née en 1941, étudiante à Neu-
châtel , a dérapé sur la route des Fa-
laises. Elle a fauché un candélabre
et s'est retournée sur le côté. Par mi-
racle, personne ne fut blessé, mais
l'auto est hors d'usage.

SERRIÈRES

Noël des malaiïes et des isolés
(c) Quelques monitrices accompagnant le
pasteur J.-R. Laederach firent la tournée
de nos hôpitaux pour apporter aux pa-
roissiens le message de Noël et le salut
de leur paroisse en chantant et priant
avec eux. . . .Dans la paroisse même, la stagiaire.
Mlle Thérèse '' Engel, visita les malades,
vieillards et isolés dans leurs foyers,
aidée d'enfants de l'école du dimanche
et du catéchisme, pour y apporter le
même message d'espérance.

Ajoutons que. le matin de Noël , les ha-
bitants du village furent réveillés aux
sons du cantique « Sainte nuit », Joué par
quelques membres de la fanfare « L'Ave-
nir »

PlftÉCilQNS OES IRCS I
¦ • LA NEUVEVILLE

Un couple de la localité
grièvement blessé

à'Balsthal
M. Edouard Louis , gérant de la cave

de la ville de Berne, à la Neuveville,
roulait , mardi  soir, en compagnie de sa
femme, de Balsthal en direction de
Bâle, quand , sur le verglas, sa voiture
entra en collision avec un camion et
fut  démolie. Ses deux occupants ont été
transportés à l 'hôpital de Niederbipp,
dans un état irrave. Ils . souffrent  d'une
fracture du crâne et de plusieurs au-
tres fractures, M. Louis, au bassin, et
sa femme, au visage, à un bras et à
une jambe.

MORAT
L'assemblée générale

des contribuables
(c) Les contribuables de Morat ont été
convoqués le mercredi 28 décembre en
assemblée générale sous la présidence de
M. Karlen, syndic, afin de prendre posi-
tion sur le projet communal d'impôts
pour 1961. Quatre-vingt-sept contribua -
bles étaient présents, la majorité absolue
était de 44 voix. Les deux postes princi-
paux , soit l'impôt sur la fortune et celui
sur ' le revenu n 'ont pas réuni les voix
nécessaires et les augmentations de 5 %
pour chaque poste ont provoqué de vives
discussions. Enfin il fut convenu de
prendre , les décisions par majorité rela-
tive. Les propositions du Conseil commu-
niai ont finalement été acceptées sur
toute la ligne.

Les chiens de luxe se voient taxés 30
francs au Ueu de 20 fr. comme aupara -

fc ai cîn\ de tâeuchtttel
'NAISSANCES. — 23 décembre. Isler,

Nlcqlas-Gabriel, fils de Jean-Louis, cui-
sinier à Peseux, et de Claire-Françoise,
née 'Baillod ; Morel , Jacquellne-Christiane,
fille de Jean-Jacques, instituteur à
Cu. rny, et de Chrlstiane-Iiae-AiMia , née
Nleberdlng ; Destro, Marco-Pierre-Alain,
fils de Natale, mécanicien à Neuchâtel , et
d'Ahtonietta, née Merluzzl. 24. Polese,
Daniel , fils de .Francesco, manoeuvre à
Caneva (Italie), et de Stella, née Uliana,
à Boudry ; Polese, Claude-Michel, aux
mêmes ; Widmer , Chrlstlane, fille de Fré-
dy-Wllly, mécanicien à Gampelen, et de
LiOane-Marle-Rore, née Klausen. 25. Lu-
zlo, Marlna-Carmela, fille de Giorgio,
Vendeur à Corcelles^ et de Florlana, née
Santlni ; Sahll, Christophe-Serge, fils de
Jean-Rodolphe, réviseur de comptes à
Eeinach (BL ) et d'Anne-Tillie, née Baer.
26. Rohrbach , Beat, fils de Paul-Arnold,
constructeur de machines à Neuchâtel , et
de • Gertrud-Paula, née Bieri ; Helmann,
Fhilippe-Jean-Noël, fils de Jean-Roger,
mécanicien à Peseux , et de Germaine-
Yvonne, née Grisel ; Klssllng, André-
St*nh? n>? . fils de Thomas, horloger à
Neuchâtel , et d'Elisabeth, née Ackermann;
Gern, Didier-Philippe, fils de Philippe,
professeur à Neuchâtel , et de Nérée-
Berthe, née Pochon ; Dubois, June-Caro-
llne. fille de Jacques-René, médecin à
Areu'-e, et de Beatrice-Lily-Emma, née
Rebel.

11 Observatoire de Neuchâtel. — 29 dé-
cembre. Température : moyenne : 0,5 ;
min.: —1,8; max.: 1,5. Baromètre: moyen-
ne: 714,8. Eau tombée : 5,5. Vent dtoml-
pamit: S-SE ; force : faible. Etat du ciel :
chuite de neige la miiit, clair le matin,
couvert l'après-mldii , faible chute de
neige à partir de 16 h.
¦
>'

'¦
. | 

' 

:; .Hauteur du baromètre réduite à zéro
. ' . ' (Moyenne pour Neuchâtel 710,5)

Niveau du lac du 28 déc. à 6 h: 429.14
Niveau du lac, du 29 déc, à 6 h : 429.13

Prévisions du temps. — Nord des
Alpes, nord et centre des Grisons :
d'abord quelques chutes de neige locales.
En plaine, ciel en général très nuageux.
Par pia.ces temps ensoleillé. Dans les Al-
pes,' ciel peu nuageux. En plaine, tem-
.pératures voisines de zéro degré pen-
dant la Journée. Vent diu nwrdi-ouest à
mord-est.

Observations météorologiques

DERRIÈRE-PERTUIS •
. Noël à la montagne

(c) La traditionnelle et belle fête de
Noël s'est déroulée au collège de Derrière-
Pertuis, attirant dans la vieille classe
très jolimen/t décorée une assistance nom-
breuse1 d'enfants, die parents et d'amis.

Minutieusement préparée par M. et
Mme Debely, Instituteur, cette soirée de
famille a été réussie ' en tous points. Le
programmé" débutait par une liturgie de
Noël exécutée par les enfants de l'école
et les membres du chœur mixte. En l'ab-
sence du pasteur retenu par la maladie ,
c'est M. R. Mougin , de Dombresson , qui
apporta lé message de Noël sous forme
d'un très Joli conte. On entendit ensuite
les récitations des tout petits di'abord ,
puis diss dialogues et saynètes des plus
grands;

Un vieil, mai des écoles de montagne,
M. Bonny , ' Inspecteur des écoles avait ré-
pondu à l'invitation de la classe et ap-
porta au=si un message chaleureux.

EVILAKW
En enfant fait une chute à ski
(c) Jeudi , en fin d'après-midi, le pe-
t i t  Mario Montese, âgé de 8 ans, qui
habite au chemin des Oeuches 63, à
Bienne, est tombé si malencontreuse-
ment à ski,- qu'il .s'est cassé une jam-
be. L'ambulance municipale l'a trans-
porté à l'hôpital Wilderme.th. .

LE NOIRMONT
Après les élections communales

Le part i  chrétien-social du Noirmon t
qui , aux élections communales du dé-
but de décembre, perdit son unique siè-
ge pour une liste, a d'emandé à la pré-
fecture de Saignelégier une vérification
du scrutin.

Avis a nos lecteurs
et à nos clients
La « Feuille d'av is de Neu-

châte l » ne paraîtra pas lundi
2 j anvier 1961, et nos bureaux
demeureront fermés ce jour-là.

Les an n o n ces destinées au
numéro du mardi 3 janvier
1961 devront nous être remises
jusqu'au vendredi à 16 heures
(gr andes annonces 15 heures) .

Dans la nui t de lundi 2 au
mardi 3 janvier, les avis mor-
tuaires, avis tardifs et avis de
naissance pourr ont être gl issés
dans notre boite aux lettres,
1, rue ' du Temp le-Neuf, jus-
qu'à 1 heure du mat in, ou, en
cas d'urgence, être communi-
qués par téléphone ( 5 65 01)
le lundi, dès 21 heures. '

Administration de la
« Feuille d'avis de Neuchâtel. s

Abondantes chutes de neige
(c) Jeudi , la neige est tombée avec
abondance sur tout le Val-de-Travers.
Il a fallu mettre en action les chas-
se-neige pour ouvrir les routes et, sur
les . lignes ferroviaires, on a dû s'em-
ployer à dégager les aigutilles.

Dans l'après-midi, la neige était si
opaque que de nombreux automobi-
listes ont dû rouler avec les phares
allumés, car à certains moment la
visibilité était totalement nulle.

COUVET
Une auto contre un arbre :
trois blessés transportés

à l'hôpital
(c) Hier, vers 15 heures, une jeep con-
duite par M. Fritz von Allmen, de
Saint-Sulpice, et occupée par deux au-
tres personnes, roulait sur la route
Couvet - Môtiers.

A la hauteur de l'immeuble Barbezat,
au Petit-Maret, le conducteur perdit la
maîtrise de son véhicule, franchit I le
bord droit de la route et alla s'écra-
ser contre un arbre. Les trois passagers
sont blessés et l'ambulance les à con-
duits à l'hôpital de Couvet. M. von
Allmen souffre d'une fracture du bras
droit, sa femme d'une fracture de ta
cuisse droite et M. Wilfred Currit, éga-
lement de Saint-Sulpice, de plaies mul-
tiples au visage. Tous trois ont subi
une violente commotion, mais leur vie
ne parait pas en danger.

Services communaux
(c) M. Jacob Siegenthaler, voiturier,
qui assumait depuis neuf ans le service
d'enlèvement des ordures ménagères et
celu i du corbillard ayant renoncé à
poursuivre ces activités, le Conseil com-
munal a confié le premier de ces tra-
vaux à M. Jacques Duvanel. Pour les
services funèbres, le garage Grandjean
qui dispose d'un corbillard automobile
assumera les transports. Notre bon
vieux véhicule hippomobile va donc lui-
même connaître la mise à la retraite.

Pour l'enlèvement des neiges , le ga-
rage Pethoud reste chargé d'ouvrir à
la circulation les rues du village; tan-
dis que les chemins de montagne le
seront par « Auto-transport > de la
Côte-aux-Fées. Les anciens triangles de
bois, si pittoresques avec leurs attela-
ges renforcés sont à leu r tour relégués
dans les souvenirs du passé.

TRAVERS
Accident de ski

(sp) Jeudi après-midi , en skiant, Gé-
rard Margiochi, âgé de 11 ans, domi-
cilié dans la région parisienne, mais
qui se trouve actuellement en colonie
de vacances t Sur le Vau », s'est frac-
turé la jambe gauche. Il a été trans-
porté à l'hôpital de Couvet.

Le Conseil général de Mann-Epagnier
a adopté le budget pour 1961

(c) Sous la présidence de M. François
Du Pasquler , le Conseil général a tenu,
mardi soir , sa dernière séance de l'an-
née. M. Marcel Banderet , président du
Conseil communal, était retenu chez lui
par la maladie et deux conseillers géné-
raux s'étaient fait excuser.

Rudget pour 1961
Le budget de 1961 se présente de la

façon suivante : recettes courantes
403,799 fr. 25, dépenses courantes 410,407
fr. 95, déficit présumé 6608 fr. 70, soit
un millier de francs de plus que le bud-
get de 1960. Voici les principaux reve-
nus. Immeubles 40,785 fr., Impôt 99,400
francs, taxes et recettes diverses 17,900.
francs ; services Industriels 56,050 fr. ^es
charges se répartissent ainsi : Intérêts
35,040 fr., frais d'administration et . Im-
meubles administratifs 38,285 fr., instruc-
tion publique et cultes ' 60,635 fr., tra-"
vaux publics 37.770 fr., police 15,945 fr</?
œuvres sociales et divers 23,045, ' f  ri;-'
amortissements 18,712 fr. Le fonds des
ressortissants présente un rendement net
de 8680 fr. dans lequel le chapitre des
forêts figure pour une charge de 3248
francs, par suite de la surexploitation de
1960 qui ne permet pas de coppe en 1961.

Après lecture du ' rapport du Conseil
communal puis de celui de la commis-
sion du budget présenté par Mlle Pfelf-
fer . le budget est examiné chapitre après
chapitre ce qui donne lieu & différentes
demandes de renseignements. Au cha-
pitre des travaux publics, M. Edmond
Rebeaud soulève la question des ban-
quettes des chemins abîmées lors des
labours et une circulaire sera adressée
aux agriculteurs les invitant à ne plus
« cheintrer » sur la voie publique. Le
chapitre des forêts étant déficitaire, M.
Etienne Veluzat voudrait une autre ré-
partition des frais de gestion technique
et de surveillance. Finalement le budget
est adopté tel qu 'il a été présenté par le
Conseil communal.

Tarif du courant électrique
Pour simplifier , le Conseil communal

propose le remplacement du tarif actuel
de vente d'énergie électrique par un tarif
unitaire selon lequel le courant ' est
vendu au même prix quelle que soit son
utilisation, c'est-à-dire que les abonnés
payent le même prix que ce soit pour le
courant lumière, force et cuisson. H n'y
aura plus de location de compteurs et
les installations étant simplifiées, seront
moins coûteuses. La facturation sera plus
rapide et la commune aura moins de
capitaux à investir dans l'achat de
compteurs. Le prix du kWh est fixé à 13
centimes pendant le jour et 6,5 c. pen-
dant la nuit pour les chauffe-eau. L'a-
bonné acquittera en outre une taxe fixe
déterminée par le nombre de pièces par
appartement et des dépendances. Dans
l'ensemble le nouveau ' tarif occasionnera
une molns-value de recettes de 4200 fr.
à la commune. Pour les abonnés, la dif-
férence sera limitée à 10 % par rapport
à 1959.

Cet objet donne lieu à un long
débat au cours duquel on s'achoppe à
des questions de détail et plusieurs
amendements sont déposés. La proposi-
tion de M. Paul Maumary de désigner
une commission des services industriels
est approuvée ; en revanche celle de M.
Rebeaud d'abaisser la taxe de base est
repoussée à une forte majorité. Il est
précisé que les frais de transformation
résultant de l'introduction du nouveau
tarif seront supportés par la commune
et que le Conseil communal tiendra
compte des cas spéciaux dans l'applica-
tion de la taxe de base.

Approuvé sans opposition, le nouveau
tarif entrera en vigueur le ler Janvier
prochain pour une période d'essai de
deux ans.

Crédit pour la construction
d'une route

La construction d'un grand entrepôt
près de la gare nécessite celle d'une
route de sept mètres de large de la gare
au carrefour de l'Etoile pour remplacer
le chemin actuel de trois mètres, ce qui

permettra le croisement des camions avec
remorques. Les véhicules de l'entreprise
qui construit l'entrepôt auront ainsi un
accès direct à la route cantonale sans
devoir passer par le village de Marin.

La dépense pour cette nouvelle artère
qui sera revêtue d'un tapis bitumé, est
devisée à 59,250 fr. y compris l'achat des
terrains nécessaires à l'élargissement de
la route. L'entreprise Intéressée partici-
pera aux frais par un versement de
50,000 fr. dont une partie pourra être
récupérée auprès des propriétaires bor-
dlers lorsqu'ils édlflfieront des construc-
tions sur leur terrain.

M. Etienne Veluzat regrette que des
trottoirs n'aient pas été prévus mais il
sera toujours possible d'en construire par
la suite et M. Alfred Pellaton demande
le marquage de pistes pour les cyclistes.
Le crédit nécessaire est approuvé à l'una-
nimité puis la convention relative à la
participation financière du propriétaire
de;: l'entrepôt est approuvée.

Modificat ion du règlement
sur l'organisation du service
de défense contre l'incendie
A la demande de la commssion de

police du feu, le Conseil communal pro-
pose de modifier deux articles dudlt
règlement afin de remédier à certains
abus commis par quelques sapeurs qui
trouvent plus avantageux de se faire in-
corporer dans le corps des sapeurs-pom-
piers et de payer une amende pour
absences aux exercices plutôt que d'ac-
quitter la taxe d'exemption du service
de défense contre l'Incendie.

Donnant suite à la proposition du Con-
seil communal, l'assemblée décide de por-
ter à 50 fr. le maximum de la taxe
d'exemption. En outre les hommes
n'ayant assisté à aucun exercice dans
l'année sans excuse justifiée, seront sou-
mis à la taxe pour l'année courante.

Déboisement à la forêt
d'Epagnier

Un consortium d'enreprises de cons-
truction de routes projette d'installer une
station de préparation de matériaux bitu-
més à proximité du chantier de concas-
sage de gravier de MM. Bûhler & Otter.
Le Conseil communal est d'accord de
louer au consortium une surface d'en-
viron 2800 m! de terrain qu 'il faudra dé-
boiser à condition qu'une surfate équi-
valente soit reconstituée ailleurs. La loca-
tion est prévue pour une durée de cin-
quante ans et l'entreprise aura son siège
social à Marin.

Aucune opposition n'est faite au projet
de déboisement qui a déjà été approuvé
par le Conseil d'Etat. Ainsi le Conseil
communal pourra continuer ses pourpar-
lers avec le consortium, en vue de la
conclusion d'une convention.

Divers
En raison de l'heure tardive, les divers

ne provoquent pas l'avalanche habituelle
d'interpellations. Relevons cependant l'in-
tervention de M. Edmond Rebeaud rela-
tive à l'Interruption du droit de halage
au bord de la Thlelle provoquée par la
construction d'un port pour le déchar-
gement de matériaux. Ce problème serarepris lorsque l'aménagement du chantiersera terminé.

Après les bons vœux du président, les
participants se rendent à la salle des
Sociétés pour déguster un verre et un
sandwich offerts par le Conseil commu-
nal.

ROCHEFORT

Un car dévale un talus
Hier, vers 16 heures, un car français

occupé par une cinquantaine d'enfants,
a dérapé sur le verglas entre Rochefort
et Corcelles, peu avant le passage àniveau. L'avant du car a dévalé un ta-lus, l'arrière étant heureusement arrêté
par un arbre. Le car n 'était pas muni
de chaînes. Entre lfi heures et 18 h. 30,
la route a été coupée. Le car a pu être
remorqué ju squ'à Corcelles. Il n 'y a pas
de blessés, mais des dégâts matériels.

Mademoiselle Jeanne Tschumi, à Lu-
try ; ,___•Monsieur et Madame Victor Tschumt-
Turin ;

Monsieur et Madame Eugène Scnafer-
Tschumi ;

Monsieur et Madame Kurt Segessetr
Tschumi, à Biiren a./A. ;

Monsieur et Madame Eric Tschumt-
Froggatt et leur fille Victoria ; -s

Monsieur et Madame Pierre Pasche»
Tschumi et leurs fils Edouard et Chris-
tian ;

Monsieur et Madame Georges-Adrien
Matthey-Jan et Biaise ;

Monsieur Paul-Albert Matthey ;
Monsieur Jean-Louis Schafer ;
Mademoiselle Alice Segesser :
Monsieu r et Madame André Béguin ,
les familles parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès

de leur chère maman, belle-maman,
grand - maman, arrière - grand - maman,
sœur, belle-sœur, cousine, parente et
amie,

Madame Albert TSCHUMI
née Mathilde BISCHOFF

que Dieu a reprise à Lui, dans sa
86me année.

Neuchâtel . le 29 décembre 19B0.
(Cassardes 28)

L'Eternel est près de ceux qui
l'Invoquent Ps. 145.

L' incinérat ion , sans suit e, aura lieu
samedi 31 décembre.

Culte  à la chapelle du crématoire à
14 heures .
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
¦ !¦¦ llll Mil —¦¦ ¦¦¦ ! IW1—

Sur ceux que nous aimons, si la
tombe se ferme,

Si la mort nous ravit ce que le
cœur renferme

De bonheur et d'amour, 11 nous
reste l'espoir ,

Dans le ciel , près de Dieu, d'un
éternel revoir.

Monsieur et Madame André Houriet-
Tolck , à Zurich ;

Monsieur  et Madame Pierre Bésomi-
Tolck et leurs enfants, à Neuchâtel ;

Madame Sinette Denicola-Tolck, à
Neuchâtel ;

les famil les  parentes et alliées,
ont le grand chagrin de faire part

du décès de
Madame

veuve Sophie T0LCK
née BANDERET

leur chère maman, belle-maman, grand-
maman, tante, parente et amie, que
Dieu a rappelée à Lui, dans sa 79me
année, après une courte maladie.

Neuchâtel , le 28 décembre 1960.
(Saars 6)

Quand je marche dans la vallée
de l'ombre de la mort, je ne crains
aucun mal, car tu es avec mol , ta
houlette et ton bâton me rassu-
rent. , ps. 23 :4.

L'incinération, sans suite, aura lieu
vendredi 30 décembre.

Culte à la chapelle du crématoire,
à 15 heures.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

— IIWT — —

Monsieur Henri V u l l l e m i n ;
Monsieur et Madame Al phonse Vull-

lemin et leurs enfants  : Gérald et
Muriel ;

Madame Rosa Fivian-Tschannen, ses
enfants  et petits-enfants, à Berne, à
Aarhera et Hérisau ;

Monsieur et Madame W. Petersen-
Tschannen et leur f i ls , à Amsterdam ;

Monsieur et Madame Jean Bcaujon
et leurs enfants, à Zurich ;

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Madame Henri VUILLEMM
née Martha TSCHANNEN

leu r chère et regrettée épouse, mère,
belle-mère, grand-mère, sœur, tante et
parente, que Dieu a reprise à Lui , oe
jour, dans sa 73me année, après une
longue et pénible maladie, supportée
avec courage et résignation.

NeuchâteNla Coudre, le 28 décem-
bre 1960.

(Favarge 66)
Ne crains point.
Crois seulement.

Marc 5 :38.
L'incinération, sans suite, aura lieu

vendred i 30 décembre.
Culte à la chapelle du crématoire, à

16 heures.
Domicile mortuaire : hosp ice dc la

Côte, Corcelles.
Selon le désir de la défunte, le deuil

ne sera pas porté
Prière de ne pas faire de visite

Cet avis tient Heu de lettre de faire parti

La section de Neuchâtel de la Société
suisse des employés de commerce a le
regret de faire part du décès de

Madame

Henri VUILLEMIN
mère de Monsieur Alphonse Vulllemin,
membre actif.

L'incinération, sans suite, aura lieu ce
jour.

Mademoiselle Marguerite Jacot ;
Monsieur et Madame Louis Jacot-

Hilfiker ;
Monsieur et Madame Hans Jacot-

Hagens, à Gumligen (Berne) ;
Madame et Monsieur Henri Renaud-

Jacot et leurs enfants,
Monsieur Jean-Marc et Mademoiselle

Françoise Renaud, à Genève ;
Madame Marthe Ducommun-Seybold»

ses enfants et petits-enfants ;
Madame et Monsieur James-E. iEsch-

limann.
ont la grande douleur de faire part

du décès de leur très chère soeur,
belle-sœur, tante, grand-tante, cousine
et fidèle amie

Mademoiselle Alice JACOT
que Dieu a enlevée à leur tendre
affection et à celle de ses nombreux
amis, dans sa 84me année, après une
pénible maladie. i:

Peseux (la Plata) et Neuchâtel,
le 27 décembre 1960.

Servez l'Eternel avec Joie ; venez
devant Lui avec des chants d'allé-
gresse. Ps. 100.

Domicile mortuaire : hôpital de la
Providence.

L'incinération, sans suite, aura lieu
vendredi 30 décembre.

Culte à la chapelle du crématoire,
à 14 heures.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Le comité de la Socié té  f ra te rne l l e  de
prévoyance , sect ion de Peseux , a le re-
gret de faire part à ses membres du
décès de

Mademoiselle Alice JACOT
membre actif.

(c) Jeud i, la neige est tombée durant
tout le jour. Elle forme maintenant
une couche de 40 centimètres dans les
champs. La jeunesse en profite pour
skier et luger. Chaque soir la belle
piste du ski-club des Verrières est éclai-
rée et de nombreux sportifs s'y exer-
cent.

Des remparts de neige commencent à
s'ammonceler au bord des routes qui
restent bien entretenues.

NOIRAIGUE
Recensement de la population
(c) Le chiffre de la population , qui était
légèrement remonté à fin 1959 et attei-
gnait 632 contre 622 l'année précédente,
est retombé à 616. soit une diminution
de 16 habitants. Elle se répartit comme
suit : mariés 291, veufs ou divorcés 51,
célibataires 274 ; personnes du sexe mas-
culin 297, du sexe féminin 319 : Neu-
chàtelois 318, Confédérés 204. étrangers
94 ; protestants 448. catholiques 168 ;
horlogers 85, agriculteurs 25, professions
diverses 174 ; assurés contre le chômage
116 ; propriétaires d'immeubles 54.

LES VERRIÈRES
La neige et les sports

'W^P ' ' XX-- :
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ujourd'hui

SOLEIL Lever 08.14
Coucher 16.44

LUNE Lever 15.21
Coucher 05.34

En page 4 : le carnet du Jour
et les Emissions radlophonlquea
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A mon quotidien...
Une Neuchâte loise octogénaire,

qui habite le Tyrol et qui est une
d.e nos bonnes amies, nous a adres-
sé les vœux suivants :

« Bonne et heureuse année,
Chère « Feui l le  d'av is » bien-

-a imée !
Pendant que nous sommeillons

[pais iblement
La ruche bourdonne tou te la nui t

[ courageusement,
Apportant aux exi lés jo ies et

[ nouvelles
De notre gent i l le  et jo l ie  v i l le  de

[Neuchâtel.
Adressons des , vœux sincères à

[l 'administration
¦De même santé et prospér i té  à

[la rédact ion ! »
A le ur tour, les habitants de la

ruche (dont  la reine est la rota-
tive )  adressent leurs vœ ux les plus
cord iaux aux lecteurs exi lés , qui
sont d 'autant plus attachés à Neu-
châtel qu'ils en v ivent éloignés.

NEMO.

AU JOUR LE JOUR

La %mm Wa Aa Pa
garantit l'avenir
de vos enfants

Tél. (038) 5 49 92 Neuchfttel
Agent, général: chs Robert

FLEURIER

(c) En cette fin d'année, deux em-
ployés de la commune atteints par
la limite d'âge, seront mis au béné-
fice de la retraite. M. Samuel Bûcher,
d'abord, chef des services industriels
dont le Conseil communal * in cor-
pore » a pris congé en lui adressant
des remerciements et . des voeux. M.
Bûcher s'est voué avec beaucoup de
dévouement à sa tâche et a été la
cheville technique de la modernisa-
tion du réseau électrique de notre
village.

M. Edmond Barbey, ensuite, cessera
son activité professionnelle le 31 cou-
rant. Guet de nuit , puis agent de po-
lice, il fut nommé concierge des abat-
toirs, après la mise à la retraite dte
M. Tétâz.

M, Paul Aubert, chef de réseau
S.C.E. à yYverdon, rem placera M. Bu-
.cher et M. André Vaucher sera le suc-
'•œsseur de M. Barbey. ,, . ,. • .

LES RAYARDSjt . . n, • ¦

Conseil général
(c) Le 28 décembre, dernière séance de
l'année, le Conseil général a adopté le
budget pour 1961. Il se présente comme
suit :

Revenus 145,997 fr. 60, charges
142,127 fr . 30, boni présumé 3170 fr. 30.

Le rapport du Conseil communal jus-
tifie toutes les mesures prises par l'exé-
cutif pour un meilleur rendement des
revenus et celui! die la commission du
budget invite chaleureusement les con-
seillers à adopter le budget tel qu'il est
présenté. Parmi les ressources nouvelles
citons celle obtenue par la suppression
de l'escompte de 2 % fait aux contribua-
bles s'acquittant dans les trerate Jours
de leur Impôt ; par l'augmentation de
2 fr. du jet ou taxe payée par les agri-

. culteurs pour le parcours de leur bétail
• am pâturage communal et enfin par
l'augmentation die 5 fr. de la taxe des
chiens (les propriétaires de chiens habi-
tant le village paieront 20 fr. au Ueu de
15). Le Conseil général approuve la pro-
position du Conseil communal de por-
ter de 300 fr . à 350 fr. le traitement aii-

. niiel de l'organiste.
En fin de séance, le Conseil commune!

répond à quelques, petites questions po-
sées par divers conseillers et M. Albert
Hatoard. président , transmet ses vœux et
lève la séance.

Abondance de neige
(sp) La neige est tombée dru jeudi
pendant tonte la journée. Au Cernil,

. elle atteint une épaisseur de 20 à 30
centimètres selon les endroits. Il a
fallu ouvrir les routes, qui sont bon-
nes à la circulation, au moyen de
chasse-neige. La température avait
passablement radouci hier.

Dans certaines fermes, l'eau pota-
ble commence aussi à se faire rare.

Deux retraites
¦ à la commune
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Le comité de la Fédération laitière neuchâteloise
a le pénible devoir d'annoncer le décès de son
membre

Monsieur Edmond BOREL
survenu le 28 décembre 1960.

L'enterrement aura lieu samedi 31 décembre,
à 14 h., à Boveresse.

GARE DE NEUCHÂTEL
Superbes fleurs et couronnes

R. Durner Tél. 5 90 01
Magasin Maladière 20 - Tél. 5 32 30

A la Corbeille de Roses
Place Pury - Tél. 5 36 07

Madame Madeleine Loewer-Canet, à
Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Pierre Loewer-
Méhanedjan, et leurs enfants Thierry
et Pierre, à la Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame Richard Loewer-
Bon, et leurs enfants Domini que et
Anne , à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Ernest Loewer,
à Lausanne ;

Monsieur et Madame Albert Loewer,
à Lausanne ;

Madame veuve Marie Canet , à Be-
sançon ;

Monsieur et Madame Canet-Marchand,
à Seurre (Côte-d'Or)~ ; '

Madame veuve Jeanne Plas, à Paris,
Monsieur et Madame-' Gabriel Plas,

i Paris1,-- i-"— " —iJJ—*"
ont la douleur de faire part du décès

de

Monsieur Lucien LOEWER
leur très cher et regretté mari, père,
grand-père, frère, beau-fils, beau-frère
et oncle, survenu dans sa 59me année.

Veillez et priez, car vous ne
savez ni le Jour ni l 'heure à la-
quelle le Seigneur vous appellera.

Marc IV, 35-36.
L'enterrement, sans suite, aura lieu

samedi 31 décembre, à 11 heures.
Culte pour la famille à la chapelle

de l'hôpital des Cadolles.
Prière de ne pas fa i re  de visite

Cet avis tient Heu de lettre de faire part

MERCURIALE DU MARCHE
DE NEUCHATEL

du Jeudi 29 décembre 1960
Pommes de lerre le kilo —. .35
Raves . . » —.40 —.50
Choux-raves » —.50 —.60
Eplnards » —.— 2.40
Céleris » -.— 1.20
Canines » —60 —.70
Fenouils » 1.40 1.50
Poireaux blancs . • » —.— 1.20
Poireaux verts . . . .  » —• -80
Laitues » — •— 1.80
Choux blancs . . . .  » —. -60
Choux rouges . . . .  » —. .70
Chou x marcelln » —• -10
Choux de Bruxelles . » 1.40 1.50
Choux-fleurs » — •— 1.50
Endives » 2.50 2.60
AU 10° Br - -• -40
Tomates le kilo 2.— 2.50
Oignons 'e Kilo —. 80
Doucettes 100 g. —.60 — .70
p. x,.mes » — -50 1.70
Poires » — -50 1.50
li: , » 2.50 3.50
Marrons . . . . . . . .  » 1-20 1.80
O.* ; ny.es » 1-— 1-80
Mandarines » 1-20 2.40
Raisin » —.— 2.50
Oeufs du pays . . . la douz. —.— 4.—
Beurre, table . . le kilo —.— 10.67
Beurre de cuisine . . > —.— 7.60
Fromage gras . . > —.— 6.20
Frtmiiige demi-gras . . » —•— 4.—
Fromage maigre . . .  » —•— 8.—
Miel , pays . . . . . . .  » — •— 8.50
Viande de bœuf . . .  » 6_-— °.20
Vache » »-20 6.80
Venu » 75° u —
Mouton » 5.50 12.—
Cheval » —¦— 3-50
Porc » 650 9.—
Lard fumé » 8.— 9.—
Lard non fumé . . . . » 7.50 8.—

Les prix de la viande s'entendent pour
des morceaux courants avec la charge


